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Au cours des. nombreuses et intéressantes lettres que nous avons 
publiées, nos correspondants ont rappelé .les différents points sur les- 
quels doit porter notre action pour le maintien du français, Ls ont fait 
preuve d'une rare pcrspicacité et rien n’a su leur échapper, Leurs aper- 
çus, néanmoins, ayant été forcément brefs, nous croyons opportun d'y 
ajouter quelques précisions nécessaires, L / 

Nos compatriotes onf insisté d'une façon toute spéciale sur les en- 
signes françaises. Ce n’est pas'sans raïson, La question des enseignes 
est capitale. Ge sont elles qui donnent à une ville, à un village, son véri- 
table cachet, la marque de $a nationalité. Essayez de vous dire que vous 
ëtes bien dans un céntre franco-canadien lorsque, de droite ct de gauche, 
ce sont des “General Stores,” des “Butcher Shop,” des “Hardware” ct 
des “Drug Store” qui vous regardent passer. Les gens que vous col- 
doyez auront beau parler tous français, l’athosphère de, la‘rue n'en res- 
{era pas moins anglaise. Lorsque l’on considère ces Canadiens qui piu- 
lent leur langue ct leurs enseignes qui en parlent une autre, on ne peut 
ème se défendre d'une pénible ‘impression. \ 

Légercté, insouciance, manque de fierté nationale? ‘Il y a de tout 
cela un peu. La plupart de nos compatriotes ne s'arrêtent pas à songer 
à importance de ce détail. Les énscignés unilingues de eur village ne 
les offusquent pas parce qu’ils les ont vues ainsi de tout temps et que 
leur esprit s'est habitué à admettre que’ l'anglais jouit dans ce domaine 
d'une sorte de monopole." C’est là précisément qu'est le danger, Mais 
un peu de réflexion devrait suffire à rectifier cette erreur regrettable 
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Simples 
rétlexions 


En marge de l'immigfation 


+ à faire tri » sCI riotique, qui est aussi le sim sens. : 
et à faire t'iompher le sens pat que, qt | aussi Île simple bon sens orientale 

, . , . -" 4 
Valeur éducatrice de 1 enseigne _ à Nos,-députés ont déjà plusicurs 


fois, depuis le début de la session, 
étudié le problème de l'immigration 
des” jaunes. ls revenaient sur ce 
sujet mardi dernier, dané un débat 
ui & duré plus de huit heures, La 
violence de quelques oratcurs a dé- 
montré clairement que le flot tou- 
jours montant des Grientaux, dans 
la Colombie Anglaise surtout, est de- 
venu inquiétant, Nous ne scruterons 
pas les intentions de ceux qui ont 
pris part au débat, conservateurs 
pour. la plupart, ct nous voulons 
dien croire qu'ils avaient en vue 
l'intérêt général du pays ct non de 


Les enscignes frénçäises ont une valeur éducatrice de premier or- 
dre, et à ce titre, c'est une fauto-impardonnable de ne pas les utiliser. 
Elles ont pour les aittres races qui nous entourent et les étrangers qui 
nous visent une signification très claire. Elles attestent d'une façon 
indiscutable que ndus existons comme Canadiens français, que nous re- 
présentons une force dans telle localité, dans telle région, et que notre 
langue y est en honnçur. , Voilà une façon de s'affirmer et de faire va- 
loir ses droits parfaitement légitime, qui. n’a rien de provoquânt, et.dont 

. su . A . : : at 
l'efficacité ne saurait ‘être mise en doute, oo , 

. ' n ! D | ET ! 

Puissant.agent.de propagande pour notre cause auprès ‘de la populn- 
tion anglo-saxonne, les cn$eignes bilingues, nous sont profitables À nous- 

RYTEPETE ils + 7 ges à 4 0 \ ne , É PE: 
mêmes. Elles nous rehaussent à nos propres yeuxr cles nous donnent faire mousser leur popularité en 
confiance cninous-mêtes et en F'avenir de notre langue dans POuest. |vue dés prochaines élections dans 
Flles constituent, par dessus tout, une lecon permanente et indispensable |celte province, D, 

; Ç AUS D ! S'il CRAN TEE pete 
pour n0$ enfants. Une génération qui grandit dans des centres français 1 ne sagissut que des Chinois, 
eù là langue de la majorité est bannic des devantures des magasins ne le parlement n'y serait pas allé par 
eu la langue € aor SL Da CCS GCVARTUTE: ae nee quatre chemins pour fermer com- 
Peut manquer d'en gardèr une fâcheuse impression d'infériorité. . Nos plètement de ce côté les portes du 
garçons ct nos filles_ont besoin de voir partout du français,à côté de |Dominion. La Chine à une popula- 
l'anglais dans leur village natal, si Fon'ne veut pas que s'implante incons- [tion imposante, il est vrai, mais n'a 
ciemment dans leur esprit l'idée que cette.langue doit céder le pas à Pau. (P'#tiquement pas d'organisation mi- 

en dans eur espri IuCc que cc te. ange toi cec cr IC pas à at- litaire, ce qui la rend'pou redouta- 
dre, s'effacer continuellement et se contenter ‘du’ domaine de Ia vie fa- ble. - Mais le Japon est aujourd’hui 
“1e en 4e » Lo x : . : Ÿ 0 taroc Hs ge * 
Millie. C'est Fun des éléments nécessaires à leur bonne formation. Pune des premieres puissances du 
Tant pis pour ceux que ces Tignes feront sourire. Îls prouveront sim- pus es dore AR npagradé des 
demie “le no si à lé ion etàa dk: sv ie de l’en- k : r Ro Es nel ; 
plement qu'ils 'n entendent rien à l'éducation et à Ja psy chologie de l'en guerre rüsso-japonaise, Alors que 
fance, 7 ‘ - les races blanches d'Europe ct d'A- 


| | mérique jctaicnt dans Je gouffre de n'existe 
Sur le terrain des affaires. ” T— : .. [la grande guerre des millions de 
ne no, EL vies humaines et de Por par 


- ‘ . . +. : 5 Û , + « 
Quand nous parlons encois ananien nant .  Hiardi-les Japonais étudiaient, 
parlons (enseignes françaises, nous n’entendons nulle taicnt et perfeclionnaient navires et 


ment exclure, il va de soi, les enseignes anglaises, La plupart de nos [canons. Ert certains quartiers l'on 
centres étant mixtes, il est clair que les enseignes doivent être géntrale- prétend Que des mesures trop ra 
ment bilingues. ” Fr UT 

Luissons de côté, si-l’on veut, lé point de vüc purement national, ou 


sentimental, et puisque. nous nous adressons à des homñés d'affaires, 


C2 


faire perdre l’amitié de nos voisMs 
d’outre-Pacifique .et mème 
l'on pourrait tenir en plus d'une occasion: - uissants cuirassiers, 

“Vous admettez qué la majorité de votre clientèle est française et, 
tn bon homme d’affaires, vous êtes naturellementdisposé à faire out 
ce qui esl en votre pouvoir pour conserver ses bonnes grâces. Pensez- 
veus que vons n’auriez pas tout avantage à mettie.un peu de français sur 
la porte de votre magasin ou de. votre. burcau? "Est-ce que ce gèste ne 
serait pas bien-vu de vos elients et de nature,-par conséquent, à aider a 


possibilités de guerre. 1] serait ec- 
pendant "intéressant de savoir avec 
quelle promvtitude l'Angleterre prê- 
trait man-forte aux coloniaux qui 


deux milkiards pour sauver la civi- 
au flisation supérieure de. l'invasion 


succès de votre entreprise®” . boghe. le quel 
l comnatn: : coninnits AE : ontentons-nous de quelques ré- 
Tel compatriote, chez qui la pusillanimité dépasse probablement Îa flexions suggérées par certains at 


°cience du commerce, objectera’ peut-être “I ést bien vrai que: la ma- guments invoqués en Chamibre. 
Ierité de ma clientèle est canadienne-française, mais je fais aussi affaires |brigadier-général 4, A. Clark, 
avec des Anglais, et sur le lot il y en à de’fanatiques. Ils verront-certai- [fait de l'immigration orientale 
ement d’un mauvais ocil cc francais ffiché-là où il n’y en avait jamai question internationale, rappelle Ja 
eu juscnrici k C1 ce ITANÇaIS af: "1 ny CR avait Jamais multiplication constante ef rapide 
we Va ici Les affaires sont les affaires. ‘ Vous pensez. bièn que je des Chinois et des Japonais, La nai 
Spas m'exposer de’gaieté de coeur à perdre més meilleurs clients [talité qui décline sans cesse chez les 
Pour une bagatelle semblable: …. : ot 1 A ches” hlancies augmente par 
trouve eue permeltez-moi de vous dire que votre sens péique-se constatation qui doit nous faire ré- 
timents le cé aut. * Vous vous méprencz sans doute sur ls vrais ‘Sen- fléctir. Et nous en se 1mes nous 
CEUX Que vous. cherchez à ménager. Lés Anglais en général |demander-de quel côté se trouvent 
7 S €Gtipris même bon äombre de ceux qui passent pour fanatiques — les plus paenst Les Chinois et le 
estiment et res ectent les Canadi ft . Le, ur de Safe Japonais se débattent. encore dans 
firmer çt de SP ï 5 Capa lens rançais qui n'ont pas peur: de’sa “iles ténèbres d’an paganismé mons- 
JourraIE vas revendiquer leurs droits. La : itior | U 
es suite Pour:vous de l’apposition dune etseigie bilingue ne 
eus où k N tucun fondement, Je vous mets au défi de'me citer un scul 
Commerçant franco-canadien ait eu à souffrir de ce fait au- 


2 
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leurs pagodés devant des idoles gro- 


du monde: “Croissez‘et myltiplicz- 


Prés de sa clientèle anglaise. Et quand bien même cela vous-ârriverait |vous.” Et les peuples chrétiens, 
U VOUS par Je protestants et même ‘catholiques 


cux-mêmes | Plus grand des hasards, croyez-vous qne vos compatriotes 

suite des are ù ous apporteraicnt pas une heureuse compensation, à la 

entendu ç SA S spéciaux/que vous auriez. eus pour eux? Mais il est 

, IC nous nous tenons strictement srr le terrain -des affaires, . 
n'en vais de € ; ER 


dans une certaine mesure, qui ont 
recu avec les enseignements li- 
neux de l'Evangile le don de la vraie 
ÎFoi, prôneut et pratiquent la: doc- 
ce pas trouver, de l'autre. côté dela rue, votre [tive la plus païcnne, la peur. de 
Jais at Li . Rues PE nes ce ge l'enfant, la stérilité volontaire, ’ 
“grais et lui tenir le même langage. Je suis sûr qu'il me Nous avons foi dans l'habileté de 
Et bon gré mal gré, il faudra Den que vous vous décidiez à }nos diplomates et de nos politiques 


Tenez, je 
COMpétiteur 


à sortir | ss be : 
Usorlir, votre enseigne bilingne. . "7 HU te UNIT. [pour poser des bornes à l'invasion 
Fr cru : Mo ce  %, - " faune, Le remède prpposé par: Ice 


[DS King de noyer Chinois et Japo- 
D , ne  fnais dans un flot d’'immigrants Dri- 
S savent que cette campagne "are "ns —. ytanniques peut être plus ou moins 
NOUS avons’ unte savent que cètte campagne en.faveur du‘français que lefficace, Un autre remède, (qu’au- 
$ entreprise n’est: pas un simple feu-de paille .et qu'elle doit. cun des députés-n'a cru bon de sug- 
ar an taf, Nous avons déjà dbtena des résultats ape |féré, get Lougmentation de Ia mat 
es enscignes_ Docrents points; il nous en. faut. de tangibles aussi pour [de 1a Colombie laissent à leurs voi- 
Annêes: mais : es progrès’ consolants .ont été accomplis. ces ‘dernjèrès sins américains le culte des .chiens 
ires ; ais il reste encore beaucoup à faire, surtout dans certains cen: des salon, ét; autres objets de, luxe; 
ui : . Ur ee CÉFHUR . Fe NT en es 
4 n’ont bas encore été entamés, SIL fique. en cpeuplanPe. out > simples 

_ ' ‘ ‘ 
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Comment il faut procéder. 


x 


n , Le 


be ü à . : | ‘ ‘. 


Lesain_ d'être légèrement stimulés. Le cercle local: de PA, €, F, Cost 


Sur ce terrain, comme sur beaucoup d'autres, nous avons 
tout à gagner en ayant recours à la douceur et à Ja peisuasion, Deux ou 
trois délégués choisis parmi les membres lé plus: pondérés! 
conversation amicale avec lëurs compatriotes en cause, 
Presque toujours sans difficulté lPadhésion et les promesses atlondues, 
J! ne restera plus qu’à veiller à l'exécution de ces ‘dernières, 
Nous’avons dit toute l'importance que nous altachons à | 
des enscignes, On ne s'étonnera done 
réforme avec une vigucur particulière, 
procède actuellement à unc”enguête minuticuse sur ce point, D 
que lemps nous serons en mesure dé dire exacte [ 
à cet égard dans la province el de publier les noms des centres qui are 
borent fièrement des enseignes bilingues. a 7 


la jguments 


mil-jplus pour votre blé, comme on à 
, adop-idit que ce serait le 


| 


; 


i- ‘là. 
des pour enrayer l’immigration la-'poser du grain un peu plus écono. 
ponaise auraient pour effet de nous ; miquement 


j des 0 L nu pour- un monopole du blé? 
parlons-leur comme à des hommes d'affaires. Noici donc le langage que |raient nous valoir ia visite de leurs ‘chose 

; _ Nous-ne vou-'de plus pour une récolte s 
ons pas pour lc moment étudier ces [pouvez, mais est-il juste de deuan- 


| 
| 


sacrifièrent soixante mille vies et 'aptitudes commerciales 


Le nots exportés du Canada sur les mar- 
qui :chés mogdiart où il y en à 800 miil- 
unc lions, vous crécrez un monopole? 


| 
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; contre n'aurait pas un effet 
Et c’est là une!Mais notre blé est du 


La supposition du préjudice qui |trueux, brûülent -de l’encens .dans' 


tesques; ils sont cependant fidèles !Meighen. : . 
au commandement édicté au début|: Les députés progressistes ont fait 


Sous Pimpression, durant : Ja 


primé son opinion que M. Mother- 


à 
$ sp du Dié irait jusque dans'sa pro- 
pre circonscription‘ét que ses élec- 


sé-à une commission obligatoire, 
1‘): ‘ 


s une enseigne 


dans une 
obticadront 


ns 


WINNIPEG — Les pluies abon- 
duntes lombées au commenceniant 
de la semaine dernière dans In plus 
grande partie du Manitoba ef de Ta 
Saskalehewan ont occasionné du re- 
lave dans les semailles. Sans evite 
phiie malencontreuse, les condi- 
lions auraient été idénies, 

Au Manitoba, les semailles du bté 
avancent favorablement. Dans de 
Bonbreux endroits le travail est 
Lorihiné et les semailles de l'orge ot 
de Pavoine sont déjà bion avancées, 
Cest principalement dans les sols 6- 
levés el légers, qui ont séché assez 
tôt, que les semailles dit blé soui 
terminées, Dans quelques endroits 
le blé est sorti el quelques journées 


# 

a questiôn 
pas que nous poursuivions cetle 
Le Secrélariat de l'A €, KE. Ce 
ans quel. 
ment où nous en sommes 


Donatien Frémont. 


ment, Cela: vaudra infiniment 
mieux que les “Ménonviations roten. 
tissantes et pharisaiques d'une “AL 
lemagne jaune païenne,” 

Nous ne proposon#à personne de 
se meltre au rGgüne du rl et d'ou- 
vrir un buanderie, wais les Orten- 
lux pourraient poul-êlre nous don- 
ner une leçon de travail, de constan… 
ce, d'éconontie et, en bien des cas, 
de simple -honhèteté commerciale, 
. Charles Renaud, 

on) 


:_ Motherwell 
contre le 


“Wheat Board” 


J 
Le ministre de Pagricuiture fa- 
vorise une organisation pro- 
vinciale volontaire, 


Dans les districts le long de Et ri- 
vièr@ Assiniboine, une ecrtaine su- 
perficie de terrain semé à été inon- 
dée, ‘ 

Les semailles sont bien avancées 
en Saskatchewan, bien qu'une por- 
tion considérable de terre soit en- 
core Lrop hufhide pour re travail 
Jéc,  Lè sal est en splemdide condi- 
tion, en général, GE il va suflisn- 
ment d'humidité pour Jusqu'au 
milieu de juin, 

Dans beaucoup de parties du cen- 
re el du nord de F'Alberla, les se- 
wailles sont ferminées, Dans le 
sutl, Les nersnoelives sont tout à fait 
favorables. La saison est générale. 
nent moins avancée que fes années 
ordinaires, mais ceci est compensé 
par les excellentes conditions de 
germination, 

Le long de la ligne de chemin de 
fer Edmonton, Dunvegan & British 
Columbia, les semailles progressent 
rapidement ot il y 4 maintenant 
plus de lp moitié du blé en terre, 

En Colombie Avglaise on rappor- 
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OTTAWA -—.L'hon, W. R. Mothor- 
well, ministre de Pagricullure, com- 
paraissant devant le comité de Fa. 
griculture de la Chambre, à déclaré 
que-les, trois pr'ovinces.des prairies 
avait de pouvoir dé: créer wir Wheat 
Board” sans s'occuper du gonver- 
nement fédéral Uue telle comim- 
sion wengagorait pas les six autres 
provinces, L'un des plus forts ar 
pour Aa création d’un 
“pool” obligatoirecn 1918, ati dit, 
— ‘ln centralisation des achats — 


plus, À 
525,000,000 de 


Jour les vergers el la culture, 
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Des milliers d’acres de. terre 
inondés sur l’Assiniboine 


WINNIPEG - Les fortes pluies 
de mercredi el jeadi ont fait mon- 
tér encore la rivière Assiniboine, 
Les digues qui 'protégeaient ses ri- 
ves ont été démolies el Peau, s'est ré 
pandue sur des milliers d’âcres se. 
més qui avaient été jusqu'ier à Pabri 
du danger, On s’allendait à voir 
la crue atteindre son point ehfmi- 
nant mardi, ipais au lieu de cola, on 
signale une nouveffe montée d'un à 
deux pouces. 

Une flotille de batenux à été mise 
en opération dans le district de 
Poplar Point et les fermiers navi- 
guent entre le village el les formes, 
recucillant les nombreuses person 
ues qui ont dû se réfugier danx l'éta. 
de supériqur de feus habilation, 
Quatre mille acres de terre semée 
sont maintenant sous l'eau Les fer- 
miers dirigent icurs animaux vers 
le bois ct transportent leurs cffets 
de valeur en lieu sûr, sur les colli- 
nes, Ù 

Sur une lisière longue de douze 
milles et Jarge de trois, Ia rivière a 
débordé à Iberville,  L'eur à une 
profondeur de 18 pouces et s'étend 
rapidement, Les [utterites établis 
dans le district abandonnent ‘leurs 
foyers et cherchent refuge sur les 
terrains élévéss près de Marquette. 
Avec l'aide des fermiers voisins, ils 
ont dirigé leurs troupeaux vers Les 
collines, ‘La récolte que l’on es- 
vomplait suce territoire, eslimée 
à 800,000, a été complètement ba- 
layée,, Quarante sections de terre 
semée sont inuncdècs, 


“Si vous olflenez 


cas, ce surplus 
vous viendra de ceux qui mangent 
le pain, et vous ne pouvez. sortir de 
Une commission pourrait dis- 


» INais pas beaucoup, 
reconimandable de faire 
. C'est une; 
admirable d'avoir 425,41,000 ! 
i vous le 


“Est-il 


der au parlement de créer un mono- 
pole? à | 

M. Motherwell sdutigut que la mi- 
e en connnun des cerveaux et des 
sous une 
gatoire, paralyse- 


S 


commission  obli 
‘ait l'initiative. 
“Prétendez-vous, lui a demandé 'T. 
H. MeConnica  (Battleford) qu'en 
plaçant, 159 où 200.millions de mi. 


.— Non, A répondu M. Motherwell, 
SE notre grain était de la-méme qua- 
lité que celui du reste du monde, ce 
que «nous envoyons sur le marché 

appréciable. 
blé dur et on 
en a besoin pour faire les mélanges. 
Alors, si le fermier ne doit pas u- 
voir davantage pour son blé avec 
une commission, quelle est Putilité 
de la commission?" ‘ 

M, Motherwell a déclaré ou’il a- 
vait toujours été en faveur de Pidée 
du “Wheal”Pool volontaire” de M: 


ed 
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La situation est très sérieuse 


WINNIPEG — L'eau a encore 
monté dans la nuit de vendredi à sa- 
met Les Ffuiterites des colonies 
d’iberville, de Rosedale, de Huron 
et de James Valley ont’ fait des ef- 
forts désespérés pour réparer la di- 
guc à l’est Œtberville qui s’est rom- 
pue dañsda nuit, inondant 209 acres 
de terre au sud.de l’Assiniboine, Si 
on ne réussit nas à arrêter l'invasion 
| des caux, 96,000 acres de terre bas- 
se, presque toute semée, vont êlre 
inondés, n . 

Dans le district de Marquette, de 
nombreux fermiers ont abandonné 
leurs habitations; quelques-uns s'eri 
vont sur. des bateaux construits à 
la hâte ou à cheval. 

À l'ouest de Saint-Eustache, la si- 
luation ‘est satisfaisante; les digues 
tiennent bien, Dans & voisinage de 
Headingly, Peau à monté de six pou 
ces dans'}a nuit de vendredi à sa- 
medi et la situation est critique, |: 

Les aulorités fédérales, ‘provin- 
<iales "et niunicipales - considèrent 
une inondation des rives. de l’Assi- 
niboine à Winnipeg comme impro- 


remarquer qu'on était certainement 
enne 
pagne électorale, qu'il était en fa- 
veur d'une Commission obligatoire. 
L'hon. 'F, A. Crerar à dit que dans 
ses réuniôns publiques il avait ex- 


Well était opposé à uné commission 
obligatoire, même en dépit de toute 
ki réclame.à l'effet qu'il étiit en fa- 
veur d’une telle commission, 
“Eh bien! a dit M. Motherwel, 
peut-on contrôler ses partisans?” 
Cette réponse à été accueillie par 
de bruyants éclats de‘rire, L'un des 
députés progressistes a:éxprimé Pes- 
où que a déclaration de ,M. 
Iptherwell au sujet de la commis- 
(8) 


teurs Ja liraient dans 
Leader,” Duel er A 
- M. Motherwell a réitéré'&kf décla- 
ration qu’il avait toujours été oppo- 


le “Regina 


Û 


. . , 


NOTRE FOI! 


je | ( | ; 
US FETATOC 18$ SEM! 
Les pluies abondantes de la semaine dernière ont forcé les cul. 
livateurs à suspendre leurs travaux,.mais on espère que 
quelques beaux jours de soleil vont leur permettre de 
rattraper le temps perdu — L’inondation sur les rives de. 


l’Assiniboine.cousc de sérieux ravages -— Les fermiers 
sont obligés d'abandonner leurs habitations. 


chaudes en feront sortir beaucoup 


le que les condiHons sont favorables 
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Re 


les 


bable, bien que de niveun de la ri. 
vière ail monté de onze poncus de. 
buis jeudi. Les bords de la rivitre 
sont en effet plus levés que plis 
loin à POnests de plus, de ruisseau 
Surgoon aiderait à l'écoulement 
des caux vésultlunt de linoudalion, 


Les semailles à moitié faites 
seulement dans la 
Saskatchewan 


RIECGINA Les chiffres fournis 
samedi par 1e ministère provineinl 
de Fagricullure indiquent que 5 
pe, setoinent des  sematlles sont 
faites dans In Saskatehewan,  Ln 
plus grande partie du grain est en 
levre dans Le nord-ouest de la pro- 
vinee; les districts les plus en retard! 
sont celui de Régina ef ces au sud 
de eetle villes On admel que la 
conclusion rapide des travaux dé. 
pond di temps qu'il fera du ani 
245 mal Sites conditions conti. 
uuent d'être défavorables, Br supor- 
ficie somée en Blé sers grandement 
réduite, 
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La Conférence de Gênes 


TS 


ne veut plus rien avoir à 


a 
Pontife et la conférence. 


GENES - < A fa suite de fa ré 
nion de fa sous-commission des af 
faires russes sunodi, la silualion d- 
tail si erilique qu'on dontait de la 
possibilité de réconcilier Les points 
de vue différents des Anglais et des 
Fratents, 

Au cours dé eclle réunion, M. 
Barthou a déclaré que la France ne 
consentirail jainais à avoir des come 
missions mixtes dans lesquelles Los 
Russes discuteraient fes erélits rit. 
ses, les dettes russes et fo traitonent 
de Ia proprièté étrangére paliona- 
Bsée en Russie. A 

La réponse russe, qui a Gé reinise 
jeudi aux délégués, susgetre que Ja 
conférence économique none une 
autre connaission spéciale chargée 
de continuer Les pourparlers près 
la fin de fa réunion de Gênes, 

Plus rien à fuire 

PARIS AT, Poincaré a renouvelé 
el confiriné ses premières instrue- 
tions à M. Barthoi à Gênes, IH fui a 
dit, croiton, de n'entreprendre au 
cunes négociations que ce SOL ave 
les Russes et de bien faire come 
préhdre que l'idée du gouvernement 
français est qu'il n’y à plus rien à 
gagner à prolonger fa conférence, 

La délégation francaise restera à 
Gênes pour y discuter Les ‘sugtres 
questions au programme; mais pour 
ce qui est des problèmes russes, le 
gouvernement considère a confé- 
rence comme finie, 

La sous-conimission politique de) 
la conférence à approuvé à Funani-] 
milé, Jundi, Paceord auquel on é- 
faient arrivées Les paissances; Ja 
veille, de tenir une autre réynion à 
La Ilaye, le 15 juin, pour examiner 
de nouveau la question russe, ‘ 

, L'attitude- francaise i 

PARIS -— La position du gouver- 
nement frañcçais au sujet de lu ques- 
tion russe peut se résumer comme 
AUit: on 
On a déjh accordé aûx sovicts des 
délais éxagérés qui soût préjudicia- 
bles au prestige des : puissances, 
L'altinatum du début a été transfor- 
mé en un simple memorandum, M, 
Lloyd Gcorge déclara dubord que 
M. Tchiteherin devait répondre oui 
ou non le samedi 6 mai, hais les 
puissances Dont pas maintenu cette 
position et aujourd'hui, dans les 
écreles anglais ct italiens, on entend 
parler de “conversations” avec les 
Sovicis impliquant de nouvelles 
concessions, °‘ ” . 

La France demeure hostile à ces 
chassés-croisés qui: risquent d'af- 
faiblir davantage encore Pautorité 
des puissances :et de consolidor la 
position ‘dos : commissaires: du: S0- 
viet. os 
-‘ Le gouvernement a déclaré qu'il 
est impüssible de continuer à :étur 
dier Ja situation russe à Gênès à 
moins que M. Tchitcherin n'accepte 
sans réserve les conditions détermi: . 
nées dans les quatre documents sui-* 
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Un cyclone au Manitoba : 


Sinnof, Man Un evelone s'est 


abattu morevedi sur Je distriet de 
Sinnot, couvrant une fHisière. d'un 
demimille et eausant des  dégèls 


considérables à Sinnof, Evdiatt el 
Golden Rav, 

La lompète n'a duré que dix mi- 
nules, fuissant après son passage de 
nobbreuses rares de dévastation, 
Lvditl Semble avoirs êté le plus é- 
prouvé, Plufionrs céugries x ont dé 
détruites, La stnlion dwehemin de 
fer un été parlée en deux pus In 
force du vent ot chacun des deux 
tronçons s'est écarté de plus d'un 
pied des fondations. Le quai a été 
soulevé et transporté à plusieurs 
verges de distance, | 

Une maehine à batlre qui se frotte 
voit so une Fernés près de Sinhol 
n été loarate sons dessus dessons: 
un éeurie sur fe omemne ferme a 6té 
rédinite et miettes, Une praiterie 
dans Biquefle HE v avait 200 minots 
d'orge n volé en éelats et fe grain 
u lé dispersé pur Le vent, 

À Lydiatl une écurie n té démo. 
lies une vache qui S'4 lronvail a eut 
le cou von et deux chevaux ont 
êté élonrdis, 

Lu maison de Le Krebhs, à fol. 
den Bav, a été complétement détrui: 
te et une personne n GE blessée, Un 
colporteur, à Sinuot, a été précipité 
de sa voiture dans um chtnps 
volure an été brisée on morcetuts et 
les chevaux se sopt trouvés série 
sement blessés, Un grand nombre 


d'arbres ont été déracinés el dis. 
persés paie vent . | 
Jun eévelonc semblable nvait vi- 


sité celte partie du Manitoba iv 
nu 25 ons et quelques-uns des habi- 
tants de Sinuol se souvionnent des 
dégnts qu'il avait péoduits 
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a veille d'une rupture 


La réponse des Russes n'a pas été satisfaisante et la France 


faire avec eux, —- On, repren- 


dra la discussion à La Haye le 15 juin. —— Le désaccord 
. “+ n u . 
est complet.entre Anglais et Français. — Le Souverain 


vantst F6, le momorandunt de Cane 
nes; 2e, de tnemorandun franents du 
SJ janvier; de, le tormtorandum de 
Gûhess de, one formule on areoid 


nvec des idées du gouvecnement bol. 


ge pour ec qui regarde Ja propriété. 

Les déféius francais ont rec 
insteuetion de rappeler que jusqn'ivi 
la Banc na pas GG du out salis- 
faite da menoranedton de Génese En 
réalité, Le gouvernement a 14 con 
vietion qu est impossible d'avoir 
trop de garanties [1 considère 
Paceord de Rapallo, qui apparait de 
plu en plus conne te premier cha. 
- mi 
aire aussi bien que politique 
comme une preuve flagrante de fa 
miaurvaise Foi des soviels contre ae 
quelle tous les gouvernements de. 
vraicn{ prendre des mesures de pré. 
caution, 

La france est absolument con 
vaineue que ous les arrangements 
avec les soviets Sont futiles et qu'il 
n'y a pas de relations comimerciedles 
possibles, Le gouvernement se 
roi compte que le point de vue 
britannique est différent el que 
Lioyd George veut un arrangement 
avec los Russes à tout prix, autant 
pour des raisons politiques internes 
que pour san prestige personnel, 
Lloyd George el l'enténte cordiale 

Les membres de la délégation au: 
gluise à Gênes el les membres du 
gouvernement anglais qui sont res- 
tés à Londres s'appliquent à faire 
disparaitre Pimpression causée par 
fa publication d'un rapport disant 
que Lloyd George aurait déclaré à 
Barthou que l'entente franeo-anglui- 
se tail à la veille de prendre fin, 
Le premier ministre anglais à nié 
avoir fait ces menaces et ses parti. 
sans vht agi de même, M, Wicklhiam 
Slecd, éditeurs du London ‘Fimes, 
qui, ie premier, avait envoyé cette 
nouvelle # son journül dont le pro- 
iétaire est bord Norteliffe, revient 
à La charge et maintient la véracité 


de sa nouvelle en dépit.de toutes les. 


dénégations, Voici sa dernière dé- 
pêche à ec sujet: : 
GENES, 19 — Je comprends que 
le premier ministre Lloyd George a 
télégraphié à Austen Chamberlain 
dénégation des déclarations qu'it a 
faites au chef de lu délégation fran 
vaise. Cette dénégation ne m'émeut 
pas. Ce m'est qu'une question ,de 
forme, est certain.que te premier 
ministre anglais a donné à eutendre 
à M. Barthou que puisque la France 
avait préféré lamitié de la Belgique 
à celle de l'Angleterre, elle ne devra 


pas être surprise si PAngleterre ‘re. 


garde lEntente comme terminée et 
si colle se- considère libre de eon- 
.<lure de nouvelles, ,allinnces avec 
d'autres pays, °°" 


À y à pas eu de rapport sténn- 


graphié. de cette ‘entrevuc;.il n'y en 
a jamais pour les entrevues de ce 
genre, ‘On se: contente de rédiger 
.". (à suivro.en page 2)‘: 
‘ | . : #5 
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--$1.00 chez voire pharmacien. ; 
chantillon gratuit à nos agences ou 
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Encore le “Wheat Board” 


, 
Monsieur le Rédacteur, 

Puisque le “Wheat Board" est tou 
jours à l’ordre du jour, il me sera 
peut-être permis d'écrire quelques 
lignes à ce sujet, La facon dont la 
lettre d'un fermier 4 été accueillie 
uvest un cneouragement, 

L'on a dit souvent que le précé- 
dent “Wheat Bourd" avait été crét 
tout exprès pour empécher une 
hausse des prix el protéger le co 
soutnateur, el fi preuve vient d'en 


être apportée par ke président niàe coup de qualité, 


me de Fancien “Wheal Board," AL 
Stewart Nous frouvons en effet, 
à lu page 26.4 du rapport No. 15 du 
Comilé d'Agrieutture, le passage sui 
vante 

Question par M, Caldwell, député 
progressiste des provinces maritie 
mes: “La déclaration na 66 faile 
que le consommateur «à dû paver la 
farine plus cher par suite de Fan- 
cien “Wbheat Board” et que Ia méme 
chose se reproduira avec le nouvo 
“Wheat Board Le témoin peut fi 
nous dire si c'est vrai? 

M, Stewart: “Je puis dire, ce qi 
n’a jamais été déclaré encore. qu'en 
fait, le consommateur canadien a 
pavé sa farine relativement moins 
cher que Ie pris que nous pouvions 
oblenir pour le Die exporté à l'étran- 
ser,” 

C'est-à-dire que M. Stewart, favo- 
vable au rétablissement du “Whoat 
Board,” et dont tout Le fémoignane 
consiste à défendre son ancienne 
administration, proclame buinème, 
que, placé entre les intérèts du con. 
sommiateur el ecux du producteur, 
il sacrifia ceux du producleur, c'est 
ä-dire ceux du fermiér, puisqu'il li- 
vra la farine nécessaire à La cost. 
sommation à un prix moindre gue 
celui qu'il aurait pu obtenir pour Le 
produit brut fni-mème. 

EU'pour préciser, nous tronvons 
encore cette déclaralion, à la page 
268 du nome rappork fémoigna 
de M, Stewart: 

Question par M. T. Sales, dèpulé 
de la Saskatchewan: "Pourriez-vous 
nous dire quel fut, sous l'ancien 
“\Wheat Board," fe plus haut prix 
obtenu pour le blé canadien? M, 4, 
Stewart: 88.90 Le minot à Fort Wit- 
linn,” 

Or eonune lé plus haut prix ven- 
du aux meuniers fat SS45 le iminot, 
ous potivons comprendre cons 
nient, avec cette différence de 75e. 
le prix de la farine lut inféricur, au 
Canada, au prix du blé vendu à Fex. 
portation, Nous isnorons fa quanti 
té vendue à 83,90 à Fexportation et 
la quantité vendue aux meuniers à 
#15, Mais ce que nous savons, 
c'est que la consommation canadien 
ne nécessite environ 54 millions de 
minots de blé, et connne le prix du 
meuniers débula à 


blé vendu aux 
#2.30 pour monter graduellement: 


jusqu'à $K4,15, il nous est permis de 
croire, avec raison, que cecile marge 
de 75c fut régulière loute In sai- 
son, ce qui donne une perte nette de 
$37.900,000, somme prise dans fa 


poche du fermier, pour a plus 
grande protection du econsonttte 


teur, 

Nous avons le droit de demander 
à l'ancien Whoat Board”: “Pour 
quelle raison avez-vous sacriHié pos 
intérêls À ceux du consommateur? 
Pour quelle raison, forsque vous 
pouviez vendre notre blé à S3.90, Le 


vendiez-vous aux. meunicers pour |: 
3,159” 
La raison, Cest probablement, 


comime on l'a dit bien des fois, que 
lonte commission de ce genre aura 
plus de tendance à protéger la fou- 
le des consommateurs que cefle des 
producteurs, Si c'est cela le "Wbeat 
Board,” je conclus, avec “Un For 
micr,” qu'il nous a coûté assez cher 
pour que nous avions pas envie de 
recommencer l'expérience, 

Mais ces faits ne sont malheureus 
sement connus que du très petit 
nombre dé ceux qui suivent de près 
les arguments échangés, et ln masse 
des fermiers espère encore, avec un 
“heat Dourd,” obtenir un très fort 


prix minimum, eomparable aux 
prix oblenus les années passées. En 


réuité, cest Hi Ja seule raison sé- 
vicuse qui encourage les partisans 
du ‘“Wheat Board," Enlevezdeur 
cette espéranec et les trois quarts n- 
bandonneront ce même “When 
Bourd,” et cependant, en lisant avec 
soin les témoignages de MM, Wood, 
Robinson ct compagnie, l'on remar- 
que qu'ils s'accordent tous sur un 
point, c'est que le prix minimum a- 
vançé aux fermiers à l'antomne de- 
vra être suffismument bas pour en- 
lever loute crainte de perles, c’est- 
-à-dire qu'à moins de complications 
ünprévues dans les conditions mon- 
diales, il y à gros à parier que 7üc 


pour le No, 1 constilucra tout ee que |€t dénoncé L , 
Au- baux que les six nations cudurent 


au depuis assez longtemps, 


le fermier recovra à l’autoinne, 
cuu- des témoins favorables . 
S\Wheut Board” n'a voulu se risquer 


‘à faire Ia moindre proposition à ce 


sujel. Hs savent bien que la pupula- 


rité du “Wheut Board” disparaitrai 
vite avec des chiffres. in 
ATSHM SERVEZ-VOUS 
IORME. DU RAZ-MAH 
Pas de. fumigation .—. Pas 
|. d'inhalation — Pas de va- 
porisation—Rien qu’une 
. Capsule à avaler : 
*.. RAZ-MAH est garanti 
ramener la respiration normale, ar 
rêter l'accumulation du mucus dans 
- les bronches, donner - de ‘longues 
nuits de sommeil paisible; ne Con- 


tient”pas de drogue. assorrissante 
om 


. écrire à Templeton, 142 ‘King-W., 
: Toronto 0 4, 

- "Vendu par la Pharmacie Stowart à 
à. Marcelin, par .le 


Do 
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1 est vrai qu'on'a apporté un 
grand argument, repris en choeur 
par tous les témoins favorables! 
Avee le “Wheal Board”? on ferait 
plus de labour d'automne elles bat- 
lages seraient inojÿs chers, parce 
qu'on serait moins pressé de battre, 
AHons, vovons done, quelles sont les 
deux grandes, les deux principales 
raisons de ballie de bonne heure et, 
de charrover son grain? C'est d'a- 
bord que la récolte nest sûre que 
forsqu'efle est battue, Jusque là elle 
est sujette au mauvais temps, pluie 
el neige, et elle peut perdre beau 
out Le monde 
veut battre de bonne heure pour 
sauver sa récolte eE avoir une bonne 
qualité de Bit Le “Wheat Board” 
ue changera rien à cela 

Commie ceux gui sont Loin des 
stations veulent charrover l'auloin- 
ne, parce qu'ils ont besoin d'argent, 
et que c'est infiniment moins péri 
ble de charrover Pautomne que Fhi- 
ver, lorsqu'il Fait 40 où 49 degrés en 
bas de 2670, Je SWheal Board" ne 
changera rien 4 cela non plus, et il 
semble qu'en aväineanf ces argu- 
ments, l'on prend une chance sur 
l'ignorance des adversaires. 

Si le “heat Boaid” peut être dé- 
sastreux pour les fernriers — ef sos 
partisans fe reconnaissent explici- 
lement, piisque Diusieurs ont décla- 
ré au comité qu'ils ne le réclamaient 
pas d'une facon pormancnie, parce 
qu'il pouvait devenir fort  dange- 
PUUX il sl en ième temps sou- 
verainenment injuste pour og grand 
nombre, : 

Quant 4 noi personnellement, j'ai 
achelé à un pris considérable une 
terre prés de In station; ceci me 
permet, quand je le juge à propos, 
de mettre mon Bié sut lo marehé au 
fur ol à mesure que je Je bats, J'ai 
acheté cher en considération de cet 
avantage. Est juste de me faire 
parlager cel avantage avec ceux qui 
sont à 109 où 15 milles ot qui ont 
pavé Lrès bon marché pour leur ter- 
rain? | 

En outre, Pai étudié le marché des 
grains, le me suis rondu plusicurs 
fois à Winnipeg pour le suivre de 
pres. J'ai dépensé de l'argent dans 
ves études. Je pense pouvoir en 
tirer parti et obtenir plus de mon 
grain que par n'importe quel 
“Whent Board" Estit juste de me 
faire perdre Pavantage de ces con- 
naissances, en m'obligenut de purta- 
ger avec un voisin qui ne Seat ja 
muis prévecupé de ces choses-tà? 

Si l'on veul quelque chose pour 
Sfabiliser fe miarehe, que l'on éta- 
blisse un “Wbeat Pool” volontaire 
qui respectera lous les droits, atrx- 
quelles Les compagnies d'élévateur. 
Seront probablement heureuses d'ai- 
der, el qui, d'après 1e Iémoignage 
de M, J, Stewart luismème, aura une 
grande influence sur fe marché, 
Mais je trouve fout à fait baroque 
idée de me dessuisi” de ce qui 
n'appartient el de dire à des indi- 
vidus que je ne connais point: “Te- 
nez, prenez ecei, c'est à moi, mais 
je vous le eonfie. Vous on ferez ec 
que vous voudrez, Vous me donne- 
rez ce que vous voudrez. Je vous 
délie davance de toute responsabi- 
jité. Fabdique complètement entre 
vos mains, tous ines droits de: pro- 
priôté, à 

Jai déjà vu faire cela nne fois, 
mais Fhonume était fou, Du moins 
on l'a cru fou et il est maintenant 
à Pasile d'aliénés. Aujourd'hui, ils 
sont trop qui ont celte mmaladie, 
Peut-Glre serailil plus évonomnique 
de renfermer ceux qui sont demeu- 
rés sains d'esprit, pour les sauver 
de la contagion. 

Avee Je “Whent Pool,” si le prix 
uiinimum offert ne me plait pas, je 
ne suis pas obligé d'en faire partie, 
Avec le “Wheat Board," j'ai la corde 
au cou el je dois me tenir bièn tran- 
quille en attendant que ecux! qui 
Henpent le bout de la corde veu- 
lent bien Ia lâcher, Commerje n'ai 
point la vocation d'un pendu, je me 
défie de la corde du “Wheal Board,” 
Un “Whoat Pool tel que réclamé 
par Motherwell me parattrait autre 
ment plus ratiouet el plus utile, du 
moment qu'il aurait Faide linancik- 
re du gouvernement, % 

EN AUTRE FERMIER. 
—:0: 


Les Six Nations vont-elles dé- 
‘terrer la hache de guerre? 


BRANDFORID), Ont, — Une assen- 
blée importante, assez ornagouse, 
été tenue à Olscweke, par les chefs 
des six nations sauvages, La salle 
de réunion était remplie! Li hâran-| 
gue du chef S, Hill a été des plus é- 
méuvantes, Dunean-C, Scott, surin- 
tendant adjoint des affaires indien- 
nes, a élé violemment pris à partie 
comme l'auteur des 


Les orateurs ont parlé’avec émo- 
tion de x tragédie qui ‘se ‘déroule 
dans leurs réserves et qui menace 
d'extinction toute la race, Les chefs 
ont réitéré leur demande d'autono- 
mie coinplète, à. titres -dalliés, ét 
non pas comme shjets de l'Empire. 
britannique. ES: 

La réunion de ecs descendants 
des prerñiers nossesseurs'-de cetle 
immense contrée avait un cachel de. 
simplicité et de grandeur à:la fois. 

Les chefs des sik ‘nations sont ir. 
rités de. là facon dont:on les traite 
pour les dépouitler de leurs biens, 


.de-la négligence que l’on apporte à 
leur. payer Îes. pensions”aukquelles 


ils ont droit-én vertu .d’nn traité, 
+. Ils vont” rien ‘recu. depuis deux 
ans 'et.s'en prennent à À 
Scott, ‘Is demandent. l'institution 
d'une coûimission royale nour -étu- 
dier leur.cas; “Un sauvare se rend 
à la raison, mâis noû à la violence,” 
dit un-ehef, ! "7 Nu FANS core 
. Les’ six nations comprennent les 
Mohawks, les Cavughs, les Oncidas, 
les Sénécas, les. Trescaroras ét les 
[Onendigas .. 


Airaicnt à l'armée rouge les 
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À la veilie d ‘ 
. la vellie X'une rupture 
(Suite de Ia ère page) 

des minutes sur des notes prises 4 
la hâte, Souvent les déclarations 
qui V sont faites ne sont pus rap-| 
porlées exaclement dans ces rap: 
ports. Je n’ai-aucune hésitalion a 
déclarer que mon rapport est fe rè- 
sumé subslantiel el. exsef des décla- 
rations faites par Lloyd Grorge:ä 
Barthou,,  Pajouterai méme que 


jlovd George à fait la même décla- 


ration à plusieurs autres personnes, 
Pie XL el lu Conférenée 

GENES —— Mgr Piszardo, du bu- 
reau du secrétaire d’'Eial du pape, 
a remis le mémoire suivant à AL Bar. 
thou, chef de la délégation françeai- 
se: 

“Dans une lelire que le Saint-Père 
a adressée àu cardinal secrétaire 
d'État, le 29 avril, ce dernier n été 
inslruit de comminiquer aux puis- 
sances avec lesquelles le Saint-Siège 
est en relutions diplomatiques les 
bons souhails de Sa Saintelé pour 
Pheureuse issue de’ a conférence, 
en particulier cu qui concerne la 
noie russe, ‘ , ‘ 

“Vu'que [es événements n'ont 
pâs permis de s'adresser à chaque 
chancellerie par les canaux habi- 
iucls, le Saint-Siège profite de ia 
présence à Gênes des délégations 
des Etats avoc lesquels entretient 
des relations diplomatiques pour 
leur Iransmettre directement le tex- 
te fu docuimeñt pontifieal mention- 
né el pour attirer leur atlention sur 
cerlains points d'une importance 
spéciale à cette heure historique où 
Padmission de Ja Russie dans fe 
conseil des nations civilisées est dis- 
cutée, ; ‘ 

“Le Saint-Siège désire que les in- 
lérêts religieux, qui sont la base de 
loule civilisation vraie, soient sau- 
vegardés en Russie. Conséquem- 
ment, le Saint-Siège demande que 
dans l'accord qui sera conclu entre 
les puissances représentées h Gè- 
nes, on insère de quilque manière, 
mais de la manière Ha plus cxpli- 
cite, les deux clauses suivantes: 

“Premiérement, liberté de cons- 
cience entière pour tous les citoy- 
ens russes où les étrangers en Rus- 
sie: 

“Deuxiémement, gavantie de Ja 
pratique privée et publique des 
croyances roligiouses.” 


} 
L'Allemagne se serait engagée 
à fournir des armes à 
Ja Russie 


PARIS — L'EÉclair public le texte 
d'une convention militaire qui au- 
rait été signée par les représentants 
de l'armée soviélique russe ct l'é- 
tat-major général alloinand à Ber- 
Bio, le 3 avril de celle année, En 
vertu de la principale clause de cet 
arrangement, fes AHemands fourni- 


lc'niatérici nécessaire nonr équip- 


per 180 régiments d'infanterie ct 
suffisamment d'artillerie lourde 


paur 20 divisions d’infanteric. 
L'étatanajor ‘général allemand, 
après cette convention, entrepren- 
drait de réorganiser les flottes rus- 
ses de la Baltique èt de la Mer Noire 
et de fournir le plus Lôt possible 500 


Jaéroplanes neufs et 150 appareils de 


télégraphie sans fil’ de’ campagne. 
Les Allemands formeraicnt 60 ins- 
tructeurs russes en les mettant au 
courant des dernières découvertes 
et inventions concernant fa chimie 
appliquée à la guerre;. ils enver-: 
uient des experts en Russie pour 
prendre la:direction des usines à 
munitions existantes et en ouvrir 
de nouvelles, 4 #7 7 

2: L'étatmajor de l'armée rouge, de 


{son côté, garantit l'établissement en 


Russie de trois usines allemandes: 
une pour la manufacture des. aéro- 
planes; une. pour les gaz empoison- 
nés ‘et une autre pour les armés, à 
la condition que l’armée russe puis- 
se utiliser les produits de.ces usines: 
quand, elle. en aùra besoin, : 7 
©-Des. spécialistes allemands: se- 
aient hdmis dans Jds- nouvelles. fa- 
Jbriques d'armes en Afghanistan": " 
‘Le texte de'la convention publiéé 
pat-l£celair dit aussi que les Russes; 
cntrepréndraient ‘de ‘maintenir’ au! 
moins 18 divisions d'infanterie et 8" 
Aivisions. ‘de’ cavalerie. sur‘ leur 
frontière ‘de l'ouest. *L’état-major 
Lédireprendrait en outre. d'angmen- 


+ 
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ler la capacité des chemins de fer 
d'Alexandrovsk ct de Nikolnicvsk, 


Enfin la éonvention di : les ; 
leu. états COTIV ion «dit que les pas eu payer la location. 
deux. états-majors prépareront un ci do : c 
plan commun. d'opéralions pour: ‘ Aussi Jes Habitants de Madère 
; S, 1 connaissänt son trisie sort, Pai 


donner accès à a ftussie sur la mer 
Baltique, . . 

Les denx  parlies contractantes 
s'engagent à tenir It conventian se- 
crète, Le documeat est signé: No 
vitzk Stofanes, major général von 
Scecht, vice-amiral Bohncke, Ticut, 
Scharf ct'major Potter, 


Vingt-ciag ans 


de 


4 L'S Li ‘ lé 
régime libéral 
Les progrès réotisés par Qué- 


bec au cours du dernier 
quait de siècle 


He 

Le TE mai, il V azeu vingleinq ans 
que Je parti Hbéral déticnt le pou- 
Voir dans la province dé Québec. 
Au cours de celté période, quatre 
administrations s&ksont succédé cet 
les chefs de ces”duatre gouverne- 
iuents ont é{é, dans l’érdre'chrono- 
logique: FF. GG. Marchand, 12 mai 
1897 au 25 septembre 1900: $S, N. 


Parent, -üciobre 1909 aw"20 mars. 
1905; sir Lomer “Gouin, : 23. mars 


1905 au- 8 juiflet#1920; hon, EL. À, 
Œacheroau, depuigde 9 fuillet 1920, 

À loceasion des noces d'argent 
du parti libéral québecois, M. T'as- 
chercau fait, dans le Soleil, un bref 
inventaire des progrès réalisés par 
la province durant ce laps de 
lemps. ‘. ° 

“En 1897, dilil, Je budget de la 
province Glait de.moins de $2,500,- 
000; il est aujourd’hui de 816,000.- 
000, Nous l'avons. multiplié pr 6, 

Le budget de Ia justice a été porté 
de 5460,006 à 51,500,000, Celui de 
Plnstruction Publique de #363,000 
à $2,000,000, sans.compter les $3,- 
606,008 donnés au uritversités. “Ce- 
lui de lagriculiure de $127,000 à 


$934.000. Celui du travail de rien | 


à $61,600, Eclui des ponts en fer 
— Nous en avons construit au-delà 
de 600 — de rien à $800,060, sans 
inclure Je coût de grands ponts 
comme ceux de Batiscan ct des îles 
Perrot, Gelui de l'hygiène de 810,- 
500 à 190,000. Celui de la coloni- 
salion de 106,009 à $800,000, à part 
les $5,001),000 qui ont été votés, com- 
me aide spéciale, Celui de la voirie 
de $4,000 à $1,500,000, pour fins 
générales, à part: 84,000.000 mis à 
Ia disposition ‘ des. municipalités. 
Celui de Passistance publique de 
440,000 à S1,000,000, -ù 

En janvier 1897, la Chambre vo- 


armes et lait un budgct total de.$2,199,088.68 ; 


nous venons d'en voter un de #15,- 
336,917. . 


Pendant es 25 ‘ans nous avons: 
doubié le territoire de la province 
de Québec; as 
porlë ses revenüs ‘de .#2,500,00 
$16,000,000 ct pluss ©" 
doté Ja province dé nos belles”'et 
grandes écoles’techniques, et d’é- 
coles de liautes études; , 
semé partout les écoles normales; 
assuré les nrowrès et la permanence 
, de nos collèges classiques; *. : 
donné une nouvélle-vie à nos uni- 
. versités; LU OUT he ee 
octroyé aux ouvriers la loi des acci- 
dents du travail. 2 0 
construit au coût'de, $35,000,000 les 
‘ Meilleures routes du Canada; 
aboli les ponts: et‘les barrières de 
péage; Jones Tous 
amené chez nous,-grâce à tine poli- 
‘ tique prohibantFexportaition de 
hotré bois, lés’ grandes’ pulpcries 
et les moulins'à.papier qui font 
. de Québec, dans, cetté: sphère, le 
=. centre industriel du Ganäida, 
. «Nous avons ‘résolu le -grave pro- 
blème de Palcook par le contrôle -de 
PEtat, celui de:l'hygiène cet de la 
charité par. l'Assistancé publiqne,, 
:. Nous entreprengh$'de résoudre le 
probième de la‘tuberenlose par .nos 
grands hôpitaux añtitübereulenx de 


a 


Ste-Agathe, Laval °et'du. Lac-Edou- 


ad, celui de la mortalité. infantile 
par les octrois: inespérés que le ser- 
vice de ‘lAssistance publique ‘verse 
aux religicuses..et.nux institutions 


, 


toria” qu'il habitait-en "ville pour k 


le, 


Tina.sa conviction que la victoire doit 


ee mme nant ennnené mé murne che nent en mn 


qui s’emploient à combattrece ter- 
rible fléau. , La 

Nos employés civils ne peuvent 
manquer d'applaudir au-.geséreux 
système de pensions et à l'assurance 
que nous leur avons donnés. . 

Enfin nous avons su corscrver 
parmi les différentes classes de fa 
socièté le meilleur esprit de tolé. 
ance, de bon vouloir at d’Earmo- 
nie,” 


O0 
Les derniers moments de l’em- 


pereur Charles de | 
Habsbourg 


Les journaux de Paris, publient 
la Jetire suivante qui renferme 
des détails touchants sur fa mort de 
l'infortuné souverain: 

Fuunchal, le 4 avril 1929, 

Je vous envoie quelques rensci. 
gnements, peut-être Intéressant: 
pour vous, au sujet de la mort du 
n'alheureux Empereur Charles qu 
jai cu Ja douleur de voir mourir, 

Malade de double: pneumoni 
gripptde qui lui a pris le lobe move: 
lu poumon droit et Ie lobe inféricu. 
du poumon gauche, PHinpercur ni 
médecins qu’ 
quelques jours avant de mourir 
quoiqu'il fût malade depuis hui 
jours cet qu'il cûüt eu une très haul 
fièvre pendant deux jours. 

Mais on comprend bien sa trisk 
situation, Il n'avait pas d'argent dt 
tout, étunt forcé de vendre de petit: 
bijoux pour faire-de temps en temp: 
une pauvre aumone, ‘ 

Un généreux habitant de Madère 
à présent en Suisse, lui à offert soi 
château, à 4 kilométres de Ia ville 
bien meublé, avec un grand parc 
tout fleuri, à 600 mètres au-déssu 
de la mer, Une autre personne 

mis à son service la plus jolie autc 
de Madère avec son chauffeur et es 
sence, o 

Mais il a dû quitter, la “Villa Vic. 


soigné par les 


« 
s 


iuontagne, parce qu’il ne pouvai 


maient ct l'estimaient d'une façor 
très sincère, Tci tout le monde st 
découvrait. à son passage ct avec 
un sourire triste il répondait à tous 

Dans la misère avec sept enfants 
et devant en avoir un autre vers Île 
fin de mai, il ne voulait pur augmen- 
ier ses dettes en demandant aux mé 
decins de Ile soigner, mais abattu 
déprimé et sans espoir, il ne pensait 
qu’à Dieu, à son peuple et à sa Faunil. 


La France a perdu un grand ami, 
je puis vous en assurer, malgré les 
grandes fautes cominises contre 
ui. / 
F Môme à l'avant-veille de mourir, 
inra fait des questions sur laguer- 
re de France, pendant les vingl mois 
que j'ai servi comme médecin-chet 
du balaïillon de chemins de fer por- 
tugais, et quand je, lui ai raconté ce 
qui s'est passé sur le front portugais 
le 7 avril et ce que Parmée fran- 
caise avait fait, après être venue de 
si loin pour boucher le trou, il a ré- 
pondu: “L'armée francaise était 
loujours prèle. pour le sacrifice, Ah! 
comme elle a.su èlre grande et hé- 
roïque pendant toute la querre:’ Sa 
façon de parier montrait bien Pad. 
miralion qu'il avait pour la France 
et ses braves soldats. . 

ILa bien «vu qu'il allait mourir, 
aussi il avait une. grande ct conti- 
nüucile préoccupation de son  peu- 
ple ruiné et littéralement en failli- 
te, peuple qu'il aimuit comme ses 
enfants ct sa noble femme, la plus 
noble et sainte de toutes les épou- 
ses, en laquelle on ne sait ce qu'il 
faut le plus admirer de'son héroïs- 
me, de son sacrifice ou de sa foi en 
Dieu. : - 

En mourant il ne faisait que par- 
ler de ses enfants, du triste sort de 
son peuple et de son enfant qui va 
naître, ' 

Son épouse qui a été,son infati- 
gable infirmière pendant toute sa 
maladie, à recu ses derniéres paro- 
es, toujours la face collée à son vi- 
sage, disant à haute voix des priè- 
res que le grand malade répétail a- 
vec la plus sainte résignation. 

Quelques moments avant de:fer- 
mer les yeux pour toujours, PEmpe- 
reur a dit dè facon très! nette :"J'of- 
Îre ma vie & mon:bon-peuple, Mon 
Dieu.el mon Seigneur, je me confie 
à vous ainsi que ma femme el mes 
enfants.* ou So tn 
: Madère est en deuil et pleurera 
toujours le malheureux - souverain, 
dont Pexil, préparé par l'Angleterre, 
a été soutenu par la nation qu'il ai- 
mait le plus après Ia sienne. ‘ 

Dr,Marchado dos Santos,. 
directéur de l'hôpital militaire de 


? 


Funchal. ; 
TO ——— 

Un autre témoignage ‘de lin- 
tervention divine 


° PARIS -— Cette année, ce fut le 
matéchal -Fayolle qui présida l’as- 
semblée générale du comité formé 
pour l'érection d'une chapelle de la 
Yeconnaissance hationäle sur Île 
champ de bataïlle de la Marne, : 
Dans son. discours, ‘le maréchal 
Fayolle, après-avoit payé un tribut 


à la valeur des chefs -ct à 1x niagni- | 


fique’ bravoure des soldats, procla- 


vine. . : eu ne ses te 
. En parlant de la sorte, le: maré-. 
chal Fayolle ne fit qu’ajouter son té- 
Imoignage à ceux, donnés déjà, en 
des circohstances. ‘analogues; par 
d’autres chefs militaires distingués : 
le général Balfouriér, le défendeur 
de Douamont, l’an dernier, le -géné- 
ral Maistre, le vainqueur de Malmai- 
son, il y'a deux ans, et, lors de la 
‘formation ‘du comité, le: maréchal 
ÎFoch, qui. apprauva chaudement le 
projet et désigna lui-même Dormans 
comme-le ‘meilleu® éndroit pour lé- 
rection .de cette chapelle : ‘:. 
Par uñesheureu$e coïncidence, le 
chef-du. comité, à l'époque où Foch 
fit son discours, était S!G., Mgr Tis- 
siet, évêque. de, Châlons, “qui, .au 
soir de Ia victoird de.la Marne, en 
1914, salua Foch auxportes de.sa 
ville épiscopale ‘et reçut cette no- 
ble et chrélienne réponse aux coin- 


être attribuée, à une ‘intérvention di- 
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fannoncé que l'inauguration 
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om ee srade done age ns 


DR. J. BOULANGER, .F.AMA. 


New 


Evaitements par le Radium 


= neamemenEEnRÉÉEuEnes ves 
DR SAUCIER, des 


Thos. Robertson, D.DSS. à 


D. .S. 


iradué avec honneur B. 8 
. Traite- 


Baltimore, ', Spécialité: 


Burcau: : Immeuble 
Au-dessus de la Phar- 
Avenue Centrale. 


Rayons X, 
Mitchvull, 

macic Stewart, 
Tél. 2457. 
PRINCE ALBERT ° + SASK. : 
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Moose Jaw.. 


| "207 Bâtisse Hommond  ‘: 
Casier Postal 549,. iTéléplione 3512 


Docteur J B. TRUDELLE 


DIPLOMIE JICN CHIRURGIE DE. 
INSTITUT (CLAMART DE PARIS 
Ancien élève de l'Hôpital Neker et 

Broca, Paris, : 
:x-Interne en Chirurgie à l'Hôtel- 
Dieu de Québec, 1912-1914, 
ix-Assistant à la Clinique Chirurgi- 
cale de l'Université Laval. 
‘birurgien .de l'Hôpital Général No. 
6 pendant a Guerre, 1915-1919... 
Ex-Chirurgien Spécialiste: pour Ma- 
‘ladies de la femme, Hôtel-Dieu, 
Université. Laval, 


ment Français pendant Ia Guerre, 
Kéléphone — 6356. 


Dentiste Chs. C. CLERMONT 


Docteur en chirurgie dentaire, Xdcen- 
«16 en art dentaire pour le Dominion. 


—— ! 
service des plus modernes, Appa- 
reil de radiographie, ete. 


‘ 207 Bâtisse Hummond, 
. MOOSE JAW - - SASK. 


: TAPISSIER ° 
PHONE-—2803 PRINCE-ALBERTE 
Réparations de -tapisseries et meubles. 
Nous netioyons, réparons, retouchons 
et rcposons les tapis, Auvents réparés 
eu faits sur Commande, Nous posons 
tes linoleums, nous réparons les stores 
pour fenêtres, Æmpaguetage et expé- 
dition 1es meubles, Spécialitè: Empa- 

quetage des bric-à-brao. 
Nous réparons et faisons sur 
commandes capotes et coussins 
pour autos 
135 RUE DE LA RIVIERE OUEST 


À. E. PHILION 


AVOCAT, PROCUREUR et 
 :  NOTAIRE 


CHAMBRE 1, | 

BATISSE BANQUE D'HOCHELAGA 
Phone. No. — 2805 
PRINCE ALBERT - 


SASK. 


nobis,: Domine, non nobis, sed no- 
mine tuo- da gloriam." + . | 

Le secrétaire général du comité a 
de la 
crypte de cette chapelle de la. re- 
connaissance nationale aura’ proba- 
blement lieu en juillet. Cette céré: 
monie sera marquée par la consé- 
cration, d’un autel en mémoire des 
Américains tombés à Fossoy, à Chà- 
teau-Thierry et.au Bois Bellau, au 
cours de ‘H seconde bataille- de . Ja 
Marne, 5 5 4 
. ie 0! ' 


v 


- Uric femme insensible ést. celle 
qui n'a pas‘encore. vu celui qu'elle 
doit aimèr. D re 


Tu 


ment de la Pyorrhée, Examen au; 


‘hirurgien décoré par ie Gouverne- | 


non représéntés. 


pliments qu'il lui adressait: “Non 


‘Médecin - Chirurgien des Hôpitaux de Paris et de 


York 


Snéclalités: Cllirurgie abdominale, maladies &e I femme. 


et Laboratoire de Rayons X, 


Bureaux et Résidence: 10007 Ave, Jasper, 


‘EDMONTON : ABBERTA, 
erras sement pésinies ta ‘ AS abie : _—_—…— 


mr em mom 


Hôpitaux de Chicago. 


Specialiste des maladies des Yeux, des oreilles, du nez, de la gorgc, 


Block Cobbold, 153, Ze Avenue S., Saskatoon. 


.N.D.—On vous procure les lunettes pour adultes-ct enfants 


E . … = ho. nn u 


Pourquoi se, faire opérer? 
‘ Quand HEPATOLA: enlève Jes 
calculs biliaires dans 24 heure 
sans douleur, et guérit: l'appendici. 
le, les troubles. d'estomac ct du foie, 
Non vendu par les droguistes. Prix 
$6.50, Répouse en anglais, 
‘Mrs. Geo.-A. Almas, 
Le ‘Le seul manufacturier 
230 dème AVE. S., SASKATOON, Sagk 
*."" Fhène 4865 
‘ ‘ : RE ne L 
SOUDAGE à P'ACETYLENE 
TOUS METAUX 
REPARA/FIONS . DES, RADIATEURS 
Capitol Welding Shop 
Tél. 3922 1762 Osler St. 
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ne 


: Moose Jaw 
E. P. KEOGH 


Opticien 


Jaw, Examen’ des yeux et ajuste- 

ment de,verres. de 

10 ruc Principale. ‘Téléphone 5030 
. Moose Jaw 


ne £. 


Pourquoi 


Mettre au rancart vos pneus usa. 
gés? D’un pneu ‘usagé, nous fai. 
sons un neuf.  Envoyez-nons en un 
échantillon pour vous convainere, 


Auto Fire and Vulcanizing Go 
35 Iigh St KE. | 
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Moose Jaw 


PAPE RER RENRUR 


The Bon Ton Fur. Works 
Fourreurs d'expérience 
Deman- 


Réparation: de fourrures. 

‘ dez nos prix. 

‘361 vue Principale, : Téléphone 151 
ne CE 


Moose Jaw 


Manufacturicer de portes, chassis, 


cadres, -bois d'intérieur, finissage 
ct réservoir à eau: , 

Toujours en mains un grand 0s- 
sorliment de vitres et de glaces. 
302, Te Ave. N.-6. ‘Moose Jaw, sale 

oo : Téléphone 5179 
“The: Moose Jaw Sash and 

Sue. ” 
Door Manufacturing Co. Ltd. 
W. I. ELLIS, Gérant 


… Assurance ,contre la grêle. 

Agents demandés . dans territoires 
Le Phoenix de 
Hartford, actif, au-delà de 523,000 


000, Tout représentant désirant re- ff 


nouveler, son: contfat actuel doit 
s'adresser ici. 25, 


Ecrire: Agents Généraux 


LA GRIPPE, | Butler: & : McCulloch, Lid 1 


308, Mpose Jaw, Saske 
Réparation .de mécanisme, 
ressorts. jet. . aiguilles, 

… disques “Apex,” Demande: 

” nos:ldisles. 

: Toujours en. mains -acces- 

. à ‘soires:.de-phonographes 

21% rue, 


. Opticien et Orfèvre. 
: Service. d'optique. tré 
satisfaction garantie, . 


. Réparatiôns: de montres et de DE 


. A û n (4 
joux' faites promptement ' et av 


soin, nr bre L 
En, venté: montres, montres pra à 
célets, bagues, perles, .ctce : À 


PL A G. HAMM 
: 7, HOTEL LAINE LAKF 
BÉAINE LAUGE «+ = ° 


Le seul salon d'optique de Moose - {à 


‘Principale Moose Jaw, Sasks 


s moderné |] 


Ê 


La Session Fédérale . ne 
mere: 


Ê [immigration ofi 


eñtale Cf 


‘ Ê 


Les dévutés de la Colombie sont effraÿés de l'invasion jaun 


à la constance de Power. — La marine canadienne, 


x 


ril jaune élait au ‘program- 
Les députés de la pro- 


4 


Le per 
, HUE . 
me ne plus menacée, la Colom 
Anglaise. Ont pratiquement 
tous Les frais de la discussion, Au: 
cun des OPA n'a ni 
fa vaoue jaune, mais le Japon est qu d N ; 
N ne tout-puissant dont il ‘vaut [On lous pois. déclaré que l'entra 
mieux ne pas blesser Ja susceptibi- tranché veti aire pourrait 
jte par des termes trop violents, anene celle année, ee 
Lu menace .de l'inrmigration Militarisles enrayés 
orientale Fi 
C'est M. W, G, MeQuarric, député 
conservateur de New Westminster, 
qui à déelanehé Ice débat, Il pré- bles: couleurs de militartetes le 
nte une résolution pour réclamer [PCs Ce Ie s ce mil arisies erra 
lexelusion de Pimmigration des O-[£6.. Quelques-uns n’ont pas perd 
rieutauth La résolution. äppuie sur 
k danser sérieux de Pimmigration 
res Chinois et des Japonais sur Les 
côtes du Pacifique. Ja résolution 
vise pas les Hindous, fait remar-[!Cs qu , € 
quer M. McQuarrie. Les. Oriéntaux dévic tuent perdu depuis 1917): L 
ont ici toute Jiberté, tandis que les |#naca, u-til, protesté, n'est pa 
Canadiens au Japon ne peuvent de- unapoesion militariste, mais. il doi 
senir acquéreurs de terrains, pro- Ci era se protéger à Pintérieur U 
pridlaires de navires, actionnaires conti e toute agression extérieur 
dans certaines banques ‘et certaines [POssible. . 
compagnies de chemins de fer. La 4. Lapointe et son sous-«mende- 
population jaune a doublé dans les! :.. . nent . 
dix dernières années. .. .,." M Lapointe ne, peut voir se pro 
Un problème international". longer plus: longtemps la 1 
Plusieurs députés ont.insisté sur [des libéraux sous les, regards satis 
le danger imminent qui,nous me- faiis des bleus, ll propose que Pa 
nice Pour M. M. A. Stork..(Skeena) [endement Power soit modifié, 1 
lOriental est devenu lincarnatioh 
de l'agression commercialisée, Les 
Chinois et tes Japonais sont en tfain 
de devenir maîtres de la Colombie, 
Le brig.-gén, J, À, Clark ne cir- 


vateurs, sous la conduite de Mcigl 
en, le grand banqueroutier nationa 


discordes intéstines de la 


Popposition s’avoue inhabile dan 
les questions militaires, (Il en 


100,000 les dépenses militaires, 


scrutin. 


déchre-til, une question qui affecte font pris part au débat. 


décline parmi les races blanches,images aux soldats du 22ème, 


ces jaunes. 
{IL Dickie croit qu'une ‘déléga- 
tion canadienne qui LE ‘ 
franchement ce problème avec ‘Les !HOouvernement, mais si l'an prochain 
nalions intéressées" ‘aurait 
chince de réussir, | 
“Pas d'Allemagne jaine” 2 
4 W, Neill (Comox-Alberni) 
sel montré particulièrement vio- 
knt ds ce débat, EE réclame é- 
nergiquemenñt  l'abolissement total 
& foule immigration orientale, 
Nos H'avons pas besoin au Canada 
dune Allemagne jaune païenne, Le 
Japon ne saurait entrer en guerre 
ave nous à ce sujet et, au pis aller, ; 7 F, 52 
mieux vaut régler cette-question im: |: Nos dépulés n'aiment pas lépi- 
médiatement avant d'être englouti thète-.d'ignorants, Le débat sur le 
par Le flot, F _ budget de la milice a eu ñaturelle- 
Pour faire contrepoids à la race ment du retentissement, même En 
iune dans la Colombie, le ministre | 1ehors-de la Chambre, °Ee major 
des travaux publics, le Dr King, pro- MacBrien ny est pas. QU de Din 
pose l'activer de ce côté Pimmiera: morie:à ce sujet. D après Certains 
ion de bons sujets britanniques. journaux, il aurail déclaré que 
Le premier mire , _ “ecux qui affirment que Fentraine- 
“premier ministre réclame de :l@ | nent militaire n’est pas nécessaire 
. prudence eo ‘ |font preuve d'une ignorance pro- 
M King se rend parfaitement fonde” M. MacMaster ne veut pas 
tonpie que ce problème dépasse les Haisser.passer l'insulle et atlite l'at- 
limites d'une province, : Cest: de }tention du ininistre de la milice sur 
Dal Sa nalure un problème’dé racc (a, déclaration du major. M, Gra 
de religion: mais en définitive, {ham n’a pas epcore pris connaissan- 
ets un problème éconoMique quilce de cette dépèche des journaux. 
demande une solution immédiate :€t [TI scrait cependant bien élonné-que, 
“ective. La restriction de l'imnii- le major ait fait une déclaration 
#'alion orientale doit viser Tinde semblable, Pour ‘tranquilliser la 
aussi bien que la Chine et le Japon susceptibilité dé nos députés? il pro- 
us Hindous pourront à loisir iné- | net défaire uné enquête à ce sujet. 
nee pas LL ameenere éecoeue 
Mais il importe beaucoup de veiller |. La, ,Ghambre diseutait ‘jeudi, cer- 
MX lermes de la résolutions Le mot -tains estimés supplémentaires de 
Gelusion serait injurieux, au Ja- [Pan dernier pour les chemins de 


phisme, 


tre de la milice, ._., 

‘OR: Gould (Assiniboia) s'étonne 
que les horreurs de Ia dérnière gucr- 
re n'aient pas encore assouvi les Né- 
sirs des militaristes canadiens, I 
ne s'oppose pas à ce que le Canada 
ail sa milice, mais il doit s'opposer 
anx dépenses inutiles. EE c'est à 
cette fin que ses. électeurs. l'ont en- 
| VOyÉé à.Oltawa. 


don, M, Kine propose:de rémplaccr fer. It s'agissait de voter $735,000 
le mot “oxelusion” par pour un contrat de-Yails et autres 


accessoires donné pat le ‘dernier 
gouvernement au mois d'octobre 
4921, -Cerlains libéraux trouvent 
cette date singulièrement. rappro- 
chée du temps des'élections et ne 
voient dans ce contrat.qu'une fruc- 
tueuse manocuvre politique, ; 

- M. A, J. Stewart,;:Pex-ministre des 
chemins de fer, s’est défendu avec 
conviction. C'est avec Ië consente- 
ment de la commission des chemins 
de fer qu'il a accordé ce 'contral, 
Le ;chômagelétait à ce moment in- 
quiétant et le gouvernement à voulu 
Yenir en aide aux sans-travail, 

- M, Hance Logan, député-Tibéral de 


le mot * les ‘{crmes: 
lestrietion effective” ve 
” chef de l'opposition. ne Pen-' 
QE Das de cette oreille. Si le dan: 
ST QUI nous menace réclaine :Pex- 
clusion de Fimmigration orientale, 
Pourquoi ne pas prononcer. le mot 
franchement? Le Dominion x d’ail- 
US ble contrôle: sur l'inmmigra- 
lon dans son lcrritoire, 
L'unendement Stewart :- 


M Start an” 4 
+ t ropose alors "A- 
Mendement d L de là propô 


sion "it ans le sens de la propé- 
able | premier ministre, - En sa. 
bon cl Minstre de: limmigra- 
ra Un jsure M, MeQuarric qu'il fe-: 
nmnta s0n possible pour: enrayer 
mande, ulion une, M. Crvrar de- 
Pan, M Conservateurs d'adopter 
jedement sans vote.’ Pour'lui, 
da Pie l'amendement ‘parce que, 
le Le duestions internationales 
ne En «doit veiller. à ;:ne pas 
sant pa ttié d’un peuple puis- 
tient?! question passe au: vote et 
ir] qe majorité de 94 voix. Un 
té ont, sin progressistes oht vo- 


Les r'ésu 


Cumbérland, a pris bravement le dé- 
fense du dernier gouvernement sous 
le-feu roulant des questiqns de ses 
amis de la droite. ‘ 
‘..  Nôtre marine de querre: 

: Notre marine de guerre compren- 
dra cinq unités: les trois vicux na- 
vires que l'Angleterre nous donnait 
après.-Parmistice dans un élan de 
reconnaissance maternelle, ct deux 
sous-marins. Une partie de éctte 
{lotte imposante fera la surveillance 
sut les. côtes du Pacifique, l'autre- 
sur celles de l'Atlantique." Les na- 
vires serviront en même lemps d'é- 
coles, Telle est'la politique navale 
présentée par M. Graham. 
, Le,bon M. Meighen trouve que les 
libéraux font preuve d’une tiédeur 
déconcertante, Cette marine ‘serit 
très bien en temps de paix, mais 
quelle ser4 sa valeur en cas sle dan: 
ger? ‘Le Canada sera désappointé cet 
humilié de la décision du gouverne- 
ment... Et M. Meighen poursuit, du- 
Jrant qielques:minutes, ses jérémia- 


aendement, . 
lals du caucus libéral 
minis eSlion des ‘subsides du 
(ue pere ‘le la milice.est: revenue: 
que Ja US, Mardi, Il faut croire 
arcligion du parti.est-en bais- 
iguments et les sup 


il Puisque Le: 
lations des chefs n'ont pu rame- 


Er Power à 
É Cimoes, 

CU Un résul 
vieux 
» qui se se 
nt en famille 
: lioniste, a 
ESS protestalio 


Et Ia 


‘+ 


de son dé l'opposition ce qu'il sait d'une en- 
tente qui serait intervenue à la con- 
férence des: premiers ministres au 


Jsüiet: de la mâärine impériale . 7: 


bartement, - 
A {endement Poiver : 


dépenses Le eUDer -de, $ "Ge premier ministre lit une .dé- 

i our Militaires; 1 pêche’ où. Jon . bee réfère ‘aux, obliy 

L Son « itions des Donmipions, :. ..... 

laps amend gations des Domibions, .. on 

€ inde Un profond © ‘M: Mvighen ‘croit que: Île- Canada 
d e 


lu SORT de, l 
maarti libéra 


(vant la 
r, 


n'a aucune obli 
[soit indirecte, EE 
M, Grakiant a-annoncé:à la Cham- 
bre vendredi après-midi que le Ca- 
nada n’est pas encore ‘en mesure d’a- 


gation, soit directe, 


Dore 
re 


et crédits de la milice 


_— Le budget de la milice soulagé de $700,000 grâce 


Ottawa, 13 mai 1922. depuis quinze jours puisque M. 
” Graham veut bien retrancher $400,- 

000 de plus. . Avant de se préparer 
bic}à une nouvelle guerre, le paÿs doit 
fait | guérir les blessures de la dernière. 
F y a quelques jours, M Power 
leurs n'a nié-le.danger|Consulluil :trois généraux qui ont 
‘ de magnifiques états de service: ils 


ûtre re- 
Durant tout. le: débat, les conser- 
se sont montrés sous leurs vérila- 


l'occasion de s'amuser un brin des 
scordes c droite. 
Au début ‘de son discours, le.chef de 


zisanic 


coupant de $/00,000 au lieu de S1,- 
Le 
sous-amendement a été adopté sans 


‘Le ‘Canada n'a pas besoin d'aris- 
couscrit pas le problème à la seule | tocratic® militaire. : C’est là _l'opi., 
Colombie, où même au Canada; c’est [nion de plusieurs progressistes qui 
JT, Shaw 
toute Lx race blanche, La natalité | (Calgary Est) paie un tribut d'home 
pa 
alors qu'elle augmente chez les .ra-: théorie: “Si tu. veux la paix, pré- 
-" [pare la guerre,” est pour lui un so- 
I cst présentement satis- 
discuterait fait de la réduction proposéé par le | 


toute la réduction n’est pas plus substan- 
.* Jtielle il promet la guerre au minis- 


4" Canada et aux Etats-Unis, sur réception 


nine Qeours. C'est d’une voix|des patriotiques, 

noneé qui belliqueuse qu'il a an-| :. Et la marine impériale? 

S00,600 pe CnSentait à réduire de ."M:kKing.a demandé au chef de, 
0 les prévisior DD. : , 


voir son service aérien régulier. Lal}i} 


commissi 
va à fonctionner 
sé pour faire la 
: jies feux de forèts.: 
10— 
M. Jusserand reste 


PARIS — 


comme par le pa 


€. 


nis, devait bie 


deur par M. de Peretti de 1 
le ministère des affaires êt 
h publié la communication 
e! 


gères dément  catégor 


., iquerent 
üouvelle publiée par i 


cert 


ton ct son remplaceme 
Perveli de Ia Rocca. 


î- l'est sans fondement,” 


Maux de reins et troubles 

de vessie qui ne laissaient 

de repos ni jour ni nuit 

. Guéris par les : : 

PILULES MORO pour 
:. les Hommes 


4! cs 


ï 
L 


u| 


s 
a 
QC 
S 
l 
( 
6 
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Pendant trois où quatre, 
ans je fus affligé d'une mala-. 
die de reins qui ne me lais- 
sait de repos ni le jour, ni la 
nuit et me rendait bien péni- 
ble mon travail de chaque 
jour. À la fin, mon mal sé. 
tant aggravé de troubles de 
‘la vessie des plus incommo- 
dants, je songeai à irouver un 
remède éapable de me forti- 
fer et de guérir mes douleurs 
puisque lesmédicaments em- 
ployés jusque là n'y avaient 
pas réussi. . J'ai d'abord voulu 
essayer les Pilules Moro que 
j'avais entendu louanger 
maintes et maintes fois: J'ai 
eu la joie de voir ma santé 
s'améliorer puis se rétablir 
tout à fait. M. Elie Houle, 
330, Sumnier, Holyoke, Mass. 


Les Pilules Moro pour les 
Hommes sont le remède le 
plus puissant qu’un ‘homme 
puisse employer, Elles gué- 
rissent les maladies de l'esto- 
mac, préviennent les rhuma- 
“tismes, les névralgies, les ma- 
ladies du fois; etc., elles puri- 
ffent et enrichissent le sang 
et sont pour tous une source 


de forces nerveuses. 


N 


… Des. consultations gratuites 
sont données, soit par lettre, 
soit persônnéllement à tous 
Is hommes qui désirent nous 
consulter... 
Les Pilules Moro sent en vente chez 


‘tous les marchands de remèdes, Nous 
Jés envoyons aussi par Îa poste, ‘au 


du prix, 50 sous la boîte. : . 


Adresse: COMPAGNIE 
MÉDICALE MORO, 274, 
rue St-Denis, Montréal .. 


LA 
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on de l'aviation conlinuc- 


surveillance contre: 


ARIS — Par suite des rumeurs 
Dersistantes" que M. Jusserand, arn- 
assadeur de. France aux Etats-U- 
k ntôt rentrer à Paris 
ct être remplacé comme ambassa. 
a Rocca, 
rängères 

suivan-. 


“Le ministère des affaires étran- 
t la 
t ains jour- 
naux au sujet. du départ de M, Jus- 
serand de l'ambassade de Washing- 
nt par M, de 
Cette nouvelle 


. JGlcichen, Alta; Armand Leblanc, 


D 


| NOUVEAU CHEVROLET | : 


BABY GRAND . 


|] DISTRIBUTEURS DU DISTRICT: 


ee LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi 17 mai 1922 


Au Collège des Jésuites d'Ed.| 
US \ ‘monton 


Eléments latins — Georges Dos 
jardins, Gleichen, Alta: 
Leblane, Belluvue, Sask, 

Commereial "Bertram Chiches- 
ter, Kelowna, CG 

Éléments françnis EL -— Georges 
Boaupré, Morioville, 

Éléments franveais LE — Williun 


— 


h 


Les lauréats -du mois d'avril. 
., Phüilosophie 
Excellence — Robert Picard, Eu. 


, . NE il " un i , 

A nes Richard, Ai Morris, Edmonton, : 
Diligence — d'Auteuil Richard, Pré raie anglais 1 — Wilfrid 

Robert Picard. : : Bertniaume, Ednionton, , 
Belles-Lettres Préparatoire anglais IT — Anloi- 
Excellence — André Humbert, |" de Loth, ftarwood, St-Pan], At- 

Edmonton; Léon, Gibault, ‘'Furtle- in, 


pme à Ÿ 4) ones 


ford, Sask: . 

Diligence — Roy Payment, Ed- 
monton,; Emile Sylvestre, Morinvit. 
le, Alta, - 


Le comte de Lesseps et la si- 
tuation en Europe 


 Versification , 
Excellence -- Henri Latour, Bal- 
Ueford, Sask.; Wilfrid Boisvert, Mo- 
vinville, 
| Diligence.—.1lenri Constantin, | 
Villeneuve, Alta; Arduino d'Appo- 
lonia, Edmontüi. 
° Méthode 
| 


QUEBEC - Le conte de Lesseps, 
qui est arrivé sur Ia paqgnehol 
“Reginw® de la compagnie White 
Shr, avec son hoau-pôre sir Will 
Mackenzie, de Toroûto, nn décluré 
dans une interview qu'il a accordée 
à la Canadian Prêss qu'il regrette 


Excellence 


ei Robert Giguére, ehaeune des concessions que ln 
Cluny, Alta; Philippe Gibeau, Mo-i France à lailes à Génèés, car, ditsil, 


rinville, . 
Diligenco — ‘Félix Branger, St 
Louis, Sask.; Robert Giguère, 
Eléments fatins 
Excellence — Armand Leblane, 


cet abandon de droits peut conduits 
ve à une autre catastrophe semble 
ble à celle de 1914 I cs impor- 
Haut, a ajouté le comte, que PAlte- 
magne soil contrainte à remplir ses 


Bellevue, Sask.; Jean élu, Beau-sobligatiohs, si nous voulons due ta 
* . 0 
mont, Aa {paix dure, | | 
Diligenec — Gcorges Desjardins, Interrogé sur l'avenir de Pavin- 


lion, le comte de Lesseps, qui s'y 


, 2onmereial entend, à dit qu'il entrevoit Ie jonr 
. Excellence, — Albert Gibantt, où des aéroplanes géants transpor- 


Winter, Sask.i Leo Spooncr, Big- 
gar, Sask, | 
Diligence — Bortran Cbichester, 
Kelowna, GC B,: Albert Gibautt. 
Eléments francais LL 


teront des passagers d'Europe en 
Amérique, On se appelle que le 
comte de Lesseps à ête Le premier 
aviateur à amener iei au Cavadacun 
Mmonéplan appelé le Scarabée, lors 


Excellence — Paul Giroux, Me- {du congrès d'aviation Lenu à Monte 
Lennan, Alta; Henri Béuion, Ed- {réal en 1410, 


monton 

Diligence — Henri Bénion: Ubald 
Comitois, Debden, Sask. 

Eléments français TI 

Excellence — Edouard Beaudet, 
fMunson, Altas Willianr Morris, Hd- 
monton, ous 

Diligence — Edouard 
William Morris, 

Préparatoire anglais E 

Excellence — Louis Tridel, Ec 
monton:; Georges Jourdenais, Bu 
land, Sask, à 

Diligenece — Wilfrid Berthiaume, 
Edmonton; Georges Jourdenais, 

Préparatoire anglais IH 

Excellence — Darex Magee, Ed- 
monton; Joseph Cyr, Pincher Creck, 
Alta.” 4 
Diligence —' Marcel Curial, El 
monton, Darcy Magre, 

…_. Médailles d'Honneur 

Philosophie = Paul-Gaston 
teau, Edmonton. 

Bélles-Lettres -—.André Heonbert, 
Edmonton, Lo 

Versilication 
Battloford. tout 
. Méthode — Téo Carricre, Legal, 
Aa, 


asstRunT 


Le distingué visiteur est heureux 
de revoir le Canada, après huit ans 
d'absence, « 


errant 
Ve ue 


The Patis Hotel 


Beaucet, 


I- 
CI CHAMBRES A LOUER 


Un hôtel où l'on se trouve 


ahez sai. Prix modérés 


D 


The Paris Hotel 
Rue Broad 
REGINA 


4. MCCARIILY, Prop. 


Du- 


Henri Latour, 


Nous vendons tout . 
ce qu'il faut 
pour batir 
* Portes et Fenêtres | 
Papier goudronné 
Papier à toiture. 
Preparez-vous à bâtir. Nous vous accorderons 
IT les plus bas prix et nous vous garantissons satisfaction | 
eo e me os 
| McDiarmid Lumber Ce. 


Fini d'intérieur 
Carton (Beaver Board) 

, -TÉLEPHONE —— 2733. 
ll Prince Albert | 


Saskatchewan 


ms mens ee mes mm meneur me un Lover ag ponhet-enemannnnmenenenn 
ee pr 


Ornements d’'Eglise ct 
‘ ï . e 
Articles reli$icux 


‘ Ohjcts de pléte 


Bronves nager 
Chasublerto Bannières ct Drapeaux 
Statues Clhandelies 


DESMARAIS & ROBITAILLE, Limitée 


: Vine de messe — Articles de Mission 
se 41 et 33.ruo Notre-Dame Ouest MONTREAL, PQ. 


en caen mes ee 


McLAUGHLIN 
MASTER FOUR 
MASTER SIX . 


€ 


# 4 


es de rechange 


RSR duc “% 


“ 


nn 
3 
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Li 
PART magnifiquement véanisé, subjigucra ot enthousinsgmers 
la pensée plus que ne lo pourrait toute unire chose. Sa pulsannce 
est réclle et lorsqu'il sappiique à des travaux covlésiasttynes, A 
devient une grande pulssunve pour le blen, 


B'on peut l'obtenir dans les prodults autvnnia de nos studios. 
AUTELS, FABDES de COMMUNION, CHAIRES, en Marbre, Seng- 
Hota, Kigallco, 

STATUES en Marbre, Orbronze, Plerre, Rigalco, 

STATIONS do CITEMIN de CHOIX (Groupes et Nellel), 
VERRIERES en verre antique’ ou opalin, 
ABAT VOIX, ajustement broveté Daprato, 
PONTS BAPTISMAUX, eu Marbre et. Rignlivo. 
CRECHES do NOK, 

Cntulognes, photographies on dosaine soumis pur femande, 


MPAGNIE STATUAIRE DAPRATO Limitée 


Insütut Pontifical CArt Chrétien. 
966 Rue St-Denis Montréal, P.Q. 


CHICAGO — NEW YORK -— PHPTHASANTA, PPALEE, 
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La Sauvegarde 
_Assurance-Vie 


BUREAU CHEF: MONTREAL. 


Gérant Provincial pour in Sask.: RAYMOND DENIS, 
Vonda. 


Plus de dix millions d'assurance en force. Près de 20 : 


ans d'existence. La seule Compagnic d’'Assurance-vie 
qui soit Canadienne française 


Ne luissoz pas tomber vos assuruneos paree que les temps 
sont durs, Cest justement duns les temps de crise comme 
eclui que nous Eraversons que Les nuranees sur la vie sont 
le plus nécesstires avenir no nous appartient pas: do- 
mai peut-être nous ne serons plus là. Combien en est-il 
autour de vous qui ont été frappés au moment où il s'y ‘en- 
daient lo moins? 

Aimeriez-vous laisser vos familles votre fermme, von 
cofnnts, seuls, sans protection, avec la situation financière 
actuelle? Que ferout-ils après votre disparition? : Sont-co 
les banques, les compagnies de machines où do morlenge,qui 
les feront vitre cl leur donnoront du paint Non, é'est nbso- 
fument certir. Cola, ‘seule Pascurance-vie peut Le faire. 
Assurez-vous done si vous ne Péles pas envore, el gardez vos 
assurances si vous eu avez déja, Muig autant qui possible, 
aseurez vous dans ln Sauvegarde paree que c'est ln seule Com- 
pagnie Ginadienne Française, el qu'elle vous offre des polices 
aussi avantageuses, cb souvent plus avantageuses, que velles 
que vous pouvez trouver ailleurs | 
' 4 

Bons Agents demandés pour fous les centres. 


{rs 


it 


LA SAUVEGARDE 
RAYMOND DENIS. Gérant Provincial, 
VONDA + - SASK. 
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Courtiers en grains 
A. Préfontaine, Président, E, I]. Dufresne. Sec.-Trés. 


RAYMOND DENIS 


Représentant général pour la Saskatchewan 


La seule Cormpagnie française ayant un siège au 
Grain Exchange 


Expédiez-nous vos grains par chars. Nous 
veillons soigneusernent au grade et au 
dockage. Nous vous obliendrons les meil- 
leurs prix du marché. : 


, 
+ 


.* 


4 
+ 


3 ” 


Si vous chargez par l’élévateur, adressez-nous vos hillots 
lemrhagasinage “storage tickets,” ct nous nous Ar rAN GE" 
rons directement avec ia Cie de l’Elévateur, 

Nous, vous avancerons 76 per cent. de la valeur de votre 
grain sur/reçu du “bill of loading ” ou des “storage tickots ” 
en attendant de faire la vente. | 

I est très important pour les fermiers d’être roprésentés, 
k Winnipeg par une maison compétente et honnête, à causes 
des variations du marché. | 


POUR.OBTENTR LES. METLLEURS PRIX, CON. 
SIGNEZ-NOUS TOUS VOS GRATNS, 
Rem TE DO 


, 


ÎLe Comptoir Avricole 


Ÿ 800 Grain Exchange, : WINNIPEG, Ma 


LEE 


: ENCOURAGEZ LES ANNONCEURS : . 


a 


û 
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ATRCRRRONQUE ENV AL AO A AA SNS MODES D ND ARE PA RENR O ANNEE VO ANT SARA AO Ame 
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Ce que le “Star” de Saskatoon 
dit de la province de Québec 


Le Star, de Saskaloon, publiail 


récemment, sous le titre “Québec,” [franc 
an article éditorial dont nous sont [Latricr, 


mes heureux de donner une Hruduc- 
tion à nos lecteurs. C'est dits tin 
esprit tout différent, on s'en sou 
vient, que ee journal jugeail les Ca- 
nadiens francais iUy 4 quelques an- 
nées, Lion'esl que juste de noler 
celle heureuse évolution dont nous 
sanunes en droil#d'espérer d'excel- 
tents résultats pour. le bien général 
du puys | 

Le premier Tascherean, de Qui- 
bee, a parlé hier devant un auditoi- 
re de Toronto, et au cours te son 
uHocution, it a supplié Ia populi- 


ton de FOntario d'être juste amie )c 


cale pour {5 population du Québec, 
H semble étrange qu'une provinee | 
du Dominion éprouve Le besoin de] 
faire cel appel à une qutie provin- 
ce, mais 1 est néanmoins cxcusable | 
el justifié. Le Québce, comme unité: 
politique, -- et dans fes affaires po- 
htiques on trouve généralement que 
le Québes est une unité à un degré 
beaucoup plus grand que w'hmporte 
quelle autre province du Dorminion 
…. soulève quelquefois a colère de 
la part de politiciens qui re voient; 
pas exactement conne lui, et lors-i 


que cela arrive, il se dit parfois des; 
choses qui auraient beaucoup 
gné à ne pas cire diles. Quelquefoïs ! 
ces choses viefnent aux oreilles de 
lu population du Québer et susci-| 
test un ressentiment qui trouve fui: 
aussi son expression dans_drs ter- 
mes désobligennts, 1 v a trop dei 
esprit de revanche ovil peur oil, | 
{op pou de’concessions mutuelles, 
trop peu d'efforts pour compren-| 
die plutôt que pour coudiunner, 

Si Von: comprenait mieux les Cn- 
nadiens français en dehorsidu Qué- 
bec, il v aurait moins de criligue 
hâtive.  H est probablement vrai 
aussi que si, dans la province de 
Québec, on comprenait mieux FOn- 
tario où POuest, if v aurait moins 

‘ d'hostilité, £ce mal n'est pans out 
d'un soul côté. ° 


get | 


Montréal n'est pas le Québue, bien 
que quelquefois, du fait que a pres- 
se de la provinee va son centre, ft 
reste du Doinion inelinc à jugvr 
le Québec par Montréal Deux tiers 
de la population du Québec vivent 
dans un milieu rural ou semi rural, 
Montréal est one grande eilé bruy- 
ante, cosmopolite, lan des ‘plus 
grands ports du monde. Le Québee 
rural, y compris Les petits bourgs et 
villages, est extrémement paisible, 
tranguille et calme, Le point de 
vue de Montréal esl celui de n'ini- 
porte quelle grande ville du monde 
dans toutes les ehases ordre pra 
tique, bien qu'il soil guelque pen 


“tion est pour tes trois cinquièies 
environ cauadienne-françeaise. 7 Le 
point de vue du Québec rural esl 
éminemment sain et solide, x a 
chezlui relativement peu de grip- 
pe-sou. El uv a pour aiusi dire pas 
de cette fièvre qui caraeléNse nu 
jourd'hai la vie dans toutes 1ès par- 
Uies du Canada, Si l'on poui s'ex- 
primer aussi brièvement, c'est Fime 
pression que la vie est quelque cho- 
se dont on jouit, après l'Accomplis- 
sement des devoirs indispensables, 
Les gens ont un regard de mépris 
pour. Ceux qui considèrent leur 
temps bicir employé dans une ba- 
taille épuisante pour aceumaicr de 
Pargent où une course insunsée à 
des pgarlies de plaisir fninfcrrom- 
pues, HE vo a pen dexlrèmes dans 
‘Le Quéhee rüral, 

Les partisans de + leipéranec 
duns les autres provinces inciinent 
à expriner four  désappoiniement 
du fit que Le Québes, conbne ils di- 
sent, retarde le progrès de la réfor- 
me sociale an Canada Mais seules 
les villes du Québec sunt response 
bles,  £Lès trois quarts du Québec 
rural étaient “sees” en verlu de Pope 
tion doeule jusqu'à ce que le y#ou- 
vernement eut établi son système 
“provincial de vente de liqueurs. Le 
Québec rural est essentiellement 
honnëèle ct craignant Dieu. 

Les villes de Montréal et de Gué- 
bee font de la politique d'une fa 
con plutôt fièvreuse: mais Toronlo 
agil de même, Les grandes villes 
su prêtent aux manveuvres-des poli- 
ticiens. professionnels et la création 
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i 
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‘dune excitation artificielle -cst lun. 


des moyens favoris pour atteindre 
ce but, Le Québec rural prend: un 
vif intérêt à la politique et s’üité- 
resse assez naturellement Aux ques- 
tions soulevées du point de vué:ca- 
” nadien--rançüis. . La population 


“chnadienne-ffançaise , en. général 


conduit atfroilément le jeu dé4à po- 
 litique et'habituellement avetavan- 
‘.tage, du point de vue.de ses pro- 
.pres intérêts. Personne ne peut 


Pen blâmer eertainément. H scrait 


| ‘difficile. de ‘détacher un Orangiste 
‘de Tôronto du parti torÿ et il’ n’est 


En 


léludier le peuple comme 


damne sévèrement fe genre de cul- 


ture actuellement en usage dans 
FOuest ct conseille au gouverne- 


ment d'Ottawa de forcer les fermiers 
de cetté partie du pays à faire de fa 
culture mixte; mais n'est-ce pas jus- 
{ment ce qu'on leur reproche de 
demander “au gouvernement: une 
entrave à Ja liberlé individuelle tou- 
le aussi sérieuse que. celle du gou- 
, , : Vernement de se faire commerçant 
pas facile de séparer un Canadien le blé au détriment#du commerce 
ais du parfi qui eut pour chef [libre? , 
Lunel l'autre se sont Ensuite, Pauteur de cet article ou- 
néanmoins montrés indépendants à blie qu'on ne change pas de jaode 

‘ ° ‘ de culure du jour au lendemain; et 
l’occasion, que vost-il faire des millions placés 

Le premier Faschereau protesle en vuc de In culture ct du commer- 
—… et avec raison tout à fait — con. [Ce du blé: entrepôts, moyens de 
te le qualificatif de “nenée par fes 


transportæ-ete., et des milliers de 

| ou . iastres que chaque fermier possède 
prêtres” appliqué à (a population lén outillage, spécialement pour la 
de sa province. £e euré de paroisse culture du blé? Combien y at-il 
est, nalureHement un homme influe de fermiers, par ee temps de dé- 
; ce À SOT éducation supérieu- | P'SSSIOn monétaire, qui  peuvént 
eut, grace à Son CCUEatton SU sans se ruiner mettre une partie de 
reel aux services qu'il rend atlcet outillage au rancart et débour- 
peuple. Mais il suffil de vappeler [ser quelques autres iilliers de pias- 
les jours où feu sir Wilfrid Laurier res en vue de s'outiller pour la cul- 
: ovine ure mixte . : 
conquit le vole de la province con- Et Ja question de la main-d’oeu- 
tre l'opposition de presque tout le lyre? Jine s'agira plus d'une armée 
lergé pour savoir qûe le Canadien de moissonneurs, envoyée lt à faux 
franeuis est très capable d'indépen- récuils, juste pour le temps de La 
dance, Meme VIS VIS des pretres, Sais Et faudra loger ct héberger à 
que le qnalilicalif en question ne [l'année la main-d'oeuvre sulfisante 
pour ce nouveau genre de culture ct 


e 
fui couviont pas. 


Sur Le terrain politique, le Québec [PUIS il faudra monter des  trou- 
* peaux, construire des granges cn 


'S j 's : ‘ L enigmati- + . . . 

est toujours quelque peu énigmaltk Riant venir le_bois de loin, cte, 
que pour le veste du Dominion. Maintenant peut-on reprocher. 
est ordinairement facile de prédire faux gens de POuest de pratiquer 
ce qu'il feras pour ce qu'il pense, justenent ses Da, 
"eu “autre affair nie à Hfequel on les a attirés vers les pral- 
: est ae autre affaire. Mais y a vies? C'est en vantant la richesse 
aussi une frop grande tendance, inépuisable de ce sol et le procla- 
dans le reste du Dominion, à consi-}mant le futur grenier de l'Europe 
Pon téussi à développer 


dérer Le Québec seulement du point HU CE à ière aussi prodi 
Le : je , st d'unc manière auss ‘ - 
de vue politique, el à négliger dv ee une na Si 
” : 0 SC . 


peuples plus que cela, après avoir sollici- 
à asser ses hubi- fé ces: gensdà -pendant la guerre à 
faire-de la surproduetion, pour dote, 
ner-du pain à nos soldats, c’ost-à- 


trep de tendance 
LnDLS, CONHNC UHC TRACE 


à part, oùu- 


pliant qu ils SOUL Aussi complète dire au lieu d'alterner leurs guitares 
ment, aussi lovilement Canadiens leur différentes parties de Hürs Ter- 


mes, cultiver Ia presque totalité de 
leurs fermes annuellement, hâtant 
par là leur  appauvrissement, un 
gouvernement aurait anvaise #rà- 
ce à venir leur reprocher ce qu'il 
les a sollicités de faire, 

De plus, il est admis qu'un des 
meilleurs moyens de soulager fe 
contribuable canadien du tourd far 
deau de La dette nationale, c'est de 
- peupler Les Lerres disponibles; mais 


- 10 2 — Ispo ! 
s *  Jestec un moyen d'attirer des fer- 
] É . À ] O miers sur Ces Écrres que de les pri- 
St est uest ver de Pavantage qu'ont cu icurs 
: nn prédécesseurs: “les bénéfices im- 
. a  .[médiats que procure la culture du 
KE faut se mieux connaître —|hié” eu leur imposant la culture 
# Lé 
Un cultivateur de l'Est dé- 
fend ses frères de l'Ouest. 


que importe lesquels d'entre nous; 
trop de facilité à ne voir que Fleurs 
fautes politiques, comme quelques- 
uns les considèrent, et trop peu 
d'empressement à eur accorder la 
mesnre dadnmiralion qui leur est 
due pour leurs nombreuses belles 
qualités, 


mixte? À 

Un fermier, sans capital, peut 
prendre un homesfeaif, travailler à 
fa journée, faire casser sa terre, en- 
semencer, ete, tandis qu'il est itr- 
posible de faire de la cullure mixte 
sans capiiaf, paree qu'alors il faut 
se bâtir, monter un troupeau, ele, 

L'évolution de Ia culture du bié 
vers In culture mixte se fera gra 


Les journaux de l'Est continuent 
de s'oceuper de nous, La pisile des 
députés de l'Ouest & Québec leur en 
a fourni l'occasion, Sous le litre 
“Se mieux connaitre," lu Patrie pu- 


ù ns 8 


Le vin est moins cher à Mont- 
‘ . tréal qu’à Paris 


MONTREAI, -— Sir William Stu- 
vert, membre de la Commission des 
Liqueurs a fait une déclaration qui 
ne manque pas d'intérêt. “Les 
meilleurs vins français, a-t-il dit, se 
vendent aujourd'hui à meilleur mär- 
ché aux dépôts de la Gommission 
que dans.les pays de leur provenant- 
ce, Tout étrange que Îe fait puisse. 
paraître, il est certain <en tous 
points, C'est ainsi qu'on peul sc 
procurer à Montréal quelques-unes 
des meilleures marques pour 51.25 
la pinte, alors que Ja mème quanti- 
té du même vin coûte à Paris 1,50, 
si lon cote le franc.à 10 sous. 

La Commission arrive à ce résul- 
tat par la concurrence qu'elle "pro- 
voque entre les vendeurs désireux 
de s'assurer un client de cette in 
portance. ’ 


D 


:0: 

ALEXANDER, Man, — Pour la 
dixième fois, la convention libérale 
du comté de Lansdo“ne a choisi Îe 
premier ministre T, G Norris com. 
me candidat libéral pour le comté, 
qu'il a représenté à la légistutures 
pendant vingt ans: 


s 
eme mms 


PARIS — La Semaine religicuse. 
de Paris annonce Ja constitution 


d'un tribunal ceclésiastique chargé 
d'instruire la cause de’béatification 
du vénéré cardinal Richard. 
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frarchir unie lettre? 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi 17 mai 1922. 


Pie XL est un-ancien élève 


d'Oxford 


Les adiministrateurs de la biblio- 
thèque d'Oxford, Le Nice-chancelier 
de l'ustiversité ct plusieurs éminents 
professeurs de cel établissement ont 
adressé au Pape une lettre rédigée 
en Jatin et ornée de magiiifiques en- 
Juminures, pour le féliciter. de son 
dlection au souverain pontifical, Hs 
rappellent, dans cette lctire, que Pie 
XL est le seul Pape qui ait suivi les 
cours de PUÜniversité d'Oxford. 
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Le timbre bolcheviste 


LA 


PARIS — Après de longs titonne- 
ments, la République des soviets de 
Russie a Erouvé pour. ses vignetles 
postales le dessin symbolique .qui 
c'est celui du eupital, un jeune pro- 
du capilalisme, | 

Le, capitalisme est figuré par une 
hydre terrassée, le verire en Pair. 
Sur ce ventre; qui est gros puisque 
c'est celui du capital, un: jeune pro- 
lélaire sdebout ef saluant Paurore a 
posé un gOnou , | 

Le pris iuitii de ec Lhnbre était 
de 40 rouhles, ce qui n'est pas mal 
déjà. Aujourd'hui, an correclif jm 
primé en rouge en a porté le prix à 
19,006 roubles, L ‘ 

Comiuent foire, 


un liussie, Si on 
# « 0 £ 
west pas un eapitaliste, pour 


af- 
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Nos Prix ne sorit surpasses per aucune . maison au Canada. 
_ En drap Vécuna Noir, | 
Bleu ou Brun € 


serre 


‘Sa tisfaction asstree 


D ° 


4 


; n 


eCHEZ VOU 


Bureau s Pos 


(DEVANTS SIMPLES OU CROISES.) ou 


7 ; k 
u n # re " ga 


ma 


mem mm à mon ee me 


RCI | 
UFS 


e plus Proc 


L 


Expédiez votre erêiné pur, expiess à not 
suceursule. Nous avons dés Crêmeries à :. 
Birch ENS, Cudworib, -Carlora,: Piske, ITéfribouvg, ver 
may, Jtuna, Keliher, Kesrobert, Dixngenburss, 
Eloydininster, Melfori, Melvilté;" Moosamin, Novtl 
ford, Oxbow, Provcceville, . Ratville, Régina, Saskatoon 
Tantalou, Tisdale, Unity, Wawota, Weÿburn, Wadena ul , 
Yorkton, PRES L oi 
ExpédiesVos oeufs jyrespress à notre plus proche réfri 
gérateur. Nous avons.des réftigéraieurs à: - 
Melfort, MGlville, Norih Baltieford Régina, Saskatoo 
{7 Weyburn et Yorkton, 


cl 
1 
L 
Le 


Lanlgan, 7. 


Battle. 


n, 


ct.vous payons par prochaine malle, 
Nous vendons les biduns pour a crême et les botlus 
oeufs, au prix du grox, et 


Fe | “ FES : OR Le « 
Nous pesons ct clasons Îrès “honnêtement vos produit 
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The SASKATGHEWAN CO-OPERATIVE 
 Greameries, Limited 

, + “La Compagnie des Fermiers’ 
Bureau principal » " REGINA 
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ou argent rernis. 
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tenipéré pur Le fait que sa popula-!{ 
l Î Î 


ee 


blie les réflexions suivantes: 

La courte visile que la plupart 
des députés de POuest ont faite à 
Québec portera sans  doule $es 
fuuts, Non sealement, les cxcur- 
siontistes garderont un hou souve- 
nie de Fhospitalilé franche etfcor- 
dite dont ils ont été l'objet, mais 
ils ne manqueront pas de cempren- 
dre que si les vasles prairies pDro- 
duetrices de blé méritent datlirer 
Pattention des gouvernants, les pro 
vices qui on! Gé les premières À 
former a Confédération canadien- 
ne, ont aussi des intérêts dont il joe 
porte d'assurer la permanence, pare 
ce qu'ils cohtriluent à fa prospérité 
.uénerale. Parlons de Pindustrie de 
la chaussure qui occupe une ‘large 
place dans Porennisme économique 
de Québce,: Cette industrie a ëlé 
uue sourec de développement ct de 
SÜCCÈS, 
dits'en rendre compte sur place, De 
retour au parlement, lorsque la dis- 
eussion du Larif sera commencée, 
pourrontils convenablement ou- 
blier qu'à côté des besoins de leur 
propre contrée, s'imposent des exi- 


FES 


| 


gences tout aussi Unporianies et 
tout aussi respgclables?  Voudront. 


is faire des changements au ‘farif 
propres à luer une industrit aussi 
prospore? - 

Si les braves gens de l'Ouest veu- 
lent que Ia prospérié règne d'un 
bout dur pays à l'autre, is he sau- 
aient songer à restreindre Paclivi- 
&é, la produetion, la vie aus Finiles 
dune seule province, Chaque par- 
tie du Dominion ‘doit apporter sa 
pierre à l'édifice, mettre Fépaule à 
Et rauc, Cette union et eclite coopé- 
ration ont eu jusqu'ici les plus beu- 
reux résultats. serait assurément 
malheureux que nos anis des nou- 
velles provinces, poussés par 


Les députés de POuest ont 


une” 


duellement, naturellement, par la 
force mème des choses; le produc- 
leur de, grain est assez intelligent 
pour comprendre qu'un  Wheat 
Board ne fait pas pousser le blé ct 
quand sa terre n’en produira pas 
assez pour Le pays, il verra à eulti- 
ver autre chose, { . 

Cela peut sembler conjmode à des 
législaleurs n'étant pas directement 
intéressés dans Pagriculture ni dans 
Ouest ni dans PEst de régler le 
problèmel agraire en condamnant 
les demandes de POuest, ce qui peut 
dispenser d'accorder Péquivalent 
aux agriculteurs de VEst; mais 0 nc 
crois pas que ce soit travailler à l'u- 
nité nationale qué de représenter 
les producteurs de grain de FOuest 
aux agriculteurs de PEst comme des 
dilapidateurs du patrimoine natio- 
pal, ° 
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PAYONS 
LES FRAIS . 
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TRANSPORT 
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TOUTES LES 

PARTIES 

‘DU CANADA | 


Un cultivateur de l'Est, 
:0: 


 MOUVEMEN 
de 'A.C.F.C. 


Cercle Montcalm d’Assiniboïa 


. Unc assemldée générale fut tenue se L 
au licu Ordinaire, 1e 93 avril L’as- | : TOUTES L 
sistuice, était bonne, mais vile au-  - 4 
rail été certainement meilleure si ee 

la température aval été favorable. 
Comme toujours, Les officiers ainsi 
que tous, les : membres travaillent 
pour l'avancement du corele et notis 
avions une assemblée très intéres- 
saute, Plusieurs points importants 
ont été traités pour le bien général 
des membres et de la société. Des 


ainbition déraisonnée, entreprissent 
de faire adopter des, réformes fis- 
cales qui pourraient “désorganiser 
tout notre régime économique cet 
compromettre Pavenir et le dévelop- 
pement des vicilles provinces, 

A mesure que les cilayens. de 
l'Ouest et de l'Est apprendront à se 
pieux connaitre, nous verrons dis- 
paraitre les causes qui les divisent, 
Les intérêts des uns ct des autres 
sont identiques, Nous avons tojis le 
mème -désir d’accroitre notre. infln- 
once, nos biens et nos richesses! 
Nous voufons faire dun Canada. un 
grand pays, Donnont-nous la main 
ct marchons ensemble” de: Pavant, 
Cessons nos rivalités de clocher, nos 
luttes intestines, : 


arrangements ont été pris pour la 
vente des bèles à cornes et des 
pores par char et l'achat de la fi 
celle par char: Nous ‘avons. conr 
fiance que les.gens de SI-Victor vont 
coopérer avec nous pour,ces ventes 
ot achats. + 
) faites. pour 


mission pour cause de déplacement; 
ils sont partis d'Assiniboia pour St- 
Victor. ‘M Jean Letilly élu membre 
du -comité comme directeur et Ma- 
demoiselle Gilberte LeGarier, insti- 
tutrice, élue directrice, 
Notre comilé pour F 
est comme suit: . 
Président, Raymond Leduc; 
“Vice-président, 4, B.' ‘André; 
Dirccteurs, : Arcade’ ‘Bergeron, 
Jean -Lebily; ‘ , . 
Divectrices, Madame À, Aimbault, 
Melle Gilberte LeGarier.' 4 
-Notre cercle doit féliciter notre 
président'et le remercier de ce qu’il 
a bien voulu écrire en faveur ‘dù 
français, pour aider à la campagne 
entreprise par le Patriôte. Il est à 


année” 1922 
RE 
… De son côté le Devoir publie: une 
lenrieuse lettre dun ‘cultivateur "de 
l'Est qui prend Nardiment la défen- 
se des fermiers de l'Ouest, 
. À Poccasion de la visite des dépu- | 
tés de l'Ouest à Québec, ik n'est peut- 
être pas hors de propos de rappéler 
certains côtés de la situation’ des 
#ens de l'Ouest que nos journaux. 
laissent dans Pombre dans teur 'ap- 
préciation des: demandes des. pro. 
-gressistes. " 
Dans un 


sera pas le seul à travailler à cette 


cite de tous, 


‘article de rédaction pu- : 


blié récemment (1), le Soleil cou- 10 . . 
a LT ee ee Cl y a une.espèce. de honte d'être 
- (1). Le’ Patriote” a reproduit. cet Aer k ne pe 


heureux’"à la-vue de certaines misé- 


article” du Soleil dans’ son’ numéro [°° EE 
ee res, — La Bruyère. 


du 3 mai. ! : 


À 


espérer qu'il reviendra et qu'il ne |: 


belle otuvre qui devrait être appré: |: 


sus, : 


ON 


ru 


1", 1” Ta 


de-complets vendus en Canada à4$1595. | 
‘jambes afin d'éviter les erreurs. ; Prière d'adresser comme suit: 


Votre choix 


Des élections sont ailes | L Puoe Lit. 
remplacer M. Ben Pubois et Mnre : te de a . ‘ 
B. Dubois qui ont. donné leur dé- ‘ Grandeurs 84 à 44, Pour 


. "Complets très durables en drap Vécüna noir, bleu du brun, devants simples. 
‘Pañtalons tombant parfaitement bien; 5 poches et Bri des de ceinture,  Bordsunis ou relevés: :La meilleur(? 
-:S'ilvous plait bien donner vos mesures -dé-poitriné, de 
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des trois 
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+ 54 


ü; croisés, qu 


que les modèles ( 
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“dé ceinture et 
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Les Centres Franco-Canadiens 
SERVICE SPECIAL DÜ* “PATRIOTE. DE L'OUEST" . 


à 


i 


- 


de Botrel 
leuil,” 

— M. Oscar Villandry est de re- 
tour d'u voyage d'affaires à Win- 
nipeus. St TL 

— Le:24 mai sera la fête de Dol- 
lard. On Sétpropose de ne pas la 
laisser passer inapereue, 
“Baplèmes Le 12 


TITANIC, Seck. 
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-. <emaine dernière; les parois- 
La Carlton et bon nombre de 
uns de Duck Lake conduisaient à. 
© dernière demeure le ER de 
Aime Veuve Fiolleau, décét ée le. 28 a 
Mer, assistance nombreuse it | Marie. 
suivait le cortège prouve D ill | perthe-Rac het, fille ”de Delph, Hi. 
joe Hans lequel est tenue a & D ! vert et de Marie Caouctte. Parrain 
diollenu. Mme Vve Fio qua, ons et:marraine, M. ct Mme Ph, Hébert, 
partie de ce contingent dE rene) Sépullures — Le. 6-mai, Pierre 
hui vinrent s'établir à Gus on À Emile Guns, fgé de 6 mois 1-2, a 
nune trentaine d années. a out Le ë&è inhumé. dans de cimetière pa- 
monde sait les jnisères et les prive roissial. et | 
tions qu'ils eurent à enqurer Marat. Je 12-mai, au milieu d'un con- 
mières ann à force 1letra- leours considérable de parents et d'a 
mis, avail Licu le service de ‘Thérèse 


des; mais for cAra 
vail et de ersévérancé, ‘Ds réussie 
rent à se faire Caouette, fille de M, Alëx. Caouctte, 


» 


Hal 


une belle situation”. 


On peut.dire de Mme F ioleaut que décédée après quelques ‘heures de 
save a été toute de travail PE CE CC Uinaladie, à Pâge de dik ans. . | 
Vouemeñtz vie humilité. au5si, | __ Le méme jour, sépulture” de 


mais combien plus  mérioire. alt deanne Cassavant, fille de M, Omer 
veux de Dieu. D'une bonté le | Cassavant, décédée à Fâge de 14 
rable, Mme Fiolleau n avait que UPS |inois, ° 

anis à Carlton: sû bonté ail su 
out aux enfants, pour jusque ss bi "C 
avait une affection, je devrais vire 
Fe en R 

: L'aitlonurs “endaient M ut se, =: 

tent id te éLait da “Mémé” | Divanthe, 16 7, le Rév. Père Bel- 
roi SU expression bien bretoiine, |lavance nous ehanta le messe el Fit 
a leut dire “la bonne granil’mè- le sermon* Le | & 
qui v où — M, le curé Normandegu est re 
À venu de l'hôpital la semaine derniè- 
re. FT, UT 
- Visiteurs — Dimäinehe, M. J, À. 
Philiatrault, eccl, ainsi que M, BR 
Blanchard, du collège des Jésuites, 
étaient en visile chez M. Ulrie Blan- 
char, | 

— En visite chez M, F. Belley, M. 
L. Henri Belley, son Fils, ‘ 
+ Un grand nombre de.K, of C 


rs Di ———— 


., BEAUMONT, Alta. 
JS 


DE RES 


Depuis la mort de son mari, sur 
venue il V a quatre ans, le, chagr in 
avait iiné ce Corps, : qui uepuis 
quelque temps ne tenait plis à a 
vie que par un fil; enfin Le 28 avri 
le rendait sa bellé âme à Dieu. 
Mine Fiolleau latsse trois enfants 
qui sont tous Marles: MM. Pierrete 
Jen Fioleau, établis à Carton et 


, Jean Pagu; établie à Duck 
Lake "Nous eur offrons nos plus [d'Edmonton sont venus dimanche. 


rendre visite à feurs frères de Boau- 
mont. “., 

Funérailles — Mme Chatclie, qui 
fut adnrinistrée par le Rév. Père 
Bellavance La semaine dernière, ren- 
dit son âme à Dieu Jde 93 mai, ct 
fut inhumée le vendredi. 

Le servicæ fut chanté par le 


sincères condoléances, 
_ Une épidémie de grippe s'tst 
abattuc sur nofre paroisse ces JOurs- 
ci, frappant des familles enticres, 
Heureusement il n'y a pas eu de 
complications et les malades en ont 
élé quittes pour quelques jours :de 


HA 


repos forcé, : . Le Le ee 
les semences avancent ‘rapi-| Père Beflavance, 3 . 
dement grâce a beau {Letps; quel- Qu —— 


ques-uns ont même déjà fini, désor- 

mais notre espoir dépend de. Dicu; 

demandons-hi de nous être aussi fac. Le | 

vorable que l'année passée.  . Tout renait dans la nature les bos- 
Naissances — À M, ct Mme Tous- quets reprennent Jeurs parures, nos 

saint Mariani, un garcon qüi x reçu _ 


{ni ménagères sont toutes occupées aux 
gu baptême les noms de Dominique- | éands ménages et nos hommes ri- 
Jutien-Louis, Parrain et marraine, 


; 1 Bi valisent de zèle avec elles pour fa 
M. Louis cet Melle Germaine on: toilette 'cxlérieure, Anussi,:nous voy- 
thoux. ons se faire le nettoyage des cours 
— À M. et Mine \ueus Et farie et les maisons se parer de nouvelle 
une fille, baptisée ‘Etiennette-Man en peinture, : Nous remarquons entre 
Cécile, Parrain ct marraine, M. st autres le tottage” de M. F, E, Fair- 
Mme Julien Bonthoux, grand’père © weather, qui est joli à voir dans sa 
grand’mére de Penfant. "7: " lioiletle blanche. . ‘ 
| E Mme Gustave Mercc- AN \ p ë splanté 
— À. M ct Mme Gustave AC té M, J, Q, Paulhus a transplanté 
p H ne afo res . , . “ . see 
reau, une fille qui a été présliée de jeunes arbres qui dans quélques: 
aux fonds baptismaux, SOUS p 5 lannées cmbelliront.ses propriétés, 
nous cle Eugénie-Elisée-Hdniée. a { Espérons que plusieurs Pimiteront, 
rain ot marraine, M. Philogène Mer- de sorte que plus ‘tard notre village 
ecreau et Melle Elise Fiolleau. fera Padmiration des voyageurs, 
10! — Nos braves fermiers sont tous 
rc Î très occupés aux spinailles -qui se- 
MORINVILLE, ront bientôt {erminées, ‘7 . 
‘ :— ‘Fout Ie monde semble si ab- 
ut gagné pur Melle ML Turenne. 
i TR an Le ACTA lui seul ee gâteau apporta la jo-} 
cuis aussi bien qu'en anglais se {fe Somme de 39.00. D 5 
avis, réglements, etes Et voila QU'ONT. — A, M. cl Mme Louis Vallière, | 
a commencé de te faire avan MÉMÉ In garcon né ct décédé le mème, 
que la correspondance ait paru. Ge, jour. . . . À 
qui prouve que ce succés ne doil La dernière pluie feraigrand- bien 
bas nous ètre attribué etque nous a ii. 


sorbé par le travail que ‘personne 
n'est encore venu nous entretenir 
i ; US A Len plusieurs entroits, 
viens raison de compter sur: notre nl 10: 
seetiire municipal 0 7 7 
ela con- | 


. WAWN, Sask. | 


Auguste Bonthoux, 


Alta. 


Lundi soir, Le 8 mai, M. et Mme Îs- 
raël Pondeau célébraient dans lin- 
limité d'une réunion familiale le 50e 
mniversaire de leur. - ‘mariage, 
Leurs enfants et leurs petits-enfants 
les entouraiont en cette’ cireonstan- 
de, heureux du banheur des.jubilai 
des. Pes noces d'or supposent un 
numbre respectable d'années; tren- 
te ont été passées à Morinville, a- 
lors que les Lemps.étaient:bien durs. 
I n'en reste plus: guëre que 1e sou 
venir; el pourtant que. de mérites 
ont-ils pas dequis, ces hümbles ét 
ces vailants qui ont fondé Ja ‘par 
voisset Met Mme Israël Rondeat 
soul Les père ct mére de Mruces Jo: 
seph Houle, Whoias Houle, Ovila 
Archambault, Archie Latleur, deM: 


de Pâques, Maigré le très mauvais 
état des chemins et les divers: amu- 
sements qu'il y avait dans-Ies:alen- 
lours, nous avions treize" tables 06, 
cupées par des joucurs qui se dispu- 
tèrent chaudement 'les jolis prix: 
ceux-ci furent gagnés, celui des da- 
mes par Mi À. PIlcureux, deux 
jolis centres ouvrägés à fa main et 
donnés par: Melle B, Arbenaults ce- 
Jui des hommes par M. D, Weber; 
les prix de consolation furent ga- 
gnés par Melle À, Coulsey et M, J, 
McCaffrey. Un délicieux goûter fut 
servi par Les dames ct demoiselles 
du'comilé et ensuite on chan plu- 
sieurs chansons francaises, el nn- 


NT LAS 
n > 0 Su + Melle AZ: rh , , 
<sepl one au ct, de Melle Az glaises, Mme J, D: Paulhus ct Metle 
Ie HoneCaus A4 Lavoic- nous, récitérent de jolis 


M et Mine Aréhie Lafleur, par- 
taient Le lendemain pour aller trou: 
ver deur  buan-frères M. Ovilu Ar 
chambauh, à Saint-Paul deMinnen- 
polis. net 


morceaux, On se sépara à une heu 
re avancée, se promettant bien de 
recommencer. cé bomnes veillées 
aussi 4+ôt que, Phiver. nous rex en 
re ne ere far dot 't délicieux gâteau aux Fruits 
= Nous dentindions, sf leder- Tone par Mme 4° Paulhus (à raflé 
nière correspondance, que ‘1e Cün: 
seil de ville vouiàt publier-en fran- 


de notre soirée de cartes du lundi 
Pourvu maintenant que 


linue! due ee 
À auand Jes avis bilingues de 
vente à lPengan? A ‘Quand! “De 
Paris à Caen..." rt 
ce M, A4 Bétand,qui a été chars 
sé d'organiser un sctvice par la pos- 
le pour la maison Dupuis Frères, de 
Montréal, nous écritqu'il éspère fer- 
meñent pouvoir pubher un-caéalos |. 
ge à l'automne, ‘Puisqu'il. semble 
bien nécessaire à. ;chaqué fanille 
qu'on ait un gros catalogue. et quon 
achète à Pétranger, eh bieñt! le cata: 
logue de chez Dupuis Frères devrait 
replacer chez nos, : Canadiens 
français ceux des-maisoñs /Éaton, 
snbson — et- Cie, * fisera publié 
en français, 7 NES D le pare d 

— Nous avons oublié-dé mention- connu. Fasse.le CU de 
Qu UE enseigne Pautre jour. celle Rosetown sera üne Venise en-rédut- 
& M, B: Croisetière, I va -plagenrs non bieritô uns 
années que state en Shndais et [tion et nous irons bientôt-nous VISk 
en anglais ae affaires de noire ter ex canot, oi er , 
* NAMUR Les affaires de notre ei ce n'est ñas abuser delà bonté 
sect boulanger n’en ont: pas £ : “ Patriote, nous vou- 


|des lecteurs du Patrtofe See 
— Les élèves du couvent ont don: |drions-leur dire. gombien les Têtes 
né, mercredi après-midi; une séance 


de Pâques. ont été ‘belles chez nous, 
dramatique en l'honneur de da Rvde émoniés de I SEM 
Mère Antonine, provinciale des Fil- A 
les de Jésus pour Ouest. Certes il 
nous fait plaisir de constater et de 
dire que nos jeunes Canadiennes re- 
Coivent à Morinville. yne, éducation 
Excellente, la mème { que: peuvent 
donner les couvents dela province 
de Québec, À voir ces-enfants, à Les 
sniendre on en peut juger tout .de 
On à exécuté avec: le plus gran eve 
ation PS un langage à Tlafticu- 
n soignée, ‘une touchanteé pièce : 


Y l ou © + 

Par erreur ou-retarT' involontaire 
du courrier, Raselown brille par 
son absence depuis quelque temps 
“ Du reste, peu de nouvelles." im- 
portañtes.. On.dit qu'un peuple heu- 
Jreux n'apas d'histoire, est-ce bien 
vrai... D LL 

Notre. vénéré curé nous faisait re- 
marquer'que tous nos ‘Canadiens 
français commencent à uvoie Îe 
sourire. /Est-cé une qualité’ propre 
à Ja race ou l'air du printemps.qui 
passe ? Et . 
; Pourtant, avec les mauvaises ré: 
coltes trop-souvent répétées, nous ti- 
rons.le diable par: 


la - pluie 


LE … 


: ‘Le secret du vieux f'au- | 
‘ 4 


2 k 
éviter des maladies plus graves 
à nous avons Compris que 


. ROSÉTOWN, Sask. 


son. appendice-si | 


sans quoit 


LUL À EVITE UNE: 
_ OPERATION 


Conviction de Mme. Tracey de 
l'Ontario, au sujet du Composé 
7 Végétal de Lydia E. Pinkham. 


Knightington, Ontario.—“J'ai pris 
le Composé Végétalr de Lydia KE, 

TITI snnnbiokham à l'épo- 
lque du retour de 
lPâge, pour les ma- 
ladies auxquelles la 
femme est alors et- 
posée. Je n'étais 
pas bien depuis un 
[anset incapable de 
faire mon travail 
Uuc amie qui avait 
ipris Je Composé Vé- 
Jgétal de Lydia E. 
RS Say Pinicham me Îe re- 
commanda, €t Je crois que son em- 
ploi m'a évité une opération, Je le 
recommande fortement à toutes les 
femmes qui souffrent éomme moi, et 
je consens à ce que vous utilisiez 
mon témoignage.”-Mme. Daniel J. 
Tracey, Knightington, Ontario. 

Certaines maladies féminines peu- 
vent, si elles, sont néglipées, nôêces- 
‘sitor l'opération. Mais les maladies 
les plus ordinaires ne sont pâs des 
cas de chirurgie, ni ne sont causées 
par des déplacements graves, tu-' 
ineurs, etc, hien que les symptômes 
soient les mêmes. : 

Dès les premiers symptômes d’in- 
disposition, prenez le Compasé Végé- 
tal de Iiydia TE. Pinkham’ afin de 
vous défaire du malaise présent et 


fous Commencions enfin à croire 
et que déjà nous espérons, 

Avec Mine Lemay à Porgue, de 
beaux morceaux classiques ont été 
rendus brillamment: 18 Crucifix de 
Faure par M. Ed, el Melle G Leinay; 
PAve Maria de Gounad par Melles 
G, et B, Lemay el un Regina Cocli 
inédit de Frank par-(i, Lemay et A. 
Béchard. Le choeur tail bien Ft 
présenté entre autres par MM. O, 
Blais, € Béchard, EF, Lubrecque, 
Fournicr, A. Béchard, Villenéuve, E. 
Longtin, io: 

— En, visité au presbytère: M. 
Pabbé Lucas, de Kenaston:s MM, Ed, 
Lemay, de Kindersleys T. Allard de 
Milden; Léo Murston, anglais catho- 
lique parlant parfaitement bien 
Yraneais; Mme Jos. Hudon, de Dins- 
more. : 

— M, et Mme KE, Perreault, cette 
dernicre {ile de M, Moïse Demers,un 
des pionniers de Bonnyville, ainsi 
que M, et Mme FE, Lavoie et M, Le- 
vasseur, du mème lieu, sont aussi 
venus voir M, le curé Bonny, londi- 
teur el premier pasteur de cette pa 
æoisse‘ maintenant si prospère, 

— Un proverbe déclare sans hé- 
siter. qac la fortune favorise les au- 
dacieux; à ce compte notre curé de- 
vrait-&re le plus heureux des hom- 
mes. Nide temps, ti lPheure, ni les 
chemins ne l'arrètent Seuls les 
mauvais vous modérent son\zèle el 
son auto. Plato, Elrose, South Rose- 
town ont été témoins de sa vaiilan- 
ce peu récompensée, Prosaïqne- 


ment ii a dû se servir des moyelts 


anliques et moins rapides de loco- 
niotion: les bons'gros chevaux don 
frelois. Par comble de fhalheur, un 
mécanicieh soi-disant expérimenté, 
pour Jui rendre, sorvice pendant 
qu'il se rendait à un: appel, a brisé 
sa Chevrolet dans la mesure duplus 
granél possible, On couvre de mé 


dailles Les exploits de toutes sartens, 


it reste une médaille à inventer ei 
que noire euré mére en parlien- 
her, c'est celle. au courtage malheou- 
Feux, à - . 
_— Les tréres Labrecque nous don- 
nent à prix modérés Pillusion lu 
temps des suieres québecouois." Si 
vous voulez du vrai sucre «érable 
canadien, AAressCZ-VOUS: À CUX EE 
vous aurez complète satisfaction. 
On AE Jos, French; um de nos Cite 
nadiens de bonne race, nous 4 sul- 


pris agréablement en Faisant impri- 


s uff 


mer de grandes cartes de tous les 


abonnés ‘au téiéphonc de ROSCEOWN 
oùda note française 4 axe part-Nos 
félicitntions, ‘Gest également de fui 
qu'on peut obienir:tous les renset 
gncments passibles pour néhatss 
ventes où loc le te “D 
tous les services qioncbeul désirer 
dans de district de Roselown, 

_ M. Currie; un ami, dese Cana- 
diens français, qui avait La charge 
du “Co-opcralive 1 est mort 
presque subitement a Fortune, 

… Ua famille Georges Paquelte 
allée. à: Debden où elle a un home- 


stéad, } …. ; 
. Dear 10 !— | 
MONTMARTRE, Sask. : 
‘ Lt ‘ F4 er 


° o d. n ‘ F 
La séance qui devait être donnée 


périenee % 


à 


em 00 


ation de terres et pour 


st, 


à cet |rement acceptée. , 


Le recensement 


/ 


OTFAWXA — Le chef du recense- 
ment, M RL Coats, annonce le 
vésultat firat, après revision, du re- 
censenent de 1921, dans les provin- 
ces StHivanies: : 

Colembie-Brilannique, 594,582, 

Alberta, 538,451 

Manitoba, 612,677, 

Nouveau-Brunswiek, 387,870, 

Nouvelle-Écosse, 523,837. 

He du Prinée-LEdounard, SSG15, 

Saskatchewan, 737,271. 

La revision se continue en ce qui 
concerne Les autres provinces, 

re LES 

OTTAWA = Les dépuis, séna- 
teurs el journalistes ont assisté ré. 
comment à une réception donnée 
par Fhonoralile Mackenzie King 
jéans, la présidence de sie Wilfric 
Laurier, dovénue la résidence per- 
mianente du chef du parti Bhéral 
Le premièr ninistre à fail gran 
iplaisir äaju dépalation en ni per. 


N 


nr 


mettant de voir encore une fois, 
avant dy faire des ehangemeuts 


Leonhidé rables, lintériour de fa mie 
‘son, occnpée si longtemps par Sir 
Wilfrid Lauricr. 


PARIS = Le “Journal Officiel" à 
publié un décrel réduisant de 50,000 
le nowbre des fonctionnaires au ser- 
vice du gouvernement françuis, 


_— 10 pee 


“Le mois prochain je ecélèbrerai 
mon  quaulre-vinetelunidme  auni- 
veysaire,” écrit M 4 D, Lindberg'de 
est Eaveh, Gonn, “be fait que je 
jouis d'une bonne santé el suis à 
mème de continuer non oceupation 
journalière de peintre décorateur, 
ast largement attribué 1 bon effet 
du Nôvoro du Dr. Pivrre, que j'ai 
cmblové régulièrement pendant pu“ 
sieurs années? EH my a pas de moil 
leur tonique, pour fes vivilles gens, 
[que ce vieux ct célébrée remède her- 
‘beux. Tone peul êlre obtenn chez 


LÉ PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi 17 mai 1922 


ee saines surement annieienee à veenen de de ce ve sine personne ne no et 


Agé de Quatre-vingt-ct-uh ans |’ 


ics droguisles, tunis il est délivré 


par des agents spéeiuns.  Berivéz à 
Dr, Peter Kahrney & Sous Co. 2501 
Washington Blvd, Chicago, FH, 

". Livrés exempt de droits au Cana- 
Ida. où ‘ 


; 


td) 
amer 


=, 
Pensionnat de 
Sask. 


IDirigé par les Religicuses de ND. 
‘des: Missious: : Lu cours d'étude 
comprend # cours complet adop- 
lé jéu Je Gôüuvernemens de ia pro- 
Vince,:de pus Le frinçais est en- 
seighé diins loutes Les classes, Le- 
cons de-imusique, travaux à lai. 
guille, etc. Pour plus de détails 
s'adresser à Ia Révérende Mère 

Süpéricure, Wolseley, Sask, 


Pensionnat Notre Dame du 
Sacré-Coeur, Howell, Sask. 


omaeniant 


Wolseley, 


een 


Désiresvous douner à vos enfants 
une éducation soignée, un cours d'é- 
ludes tel que demandé par La pro- 
vince de la Saskatchewan?  Adres- 
sez-vous aux religicuses de la Pro- 
vidence. 


Outre le français qui recoil une 
attention toute particulière dans 
les classes, où enseigne Le musique, 
le dessin el les travaux à Paiguille 
de tous genres, ‘ 

Les jeunes files désireuses de se 
livrer à In carrière de l'enseigne- 
ent, trouveront dans cette inst$itu- 
on, entière facilité pour se prépa 
irer aux différents diplômes requis 
F cet effets ciles sont done aduntises 
[à tout Âge; les garcons sont acceptés 


jusqu'à leur tréiziéme année. 

| “Pour plus aruples renseignements, 
s'anrasser à Rüvérende More Supé- 
= 

| 


: À vendre par soumissions 

Des offres cachetées adres- 
sées au soussigné scront re- 
ques jusqu'à mercredi midi, le 
31 mai 1922, pour l'achat du 
‘bien-fonds et de lemplace- 

ment «d’un magasin à 
_ Bonnyville 

appartenant à Aurèle Jeanri- 
chard, cédant autorisé. 

:La bâtisse est relativement 
neuve, avec logement au deu- 
xième étage. Les dimensions 
de la bâtisse sont approximati- 
vement de 30x65: Le terrain 
comprend un demi-acre, plus 
ou moins. . E 

Conditions: Comptänt ou 
délai accordé à acheteur re- 
commandé. Fo 
L'offre la plus haute ou tou- 


‘ W. L, WiLKIN, 
Syndic autorisé pour 
la'banquroute. 


Building, 


na 


cr a 


ns 


er 
L ñn 
à 


DOS AURA RENAN 9 DE EVA 1 RME 6 mA AA VONT NON AVOIR AN ARR ENONCE D ODA 


ie cesse e serge a 
n 


d'un Contrat pour un terme de qua- 
tre années, deux fois par’ semaine, 
aber et revenir, entre Albertville et 
Prince-Albort, par les Bureaux de 
Poste de Henribonrg, Spruce Home 
et White: Star, à commencer le 1er 
octobre prochain. - è 

Des avis imprimés contenant des 
renscignements plus détaillés au 
suiet des conditions du Goutvat pro- 
jeté pouvent être vus ‘aux Bureaux 
de Poste de Prince-Abert, Albert- 
ville, White St, Hénribourg et 
Sprace Home et au bureau du Su- 
perintondant du Service Postal, où 
lon pourra aussi se procurer des 
formules de soumission, 

Bureau du  Superintendant du 
Servive Postal, Saskatoon, Sask,, 18 
nvril 1992 


aime 
. 


Pouvant à peine se tenir debout, Mada- 

me Samuel Tardif rétablit sa santé en 

prenant les Pilules Rouges pour les 
… Femmes Pâles et Faibles. 

° | Rouges dont les bons effet: 


lea forces me sont revenues: 
ina digastion s'est améliorée 
etroa santé futrétablis, Mine 
Samuel Tardif, 28, rue Lavi. 
geuyr, Québec. 

ONN CHAMARD, 


Superintendant intéri- 
maire du district... 


Les Piules Rouges pour 
les Femmes Pâles et Faibles 
sont Le véritable spéciliqu: 
des maladies de la femme ei 
toutes les femmes devräiernt 
les prendre tant sont graudes 
leurs vertun curatives, Elle, 
soudagent rpidenent toutes 


GOUVERNEMENT DE LA 
PROVINCE DE SASKAT- 
CHEWAN 


\ Le 


Êe 


Soumissions pour 


femme durant le cours de sa 


réparation de 
vie, 


Après quelques années de 
ménage je ne pouvais plus me 
* tenir debout tant ma consti: 
tution s'était affaiblie sous Le 
poids de toutes mes oblign- 
tions de mère ct d'épouse 
Mon estornte surlout était 
affecté et tous les aliments que 
je prenais, soit solides, soit hi 
guides étajent la cause du 
oulcurs brûlantes où de ga: 
suffocants, Je inc suis fuit 
traiter par un médecin qui pne 
donna ses remides pendant 
quelque temps sans que mon 
état fut changé. H inerecorn- 
manda ensuite les Pilules 


Nos médecins donnent des 
consultations tous les jours, 
diraanche excepté, de 9 heu. 
res dut malin à 8 heures du 
soi, Vous pouvez ou leur 
detire ou venir lon voir al vous 
désirez des conseils. Leurs 
consultations sont gratuites, 


route 


; 


Conformément-aux exigences .de 
la Loi des Routes du Canada, des 
SOUHUSSIONS suchettes marquées 
“Soemmissions pour Terrassement, 
Projet à, Scction “J*, sons-section 
“A, seront reçues Iusqu'à midi le 
Mardi niai 1922, pour fournir 
tout Le matériel et la main-d'oeuvre 
nécessaire à la construction d'une 
roule de terre à partie du Nord de 
Watson à St-Gregor, 

Environ 18,000 verges eubes de 
lerre sont à ransporter, de plus, 
ii y a environ 7 miles de route clé- 
lurée à construire el 2,009 pieds 
linéaires de tuvaux d'écouleméènt à 
installer, 


OS 
mit 


Leon Pihiles Pouçes nont en vente cho: 
tour der viarechnnds de remèdes 
Les envoyann utiasl par la poute, au Cu. 
meute et aan Etat nie, aux réception du 
pale, 10 anun fn boire, 


Adresse : COMPAGNIE CHIMIQUE 
CRANCD-APRIONNE, fisuitée, 274, ru 
au StbDenis, Montréal 


mar 


dins, Suskaloon, 

JL BR, Reid, Court House, Swift 
Curregt, J 

PAG, Kissack, Dominion: Grain 
Co, North Battleford, 

NV, FT, Smart, Secrétaire-trésorier 
M, 1, 68, Watson, Sask, 

Un chèque accepté sur une ban- 
que cnregistrée pour la somme: de 
880,00 payable au sous-ministre 
des Routes ou une obligation d'une 
compagnie de garantie doit ne 
compagner chaque soumission, Les 
chèques on les garanties des sou- 
inissionnaires non acceptés seront 
retournés lorsque le contrat aura 
té nécordé, | 

Le droit de rejeter une soumis- 
sion ou toutes les sountissions, ou 
d'écarter de celle-ci tout défaut ou 
irrégularité,, est à la discrétion du 
Ministre des toutes, Les soumis- 
sions seront ouvertes en public, 
dans le burehu du sous-ministre, À 
Eh, pan,, Mardi, 23 mai 1922, 

L'insertion non atitorisée de ect- 
fe annonce he sera pas payée, 


IL. $. CARPENTER, 
| Sous-Ministre des Routes, 
Département des Routes, 
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PROVINCE DE SASKAT- 
CHEWAN Less her Pons onde eu bee cent ete ponte Péprenve de hr fers 
ù  culine. - 1 - D LE 
Soumissions pour || " Le différotes pics eue ET sale fo cn StHFtOt 


un doi méapuifiqne du senetans Easter Pistes, Pl 
dt om eme never ourelitérett À 


GOUVERNEMENT DE LA 


then fier le 


+ 


AARALITET ONE: 


r . Uy bots Rondes Go puit 
réparation de vente guelqueheunes de bte one ffhages benpian ci eg san ne ete 
à ‘ de toute prepière tte te : . | | | 
route Cosdtitiouss  eomvlont CD reins de boule DEMEURE Puss fe 
niers de bonne lol pouvént aoheler deg pepe 0 Paie ut orcuu e 
de de depide on he Quito di pie oetout, oheas He nt de Patate 


Conformément aux exigences de Bi vente du bétail, 


la Loi des Poules du Ganada, des] Pour renstianoments tire. 0 els au Poraebaste te Tetnt 
soumissions caclhictécs marquées Rstuu, 1,4 ; 


apaiser à 
da HOTTES, 
Prin 


SO Paiir fie 


[RTS 


Les eatalotnmen 
HA, MRSGEPE, pres, 
Hutidowasor 


“Soumissions pour ‘Técrassement, 
Projet 5, Section “0”, sous-scction 
“pr, seront recnes jusqu'à midi le 
Mardi, 2% mai 1922, pour fournir 
tout le rualériel et la maiu-d'ocuvre 
nécessaire à Ia construelidn d’une 
route de terre à partir du coin NE, 
de’a Section 36, Tp. 33, R, 12, Ouest 
du éme Méridien, à Vadena, 

Environ 27,500 verges cubes, de 
lovre sont'à fransporters de plus, 
il y à environ 4 1-2 milles de route 
clôturée à construire el 2,000 pieds 
liuéajres de tuyaux d'écoulement à 
installer, . Lo + 

Des copies des- plans, profils et * 
devis peuvent être vues au bureau 
du soussigné et aux bureaux des 
personnes suivantes : . 

VW, M. Grant, 810, Canada Buil- 


/ . 
Le femmienr et 


N 


ding, Saskatoon. , pobe nftention cv ioute Hotte 
JR, Reid, Court Iause, Swift sytupathie à cite des fersilere 
Current, ‘ « + 


genmer Te PPT 
Rares or A DATE 


OU nvutee fohfesps iloure forte 


Plosioure foriniers habiles ok fon 
étés ads avant qu'un petit en 
pitt, out sec Paide finaneifreole 
banque, ce quite permis d'er 
pivot à de succes qui he Panruent 
poibk voit ati DOM, 


F, G. Kissaëck, Dominion Grain 
Co,.North Battleford, 
Jrunes R. Clarke,’ Secrétaire-tré- 
sorier M, R. 336 Kuroki, Sask. 

Un chèque accepté sur une han- 
que enregistrée ‘pour’ la .somnfe de 
#1,000.90 payable au sous-ministre 


; $ -obligati l'une DORE ' . St 
des Routes où une obligation « Rue pontons, voert aile ete ÈUROs 


ei RS RER ARR SRE TR REA RÉ 
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compagnie de garantie doit accon- AVOUR ot, Kns Ke CAEN ERREUR 
pagnér chaque soumission. Les tout, aheni bise, Non eos river —. 
vetnis voir halte gérant pl cu sfhursitu : 


chèques ou les garanties des sou- A Ne 
missionnaires non acceptés seront \ Je Vos plane avé ui, 
retournés “lorsque le contrat aurail M ir, 
été accorçlé. DL CU. æÆ 
Le droit ‘de rejeter une. soumis. {f. " * 
sion ou'tountes les soumissions, Où 
d'écarter: de-celle-ci tout défaut ou 
irrégularité, est à. la discrétion. du 
Ministre des Routes, Les. soumis- 
sions seront ouvertes en public, 
dans le bureau du sous-ministre, à 
4 h,'p.m.. Mardi, le 23 mai 1922, | 
“L'insertion non autorisée de -cet- | 
te annonce he sera pas payées. 
ge. | HS. CARPENTER; . A 
: 7 EN Ca A 
… * Sous-Ministre, des Routes. | 
Département des Routes... 
7: Régifa,'Sask, 7 
. n°1, + | Fos Pure 4 
: à mai 1922, +. te, 
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ENCOURAGEZ LES ANNONCEURS. 


ETS 


à 


# . 
rent qneamenrst mms ans à 


oo 


PENSE EE AUS, LA ARC SORA OP 


Pat dd LU CS EL NS 
SRE ma Pen E RP PUR ES TEREED M PT ENST TARA ET EU DEEE AP ENTER RTE PREMSÉERLER, 


ee our mn Rae ET dd REP anti e Ste sante 


Ponteix, Sask. 5ème année, 


um ee US tie energie mers 


Fête du dimanche; 21 mai 
Sainte Estelle, — Tfonorée à Saintes” 
se convertit subitement au chris, 
lianisme à la parole de Saint Eu- 
trope. A la suite de cetle conver- 
sion retentissante, son père fa renia 


et l'abandonna aux bourreaux, puis: v 


en même lemps, D mettre saint Eu- 
trope à mort (122 

Soirée dramatique — Nous soim- 
mes heureux d'annoncer au publie 
que nos braves Enfants de A: rie, 
désireuses de continuer lembellis- 
sement de leur chapelle, vont don-, 
ner dans ce but une nouvelle soirée 
dramatique, Ile 28 nai prochain, 
Nous engageons vivement les pa- 
roissiens a s'y rendre en foule, car 
la soirée sera fort intéressante. Le 
programme complet en sera donné 
dans le prochain numéro, DCR 
nous pouvons dire sans crainte que 
le dr ame en trois actes 
Mauras” sera fort captivant, parce 
qu'il cost bien composé quant au 
fond et à Ja forme, parce qu'il ser 
très bien rendu. Nous répondons | 
des actrires qui ont déjà Fait lours 
preuves. Ja comédie !:Frois bon- 
nes sous Je même bonnet,” oblernant 
partout du suceës, ne saur ait man- 
quer de faire de même ici, 

Les 


“Marguerite | 


| 


TITRE RO PEAR AR A TON LE LS PNA A RAA EM te 
Î 


me AMEL STI ÉTÉ N CR PS ESA 


No. 19, 17 mai 1422, 


sn ee PE EI Vo a Le 6 SEPT FU HT LX auecegaanneEne. Ex ARE maR Re à 


printemps el su cette toinbe, pré 
imalurément ouverte, nos cobgrégu- 
nistes déposent l'hommage de sini- 
| CÈTCES regrets et de ferventes prières, 
… La Banque d'Hochelaga vient 
ide se transporter en un local plus. 
asie, acheté de A Ad. Liboiron, 
Deux employés nouveaux, MM, La-: 
lande et ot Tisseur, de Cadillac, sont 
nôtres depuis quelques jours, 
Ame Bvron Ilinman, aceompa- 
gnéce le ses enfants, passe une quin- 
laine chez son père, M 
Qu'Appolle, 
Xiue A. Coursol, 
San. et M, B, Bcernatehez, 
bee, ont pi sé quelques jonrs 
M, TJ, À. Potvin, iarchand La pre. 
jmière, arrivée ici mi ade cl ropur- 
itie en bonne santé, se décl: we Cr 
ichantée du climat de Ponteix; le 
deuxiéme 4 est eneore plus enthou 
isinste et u, parait-il, Fort sppré cié la 
vice ehez nous, Qui sait mème Site 
[he SET Dé 5 des nôires, un jour? 
. M Arsène Potvin vai à ouclio- 
rer sa résidenre privée en y faisant 
faire de sérivux 
ÎLe changement s'annonce très joli, 
…— M, os. Alary, parti un bon ma! 
tin pour Île Luce Pelletier, serait! 
isans doute, revenu un peu pe naud, 


Benoit, à: 


de Qué- 


premitres places seront seu- si son bon naturel ne le conrolail de | 


“incendie de son automobile qui! 


de Willows, : 


chez 


agran ilisseinents. À 


LE PATRIOTE 


71 


lo | SAINT "PAUL, Alta. 


Mme Adélard Richer est morlineur de ces derniers tri 
Epuisée cile-méme, PThibaule, 
clle tail resiée debout jusqu'à ses {besoin comme bien 


l'aime he soir, 


tout: derniers 
le resie de la famille malade, C'est 
‘un vietiiue du dévouement, TItast 
.{lelle laisse huit enfauts dont Painé : 
neuf ans, Al -Richer, malude encor 
re, voulut assister à la messe da sé- 
pulture, mais il ne put suivre Je 
cortège, : Les. poricurs étaient #ix 
frères Joly. Le frère de Maine Joly, 
1 R. P. À, Thérien, OM, donna 

l'absoutc. Nous pouvons assure" M. 
Adélard Elrier de la plus chaude 
ssmpathie de toute {a paroisse, 

Les membres dei Cercles Dol- 
lard et Jeanne d'Are sont 1rès nctifs, 
Us organisent a fête de  Prdusl 
tranenis pour le S4 mat eut porte 
à croire qu'ils vont réussir encore 
rrieux AH lan desuier 

—- Nous sommes heureux. d'an- 
noncer ja donation pou  Paousre 
des vocaliops def Le de 15.09 
par les gens de Saiot-Vincent el tte 
la somme de #92,00 par ne Didnfils 
trice de Saint-Paul La source cet 
presque risseau, Que c'est à dé- 
Isirerl car non seulement pour les 
âmes à sauver, minis aussi pour les 
vocalions à favoriser, la parole de 
Notre-Seigneur est vries Messis 
quidem multat 
| — Nos élèves prehhent part au 
concours de composition: fri menise. 
organisée par le Corcle Jeanne Are 
«4'Edmaonton, 

-- Une cérémonie de Pre fffèr e 
Communion saura Heu à fa tocsse de 
8 b,, le 2$ prachain. 
La rolvaite dos 
aura Hou le 26 of le 27, Tous les 
enfants qui feront leur première 
communion dôivent suive es les excf- 
.cices qui se feront à l église ne ur ant 
ces doux jours. * 

- Bhuanebe soir, ge séance, a 
vit ie u en Phounerr du père curé, 
ie Rère Joseph E, Tessier Préprr 
rée de lonsuc main par nos dé 
ivonêes relipictises, elle Puf très bien 
evéeulée, On joua deux savnôtos ê 
janlement intéressantes: fat Pluie de 
leurs el Papillon bite. Les chant 


mme 


Hs 


commun inis 


} 


lement à $0.75 On peul s'en pro sélaient appropriés: comme du eur 


ccriains passages de Pluie de Fieure, 
tement aus ‘dés ausliteurs expri- 
fimaient L'opinion ALL he ss SNeUrs A 


curer en s'edressant aux E nfants de aviea de brûler, sans lambours nil 
Marie, de celte facon l'on n'aura trompettes, au cours de son Voyage, 
pas à courir bien loin, car leur nom-iM, Alary est un malheureux aute-; 


* deux’ compatriotes. 


bre de 34 suppose qu'il s’en trouve 
un peu partout dans la paroisse, 

Ne manquons pas d'encourager 
cette bonne oeuvre, toute pour Ja 
gloire de fa T, S$, Vicrgc! 

Les Enfants le Marie ont déjà à 
déplorer la perte d'une de leurs 
compagnes, Melle Annie Apwood, 
ancienne élève du Couvent dont} 
nous savions la longue maladie ei 
dont on nous apprend la mort sur- 
venue dans sa famille à Big Valley, 
Alta, Le Maitre Pa cuvillie dès s6: 


| SAINT-VICTOR, Sask. 


— M, MeNaughton, inspecteur des 
postes de Moose Jaw, à bien vou 
répondre à notre désir, merci bent 
coup, Nous avons Ja alle mainte- 
nant trois fois par semaine, d'Assi- 
niboia au lieu de Willows. Nos 
gens font généralement leurs affa. 
res à Assiniboia, où se trouvent des 
magasins, des banques et des cours 
à bois, ete, 

— M, Lemieux, euré de Willox- 
Bunch, ainsi que Fabbé Duchainé, 
nous faisaient l'honneur d'une visi- 
ie au presbytère Ja semaine sernit- 
re. Nous soniues heurcux de pou- 
voir dire qu'après un séjour de quel 
ques mois dans FEst, M. le curé Tes 
sier est en très bonne sante, 

— M. l'abbé Morissette n fuil, eel- 
te semaine, une visite à l'école 
Montcalm, siluée à environ 8 milles 
au nord de Saint Victor. Plus de 25 
enfants de langue française fréquen- 
tent celte école, L'in: titutriee est 
une Canadienne française de la pro- 
viuce de Québec. Les enfants sa- 
vent, pour la plupart, bien écrire. 
en Îri inenis et en anglais, Nous t- 
vons constaté qu'on v enseigne très 
bien le catéchisme. Quelques uns 
des enfants, feront icur première 
communion avec les enfants dle lé 
cole de St-Victor le 25 mai, jour de 
lPAscension, Les enfants sont d'une 
politesse et d'une tenue remarqua- 
bles. Gertes l'instituirice mérite 
nos félicitations, 

—- La fête de Dotlard sera célé- 
brée à SL Victor jeudi soir, 25 mai, 
nue les élèves de Pécole Montague. 
Le matin, les enfants assisteront à 
la messe et recevront la sainte co- 
union, 

* Soirée récréalive el nuisicale 

Ouverture, O Montagnards, Îes lee 
ves. 

Déclamatiou, Les deux Orphelinse 

Chant, La Bonne Aventure, Melle 

Ducharme, 

Savnèle, Première querelle, Melle A, 

Gagné et M, P, Gagné, 

Chant, Pot pourri, les ‘élèves. 
Suvnèie, Pour un Hanneton, drame 


en un acte par André Besson: 
Melles Cécile Boutin, Thérése 
Boutin: MM Maurice Gaudr ve 


Hervé Boutin, 
Chant, Cruelle Herecuse, 
Danse des Matelots, 
Déclamation. le:Turco, 
Choeur, O Canada! 
0: 


VERWOOD, Sask. 


mr 


iimnobiliste, encore ehancens Lout dei 
méme que les dommages soient cou- 
verts par Les assurances, 

-— I pleut, 1 pleut lant et si bien t 
que les gens de Porfteis vont bic ntôi 
cire réduits à se pourvoir de paru- 
pluie, Les sementves, quoique eom- 
rHONCÉCS un peu partout, en sqnt 
forcément un pen retardées. Pour 
quelques-uns, cest de mauvais au 

gure, mais on s'en eensole en S6n- 
Fuvant que Fhumidité n'est pas un 
vrai mal ef que le soloil revicndre, 


faveur obtenue, Mme Bracey vient 
ide donner un dentelle de pris qui 
lenrnira une corniche dessus du 
finaitre- autel, Prions avec confia: 
ce li Vierge de L ourdes : : Qu est sûr 


nous aime et nous veut du bien, I 
le est l'asile assuré où ioute ma 
peut se réfugier avec confiance, 
Oui, ninions Marie. el faisons- LE ut | 
mer. Puissions-nous nous cericr 
avec le pieux cvèqgue de Genève: 

“Que je suis heureus ! Ma mére col 
la Sainte Vierge m'adment bien!” 

Visiteurs — me Lrn, Lamontit. 
ge, de Jocx ile, a passé In semaine 
dernière au presbytère, 

Ame Niblelt, d'Ogema, est en vi 
site chez sa fille, Mine Ph: Léluur- 
neotul. 

Mme W, Dracer, d' Assiniboin, est 
chez M. Bracey de ce tempa-ci. 


M. Degrand lravaille chez M, 
Hoxvard Ross, 

M, T'étrautt est arrivé du Nord 
Dakota, la semaine dernière, de 
menrera chez M. E Labrio, 

Semailles — A cause des plies ts 


fréquentes que nous avons eues, les 
semailles ne sont pas Lrés avancées 
daus noire région. Ne disons plus 
que l'Ouest est une “Dry Conntrv.” 
Départ à; M, et Minc James Gal- 
fun nous ou! Quittés pour alor ré 


sider dans VAlberte Hs empoi- 
tent avec eux les regrets de tous, 
Naissances —- \nnc dos Shall, 


une fille, baptisée sous lus noms de 

va-Clara, Parrain, Egnatius Wei 
but marraine, Lucia Girard: 

M et Mme Raoul Paquelte ont 

Fait baptiser leur Füs, premierné, 

sous les noms , de  Joseph-Lucien. 


Parrain, Louis Josué Tradels mar 


raiue, Alina Neveu, 


: EN 
BIG RIVER, Sask. 
Ù Enl nommé Ehomas Bernardo, 


Dir uien de haissanre, S'est Rové PES 
de la Scierte de Ha Ladder 
Luimber Co, Commeunc accusation 
assez grave pesail sur le défint on a 
conclu à un suicides mais oi n'a pas 
de preuve évidente cton peut chart 
tablement supposer un accident, Le 
Harcon, CORNE SOUS Le nom de Fony, 
étnit généralement estimé iciel evtie 
“fin tragique. a peiné ses amis. 
à —- Ces jours derniers une Loupe 
indiens de Lac Poisson Plane ei 
4 aifiours venitiont . vendre Jours 
fourrures ici (ébit un spectacle 
assez curieux de voir certains den 
Ire-oux, de vrais Lvpes légendaires, 
de $ purs entrée les purs, On rem: '- 


Messe —— On remarque une assis- quail surtout un vicilard au visage 


tance de plus en plus nombreuse À mousseux d'au moins 
C'est une costume primitif, 
bonne note pour nos catholiques du 
se 


la messe sur semaine, 
semaine 


village. Lu messe sur 
pas de ‘ineil- 


dit à 6h. 30, I ny + 
leure mauière (lu Dion 


passer! LE 'inconnus, 


cent 
mitusses, 

pole, cn couverture, ete, {ee pan- 
Ron, fa éhemise, le chapeau-et au- 
trés Fétements modernes Jui étaient 
Ces braves gens ont dis- 


ans, ef 
bryer, 


journée qu'en la commençant par, {ribué leur fourrures entre les deux 


entendre une messe. . 

Félicitations — M, 
fleur a 'élé nomiiné : directeur 
te nomination rencontre l'approba 
tion dé tous. . - 

Mme F.-X. Belleflcur. sera l'orga- 
niste dé léglise 
pour : : assistante, 
Nos sincères félicitations! . 

.Bon succès —.M. 
employé au magasin, de 
est-majïntpenant associé de 
fleur dans le commerce. 


M, Bracey, 


chez Bracey. Bons: succès à 


Don — En reconnaissance 


‘ . Lou er 


4 


Notre-Dame, avant pér ture persistante, 
Mme Dawydiuk, 4 inondations sérienses cit plusiours 

| endroits, met Hi récoltelhidé-grain en ! 
Ph. Létourneau, danger en-Franee, |" 


acheteurs, AL. .Brownticd - et ‘M 


0. 


FX. Belle- Godin, 
du 
choeur de chant de-la paroisse: Cet-} 


€ 


arr nee von ? -Q: !. _—— 


La. récolte française menacée 


LONDÉE $ _— La mauvy aise tem 


ACcompagnee 


5 L'agence Reutor. Mande . que je 


M. Bolle- ministre de l'Agriculture dhserve Ja 
M. Adrien situation avee’, anxiélé; une “haüsse 
Tanguay rempläicera M. Létourneau du prix du, pain semble maintenant 
nos inévitable, 
: Le:prix des légumes & aussi aug 
d'une nentée LU re 5 


de voir nus pr ières esauebrs, Marie le 


LE liaison. - pu 


jvaient foui composé elies- MÈTRES, 
Un petit honhomuc do six ons dép. 
tu à ravir un Cour! Sermon.” Le 
Père Tessier sut fort PCUreUeIRER 
t” pbimenter les aetrices, 'refever 
Phobileté et le dévouement de nos 
Soours de PAssorption, L'annonce 
d'un congé termina la suiréc Cl ne 
fut pas le mointtre des pl: si ivs, tt 
moins pour les élèves, 

| ee Les pairiates sont nvitie 
H 

_! 
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Fète de Dollar Jo DT pal prouetsain, 
Ou'its vienneni admirer ie sys 
Bounbre écoliers à SaintPaut En 
vovant ecs cine où six eoñts atlas 
el en los eptendant chanter nox carre 
Ligne s fronçats, fe sonétateront ou 
IBONROUT que nous sonines cher 


avg 


cause” 
Es 


PT LOTOLT AN 
LONT EURO, Sas 


WIL 

Les fêles di Cinaguuntend 
anisont rapidement 
Üromilés sont à Focre el font du 
hop travail Ces fétes promettent 
d'être jolies, le PROGCNMIN ROPE He 
noncé fa semaine prochaine, 
A Willow Buneh, je frouve que 
lon fai habitiellement de l'orge 
uisation réussie, jen fait does nieile 
leurs eomplincats D Gen HUE COR 
out pris linilhttive, Ais dons re 
dr and {out au poini do vite fraenuts, 
inte semble qribentie mue plie 
taenne qui pourrai dre cenbtée, 
shrlout dns unu Phefson eis si fran. 

venise ot moine Qi Hi Vu autant de 
conte ibuab parlent pas 

Panglais, 


* 


Dee rc 
DEMO E 
Les chfidrents 


les qi pre 
Pourriel avoir tn socrf. 
faire imnnicipol ol uno gs distant de 
Engue antiaise qui ont prouvé de- 
puis nonihre d'années qu'ils no votre 
lent pas se rendre COMDOLONES ñ 
renplir cette posiliun qu'un de nos 
compatrioles ronptirait si bien, me 
wie HVCC EE S anire bien motrire 
que colui que Pong paie à Photo pré. 
sente à des goimrs qué hotis en nee 
sent? ‘Le Cana ven peut pus si De 
LE CSSOVONS, HONS nvons der Cou 
pè lences parmi les nôtres ef ils ori 
droit à la erèche munieip: du con 


ne les autres 
Mgr € randhois, de Régine, el 
le curé ‘Chs, Poirier, d'Agripil rain. 


ont passé quelques jonrs eh z Me 
curé Lomieux, fa sen une 0 ‘ nière. 

… Les amis de La faumitle Cham- 
I piguv apprendronl vec plaisir ir que 
lle ère ct Je fs Chanipious, que A: 
grippe à fait passer à un Oil de la 
mort, sont be: CON mieux ef con: 


bal Siérés hors de daugor, au dire de 


ifgurde-ntai Jade qui en pren On 
Le epuis près de deux somnines, 

: Nous oppren uns aussi avor 
paisir aue Mme Eugénie Phnnenn 
qui a élé rotrnpe su Mit une dizaine 
de jours, a recouvré la santé. 

_— Notre conseil mnniripal se vé- 
unissail mardi dernier 4 Littie 
Woody. Plusieurs . contribuables 
ont: dé déc us de ne pouvoir aîsistor 
ù-cdelte réuhion, vu la. distances Fon 
considère que ces déplacements so 
un suroroit de dép ones inutilès. 
dans un temps où l'on. prete. st 
bien. Pécoremie ch théorie. ': 

Les amis de Let Añne F X: 
Be Hefléür se réunissaieut à Fa de- 
Meure. de: teur gendre M, Fred. 

Kroisch à: loc “asion de leur dénart 
&e Willow Bunch, -pour Ver wood. 
D y ettipartie de 300, chant, ans i 
que, splendide réveillon à la lin HUE 
cuel'an:a"tait plusieurs discours, M 
Relleftéur : a remercié 'ses bons amis 
de \v, B. d' 
soirée avant SON, départ ot il term. 
nu on disant uilné.teur disui it pas 
ludieu, pis aut revoir. 

Le docieër Fred, Tutris, ‘de. 
Miles, dtait -de-hassuge À Wow 

Punch; éôn visite hoz son frèr € Hèg- 

man, à ‘ 
— Mme La ochelle, de Vouteix, a 
fait l'acquisilion. d'une jolie rossè 
Gile-qui:a reçu: de : -b£ aptème - -diman 
che. derniers Parrain" et tar raie, 
M.“et. Mie, Hcrnian dutras, de Wie 
low Bimeh. ° 
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ipar Piètle & Winslor Co. puis. en- 
cjore ses doux lots de ville d’une 
magnifique ciôtare, L'entrepre- 
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qui, | 
jours, afin de soigner nous l'espérons suivront cet CXCM- 
pie et feront'de notre priite ville, tqu’en 


| Visite sollicitée 
Toute marchandise garantie. . 
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édiez la meilleuré crème afin de recevoir 
un'plus “fort prix. La crème que l'on classe * ‘Extra 
No. 1” nous rapporte plus d'ar gent. 
“périence, et adressez-nous en à. «l'une de nos plus 
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Saskatchewan Creamery 
Co., ct Moose Jaw Ltd. 
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Four vs qu à les détruire, nous offrons le poison à 


=. 
3: 


un bijou: de proprèté qui séra ap- 
précié par les nombreux vi isitcurs 
que nous attendons Joôrs' des fêtes 
dé cnquantenaire. no 

— Nous publicrons la liste, un 
de ces bons jours, de: 505 places d'at- 
faires du village qui n’annonceni 
anglais, ävec ‘nos réflexions, 
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‘Adrin: Nap. Filteau, Duras, Sask, 
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2ème ‘année, No. 23; : et 

Pensée — Dicu.ne jeut agir que 
sur des cours qui le aissent faire.” 
(Bse. Sophie Barat.) 

Sememces el: Mois de’ Marie. — 
“Péndant que les uns semaient, les 
autres -pr aient,” disait un. parois 
‘sien. Cest qu'en cffct les travaux 
pressent beañcoup, surtout cette an- 
née où la culture est enretard. Ji 
n'est.pas donné à tont le monde d'as- 
sister aux excreices si beaux et si 
consolants du Mois de Marie! Maïs 
disons cependant que tous ceux qui 
le peuvent viennent À ces exercices, 
On en parle entre soi et l'on a’ hâte 
d'aller d’un jour à l'autre à ces ex- 
creices si simples ct tout à la fois 
si fortifiants, Ccux-là qui sèment 
font également üne bien bonne àc- 
tion méritoire: et je dirai font, s'ils 
le veulent, une bien bonne prière. 
Lo tout c’est d'offrir leur travail au 
Maitre des moissons, Car à quoi 
serviraiont la’ peine, les sueurs, le 
à |iravail, si tout ce travail n’était bé” 
ni par le maitre de toutes chosés, 
Aussi je crois que lon peut dire 
d'une manière toute aussi juste que 
tous ne font qu'une même chose. la 
volonté du bon Dieu. “Ici à Dumas 

comme un peu partout, on sent da- 

vantage qu'il nous faut une bonne 
récolte cette année et l'on veut én 
prendre les bons moyens. Enfants, 
vicillards, tous y doivent mettre la 
main, chacun à sa manière, Il ne 
nous faut pas doisifs et’ encore 


‘17 mai 1922. h 
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“jhague samedi à 10 heures, M. le 
Curé fait cette lecon de catéchisme 
à l'église. . Tout élève peut ct doil 
y. assister, mais si des personnes 
plus âgées désirent €t pcuvent as- 
sister à ces leçons si. intéressantes 
du catéchisme, elles Jépeuvent aisé. 
ment, C'est ainsi que Pan dernier 
tantôt les uns, tantôt les autres des 
patents assistaient à ces cours. Ou 
peut: de la sorte, réapprendre ce que 
l'on ‘! avait oublié, : s'édifier de tout 
ce qui est dit et'qui-fait tant. dé bien 
au cocur et à Fâme, ° : ! 
Conimé l'an dernier, Jes parents 
devront tenir à y. envoyer, bien ré- 
gulièrement . leurs - ‘enfants ‘quand 
ien même Ïl y'aurait parfois de 
réels sacrifices à’ faire en. les y en- 
voyant, Vous ne saurez jamais as- 
sez apprécier le,bien que vous leur 
faites, Cest donc chose comprise, 


| Baptême. — Le 7 mai atété bapti- 
séc, Marie-Joséphine-Cathérine, en- 
fant de Charlés Schmidt ct de Julia 

an Titborgh. Parrain, M: Jean 
Chauvelon; marr: tine, Léonic Bathé- 
Iemy. | 

Développenient - — Den] nuis quel- 
ques mois seulement, nous pouvons 
mentionner ‘six .bâtisses. nouvelles 
hu: village de Dumas. Par ordre 
d'ancienneté : 1o Les rèmises pour 
charbon, de Pimpéri ial, "20 Le ma- 
gasin, et le maison de M. Ludovic 
Goulet, 30 Le restauPant et Ja mai- 


té 
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SAWTET CURRENT, 
MANS CREEK. EMPRESS, 
WOLSELEX, 


[re 


moins de paresseux ou d'êtres nui- 
sibles,. Si Pannéc dernière a élé 
pour tous une lecon d'économie, de 


son privée de M. Jos. Gagnon. 40 
La-maison dé M. Jean Lafontaine. 
50 La jolie demeure de M, Picrre Be- 
noit, ct 60 La remise pour. huile et 


misère même, tout en profitant du 
passé nous voulons être plus sages 
à lPavenir, Je crois qué la réculte 
de 1922 nous verra lenir notre pa- 
role. Nous serons plus sages ct fils 


gazoline de M, EL. Goulet,. marchand. 
Plusieurs lots sont: cnçorc à ven- 
dre et une nouvelle ‘maison sera 
bientôt construite, L'élan est don- 
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Car abines, ane: 
Carton es. en. 
Cartouches cal. 72 
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destruction de la mouche * 
Vouez nous demander une copie. 
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M. D. C. M Coroner. : 
| ©, Des hôpitaux “de Paris. . | 


depuis quelques jours, imalgvé que 
Ja température soit des: plus désit- 
Dé TT , [gréable. 
| Déc. ës — Ces jours derniers s’- Divers — Debuis que notre. villa- 
lois gnait paisiblemeñt dans .le: Sei- ge possède un forgéron l'activité est 
gneur, Praippe Lacroix. âgé de 19 | devenue plus. grande et le conmer- 
ans, pres une courie maladie. Salec a pris un houvel essor, 
sépulture eut lieu au milieu d’un as- | 

} Voyage — Notre'euré est.allé fai- 


sez grand concours de parents et del. 
waroissiens, Portaient le corps:!| "€ une visite de quelques À jours, chez 
Alfred, Zéphirin, Joscob, Jean-Bap- son confrère le curé de Shaunavon; 
tiste Lacroix, ses quatre frères, Le en même temps il $ “est rendu à Pon- 
défunt laisse.encore un autre frère, | teix chez AL le curé Royer. 
Georges, de Swifl Current, cinq Visiteur — M, Josepn Alarv, au- 
soeurs: Mesdames Herm,. $- vain, [tomobiliste de Ponteix, est en vi- 
Odion Fhéodule et Hildvert Pérron, site chez son frère Louis. 
10: 


U l une jeune socur Eva, aunsi que sa À - 
icille mére, : , 
PARIS — ‘Le monument commé- 
moralif élevé à Champenèdux, en 


—— Autre décès dans la personne 

de Mme Noël Frambly. Aux. deux | 
Phonncur ‘des morts du Gr and-Cou- 

ronné, a été inauguré par le général 


fumilles.en deuil; Ja paroisse du Lac 
de Castelnau, en présence des auto- 


Pelletier et le Patriole offrent Icurs 
rités religieuses, civiles et militaires 


plus incères condoléances, 
Malades  —— : Mesdambks ‘ Joseph 

après voir été bénit solennellement 

par Mgr l'évêque de Nancy. 
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Sanscaagrin, Alphonse &habot, sem- 
blent prendre beaucoup . de micux 
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Si une meilleure 'gusoline pouvait 


, Bureau général d'affaires. ètre faite, l'Imperial Où, Limitée, 
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D T , Ces produits sont .véndus par iphone Dorais, à à: 
… ARUFARCCS : de toute gorte " , i Grävelbourg, Sask. : 1 ‘ 
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Wim. St. GERMAIN 


Dr. GEO E. CLERK 


est en: mesure de vous. causer d agréables surprises, : si vous 


re s nn venez visiter ses Rayons des ‘1. 


autes. et de. : : 
la Quinos aillerie. 


Mme. BOUCHER | |Acsortiments. entièrement rénouvelés. d'après la nouvelle 
© Modiste. PR D échelle des prix du marché. 
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È Feuilleton dn ‘Patriote de !° Ouest.” A 


: Le Secret de Joliette 


Par A.-IL,. DOURLIAC 


STE 


RREER me No:s SA 
CHAPITRE; TH : 
. Bagasse.. .| poussin loin de. la basse-cour. 
Maintenant, le digne bailli ni a “lil se roïdissait en se répétant! 
vait plus À compter .qu’: avec son pu-[” =—"C'ést’ Pour son bien! 
ille el lui-même, | ‘|. Etla grandi mère indignée en était 
De nature plutôt apathique,'4 André | pour: ses lamentätions. 
sortit volontiers, resté. je, petit ga f : De. tous ces à alars, André revo- 
con “hier sage" * dont on faisait cotr- nait les habits déchirés, la figure en 
plie nt à Ame Ïn baillive, qui avi ait 
fini par sv considér cr:un pet com-. 
me sa grand'mère..:-(Œt c'était pe- 
dit enf: ant plus flatteur que I pau- 
re Jétictie!) H mélait ni volontair 6, 
ui désobéissant, ni brutal, mais scS 
qualités étaient plutôt nèg gatives, et 
voulait en développer 


4 


Mais 


pt 


péclié, ENT son feutre toujour 5 CrÀ- 
nement enfoncé sur les orvilles, ‘1 


de fer, Vinsouciance. et dl” codurancc 


son tuicur 
d'autres, }2 ct, 

. Prenez garde: de. développtr 
sur rtout ses défauts! pronéstiquait 
Mme ta baillive; il est ‘doux-et' gentil. 


Éd a mins mon mt à 


d 


se |inoffensif, ‘ 
LS LU de ces combats où nos marins lut- 


tre lui-mêrie pour lancer ainsi son 


sang, un genou écorché ou un ozil l 


avait un appétit féroce, une santé |Conté! 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi | 


re ot le faisait à l'occasion, 

On citait de lui dés traits d' une 
audace cet :d’unc témérité incroya- 
bles! Un jour, poursuivi par un 


Le Trio Larrieu 
laureau furicux, il s'était mis à dan- dans l Ouest 
ser. dévant lui avec de telles colo 


sions, de telles grimaces, que l'ani- Il visitera successivement le 
mal saisi était demeuré stupide et Manitoba, la Saskatchewan 
Une autre fois, dans un et l Alberta. 


i 


Le Trio Lavri feu, qui vient d’ac- 
omplir une dournce triomphale 
dans les comtés de Kent el @ Essex, 


tient un contre dix, il s'était Inissé 

glisser par un sabord, ét parvenu |e 
à la nage jusqu’au navire amiral cn- 
noi; Pavait escaladé, comme un Ontario, avri ivera diins l'Ouest à In 
singe,.sous le feu ‘des : ‘canons, était fin de celte semaine, Le lundi 22 
parvenir à gagnci la soute pus pote mai, il donnera une grande repré 


à sentation à Winnipeg, au théâtre 
[ares cl av ait fait sauter le bâtiment fDominion, M. Larrieu et ses artis- 


avec lui; ® Le plus fort, c'est qu'il en [les visiteront les principales parois- 
ël tait revenu! ses françaises du Maniloha, Hs se. 


=" x 4 ÿ 
A éetik qui s'en ébahissaient, il ront à Sainte Ann le 24 mais à Lo- 


relie Je 25 mai; à Lahroc ueriv le 2 
répondait en haussant les épaules: | ° ! ire Le 


k , à Suint- Pierre Le 98: à Lelellies Le 
=— Puisque ie vous Pavais déjà ra [3f; à SainteAgathe Le fer juin, 


D’autres CONCEELS soul en voie d'or- 
ganisalion, 
Les chanteurs français, pour ré. 


4 


Ce quil imaginait, il le rémiisait; 


du Béarnais lâché dans ses monta- [Cl SL eül'raconté.un voyage dans In. pondre au désir général, devront se 
gnes. avec les polissons, Le système lune, comnie Cyrano, it cùt été e 
d'éducation’ était lé même; donne- ble dy 
n r 

ait-il un aussi brillant résultat, et | cette devise stoïque, qui ne vient |* 
l'oncle Boniface pourrait-il‘ répéter [Certainement pas du Midi, eût été: 
un’ jour, comme Henri d’Albret, la lau-dessus des forces 
phrase de son horoscope: “La vache mais il n'admettait pas que l'on püût 


capa- 


aller, sans dire!” {de centres LUE anitobains qu'ils, n'a 
aient prévus. “out d'abord. Pour 
cctte raison, leur arrivée dans la 
Saskatchewan se lronve retardée de 
quelques jours, C'est le mardi 20 
juin, à Wauchope, que Le Trio Lar- 


#0 premier conecrt 


“Faire 


de  Bagasse; 


“dire sans faire.” 


avec sa petite cousine; il sc’ “plait a fait un lion!” jrieu donner Sd \ 

| ° | la rince. Nous scrons 
avee elle et Ja promène comme,;un| : Evidemment, la société qu'il fré-|. Inventer ct réaliser, c'était biens Li iesure de fournir bientôt Pitt 
end frère; mais s'il “avait d'autfes quentait ne préparait pas 1e futur {mais la vantardise était un billet à |néraire comnlét, , 


COMLANONS,. ‘ 
Fant micix: "| n “vst pas fait 
pour be rôle de bot int dj? ch! fat, ; L à 

Et comme if € ais Jet de lé voir 
sensourdir dâns Ja vie-paisible de 
Grimaud où lui-même avait bien, de 
la peine à modifier son, personnage, 
il résolul de transporter ses pénatès 
dans In belliqueuse' cité où le dra- 
peau de Royal-Lorraine. flôttait tou- 
jours au-dessus de la citadelle, ‘Dans 
le hoau logis de la rue de: LE Miséri- 
corde, don du bon bailli . au jeune 
ménage, André retrouverait le sou- 

venir du capitaine de Suffren; il 
verrait parfois défiler son, ancièn 
régiment, De sa fenêtre, il’ pourr ait 
voir Le petit cimetière.où il reposait 
dans son habit de guerre, aftendant 
le grand réveil où‘tous ceux qui ont 
véeu el sont morts en braves pour- 
ron répondre: “Présent!” Son: ho- 
rizon ne serait pas borné - cpar. les 
montagnes des Maures: ais par Ii 
mer immense, sur laguelle: se ‘ris- 
quent, chaque jour, tant d’existen- 
ces. confiées à de frûles embarca- 
liens, jouet des flots en COUTTOUX.. 
Enfin, Pair du large lui ser: ait aussi 
salutaire au moral: ‘qu'au physique, | 
le bailli en avait,la ferme confianèe 
el comptait sur 1h protection du bôn 
saint Tropez qui ne pouvait qu'é ôtre- 
flatté de Ia préférence, + . 

Les débuts furent assez rudes: les 
populations maritimes sont généra- 
lement batailleuses; mais, sur ces {se ‘assemblent pour chauffer leurs 
côles si longtemps exposées aux. in- idouleurs, fumer leur pipe, çonter 
eursions des barbaresques, le sang leurs campagnes. Plus encor que 
est encore plus chaud, Les promiérs [les récits de chasses, ce sujet excite 
jeux des gamins sont des ‘combats [leur verve; ct‘leur imagination, cet- 
dignes de celui des Trénte, où Pon [te terrible imagination méridionale! 
tape de bon cocur sans se ménager amplifie, enjolive si bien, que la 
aueunement, Jeté at ilieu d'eux, |[pauvre'vérité trop simple, n'a qu’à 
André en fit la dure expérience. Le lrentrer bien vite. dans son puits, si 
deveu de A, le bailli, si respecté à |clle ne peut se résigner à accepter 
Grimaud, ne leur en imposait pas les. oripeaux: dont on l'affuble. Ge 
du tout, et il fat si bien houspillé n'ést pas le mensonge intéressé, là- 
que, tout pleurant, il se réfugia VCTS che, profitable, pour récueillir un, 
son parrain: bénéfice, pallier une faute: c’est le 

— Hét qe ne te défends- tu! dé-Ïmensonge empanaché, par horreur 
chara ce dernier. des couleurs ternèes, arborant Imas- 

Cependant, comme au ‘fond il était ques et dominos pour son agrément 
bitavable à cette faiblesse, le lende- personnel ct celui de la galerie qui 
main il le coiffa d’un: vieux feutre ne le! prend” pas davantage au s6- 
gris et lui dit: ‘ ricux. 

— Assure bien ce chapeaï. sur ta Aussi les bourgeois. paisibles ct 
lète el Tance-toi hardiment: dans’ la sédentaires; d'autant plus amateurs 
mêlée; il te donnera toujours la vic- d’ aventures. - merveilleuses, Le 
loire, à condition que nul ne puisse geaient-ils volontiers. leurs pas ou 
Y porter fa main, eut er côté du ‘B ac des Menteurs pour 

André avait dans son tuteur une assister à un assant d' ‘incidents. ar. 
confi buleux, de combats homérique$, de 

ance aveugle. ‘Il se lé tint pour . . a 
naüfrages , terrifiants, de sauvetages 
dit, ct ce talisman lui conférant une 5 


l'E lables! 
issurance qui doublait ses forces, il invraisemb î . 
S'apercut qu'il avait dés poings com- ‘ La Cancbière ë tait dépassée! 
me les autres, et. “que ‘la? meilleure - Dans ce tournoi.d extravagtnecs 


brotection était ericore'la.leur. A“ 
près quelques échauffourées où l'on 
changea de vigoureux: :  horions, 
Ceux qui ravaient. pas, assez. de quo- | 
libots pour Ie petit monsieur. ‘rain 
tif lémoignaient une haute éonsidé: 
ration au solide luron-qui était toù- | 
jours d'attaque. ‘Bientôt, de. soldat 
il devint chef! C'était lui qui orga- 
nisait Les plus folles équipées, : les 
Courses les plus aventüreuses, 


Tout un jour, il fut perdu avec sa 
bande, dans la forêt des, Maurés; on 
Cimpa dans la brousse; . on coucha 
sur la dure; on grignôta des. olivés.…., 
tt l’on se serra le. Ventre, car où, n’a- |" 
Yait pas emporté de. quoi:fairé son 
Chocolat! Une aufre. fois, il s’em- 
fara d’une vieille barque, à moitié 
défoncée, et cñtraîna les-plus intré- 
bides dans la direetion : de ‘Sainte- 
Maxime, Mais, comme. .on n'avait 
ni rame ni gouveriiail, le pauvre bä- 
eau, faisant eau .de tous côtés, alla 
heureusement s’échouèr sur un‘banc 
de sable où les pétits: ‘imprudents, | . 
Qui ne savaient pas nager, furent re- 
Cueillis, à la nuit clôse,. par. un: pè: 


Cheur rentrant au port, qui les: ré-. 
Chauffa de 


Le 


perte de ses bonnes manières; mais 
il' acquérait 
qui ne-devait plier 
obstacle.” 


devant aucun. 


dre ni lä- solitude, ni les! lénèbres; 


pliquait à développer chez lui le 


ros de tous les 
Pays, | 


Chanson de Roland’ qui lui tenait 
lie de “Contes de.Fées”; c'était 
dans. Plutarque qu il appr enail à li- 
re, et’ le De viris devait passer. de- 
vant l’Epilome. 

Pourtant, un jour vint où le pro- 
fesseur d'énergie dut avouer” son in- 
compétence: André voulait être ma- 
rin, ct, malgré toute'sa bonne volon- 
té, le pauvre. baïlli ne pouvail lui 
apprendre à nouer une garcette, lar- 
guer üne voile ou grimper dans Ia 
mâturc... Heureusement, il y avail 
Bagasse. 

À l'une des extréinités du port, 
dans un coin bien exposé au soleil, 
où les pêchçürs inettént à sécher 
leurs filets, il y a un banc de pierre 
qui porte, encore : aujourd'hui, Je 
nom’ de “Banc des, Menteurs.” 

& est laque les vieux loups de mer 


à Ja démarche lourde, au verbe.lent,. 
Bien différent’ dé ses bruyants ct |. 
pétulants : ‘compatriotes, ‘il se'bor- 


petits coups , son éternel brüle- gucu- 
le, sans: témoigner jamais ni doute, 
ni blâme, ni approbation; qnais, 
quabd | le narrateur ‘avait fini, Al-re- 
tirait sa pipe de sa. bouche ct disait 
simplement: 
Et aussitôt” il: se, Jançait. dans un 
récit tellement. ‘extracrdinairé ‘que’ 


ces 


était le premier à applaudir. 

— ‘Où va-t-il cherchef. ‘tout ça? 
S ’exclamaient, les bonnes. femimes at-} 
tentives, iprêtant : l'oreille en rac- 
commodant. lcurs' filets : 

Le total: de ses: carnpagnes dépas- | 
sait certainément Ja. durée de deux 


naufragés qu il ny | 
quelques coups” de. gar- te ‘le st nt avai 

* [plus de:pays. 
t Le pauvre tuterir , . affectait un [x imiappemonde; il ‘avait reçu lus | 
font serein, mais it ‘passait par de de:blessures qu il ny-avait de, place 


grilles angoisses, et nulüe:se dôu- sut son corps Séulement, tout” ge 


ait du combat qu ‘il soutendit con- qu'il invenñtait, il était prêt à de’ fai. 


L] 


marin, au rôle de parfait courtisan ordre qu'il n'était pas permis de 
qu'il ne devait jamais remplir; etilaisser protéster, ct le rêve n était 
Mme. la baillive se lamentait sur la [que le prélude dé Paction. 


“ce coeur de bronze [là mort, comme un inséparable trio 


Son oncle Phabituait à ne crain- [frappent 


ni les vivants, ni les morts; il: ap- |nouissent, 
Un parcil homme excitait au plus Idurant'deux sémaines les hôtes def 


culte des vertus militaires et.des hé- [haut point l'admiration des 
temps et de lous les bagnenaudant sur le port, el en par- 
Yélait dev ant Pépéc pater- ticulier du jeune Suffren, 


nelle qu il disait sa prière; c'était In !s0n parrain Je. lui donna pour mon- 


où le moindre événement prenait la magistralure, PEglise.. voire 
ne pouvait rivaliser avec Bagasse. mer? À 


 Cétait un vieux au ‘cpir tanné, à la |: 
barbe fiisée, aux membres nouéux, mà mèr é.* … 


nait à les. écouter placide; ; fumant. à 


—— J'ai, vu plus sort. que çal.. Je | 


grands: enfants - Vécoutaient -é- |, 
merveillés et! ‘que. le-conteur remisé L. 


HE 


Ou nous”informe de Délrait, Mie 
chigan, que'le rio Larrieu a chan- 
té le LE mai par radio, en alitisaut 
» l'appareil du “Detroil News,” 

La “Presse-Frontière publiée & 
de ‘Capitaine Fantôme”: Windsor, Ont, nous apporte 4Pinté- 

…— Ce sont des sournois qui VOUS ressants échos de la tournée ft 
toujours dans Le dos: lieu ds les comtés de Rent CE dEs 

sex, On.nous. saura gré de repro- 
quand on marche sur ceux, ils S'ÉVA- | Quiré ee qu’elle écrit. , | 

“Les atlistes francais qui ont été 


1 considérait la peur, le danger 


nas sociétés Saint-Jonn-B apÜste, ont 
raison d' être: fiers des suceës répé- 
tés qu'ils remporlérent devant lous 
Quand Îles auditoires qui eurent la bonne 
aubaine de les entendre dans leur 
incomparable . interprétation de 
chansons bretorines et eanatdiennes, 

“La tournée de M, Albert Larrien 
el de ses charintnts compagnons, M. 
cer? et Mme Ar ELU Bupral, se termina 


— Dar le commencement, répon- dimanche ‘après midi à Loiseleville, 
où une foule de prés de cinq cents 

dit le précepleur. : 
EF , 1 L v haine [PSTS0nnes les appli audit avec  en- 
til entra dans Peau tout habité {housiasme, Partout sus leur pas- 
en : disant flegmatiquement.: sage, au cours des dix représeuta- 
:— [fais comme moi, . [tions que donnèrent ces svimpathi- 
L'enfant obéit avec la docilité de [4ues chanteurs dans Kent el Essex, 
Pierre. Ii ne savait pas nager ils seméèrent à gaiclé dans les ämes 
saint Pierre. De SAVE DAS RASE | féaneaises de nolre région, tout en 

mais Bagasse déclarait: 

— On n’apprend pas à nager; on guide du génie ot de l'idéal fran 
nage, cost aussi simple que, de res- ais. Et longtemps CHEOTC, Après 
pirer. leur départ continueront de réson- 


ner sur les bords de nos grands Ines 
H prêchait d exemple: chapeau les mélodieux refrains de leurs ra- 


sur Ja tête, pipe aux dents, il s'é-[vissantes chansons, 
L D] 0 
tendait mollement sur les vagues] “Ie a Wind pu 
cessivemen indsar x seh, 

; rte . 
qui semblaient le porter, tel un cour- |; “ilbury, Poïnle-aux-Roches, Saint. 
sier soumis; il allongeait les bras; Joachim, Sandwich, Paincourl ct 
les jambes, avec une telle noncha- Loiselleville, Partout on Hi fit un 
lance, une telle lenteur, que l’on nes de t soiants hospitalier 
— € nt de famille, chaleureux, 
£ ! voir filer comme ea IC 
[restait ébahi de le ffor fatigue cordial et sincère, Ces joyeux trou- 
un poisson sans Cffort ni fatigue. |hadours continueront: nrochaine- 
Natürellement, à cette école, son &- [ment leur voyage vers l’Ouest, lan- 
lève dut boire plus d’un Bouillon, gant toujours sénéreusentent à tra- 
T ‘ave ations iraneo- 
1 bien. vite un. .n ageur vers nos braves popu 
mais Ù devi ï . ‘ anadiènnes la féconde semence de 
de première force. ne [a morale chrétienne el du plus pur 
Il en fut de même pour tout, Grâ- patriolisme français, ct Faissant par- 
ce à lui, le futur amiral apprit les Hout où ils p: issenL "de profondes a- 
moindres éléments de la vie mariti- 


gamins 


tor, il ne se {int pas de joie ct de- 
manda, plein d'ardeur juvénile: 
— Par où allons-nous comimen- 


miliés et de réconforlants  souve- 
iront, avec fa 


: av nirs. Oui, demain ils 
me, et plus iàrd il pouvait dire : avec grâce el le charme  au’on admire 


une légitime fierté: tant chez eux, porter à d'autres un 
— J'ai passé par tous les grades, message de Iégitinre vi nécessaire, 


lavé le pont'ct recu des coups de-|fierté, 


[11 
Avant de nous quitter définitive 
ù rnier' de 
gareettes comme le de nier” des ment cependant, ils auront encore 
moussaillons. 


quelques occasions d’apparaîlre de- 

“Bagasse l’emmenait à la pêche par vant notre publie, qui ne peut se 
tous les temps, lui faisait braver rassasier de les entendre, . 
roulis, tangage, mal de mer, tempê- “Le Comilé Central de nos socié: 


k TE écant tés nationules, sous les auspires du- 
te, riaufrage, ne le ‘ménageant en Que est faite cette, série de con- 


rien et le traitant en simple fils de certs, a droit à toutes les félicita- 
pêcheur. ‘tions de ceux pour qui la culture 


Bien qu "éprouvant parfois la pce- française west pas:un vain mof, 


Grâce aux officiers de ectie organe 
s ? 3» € % en 
tite “mort, l’oncle Boniface approu- | tion il nous a été donné, en effet, 


vait complètement ce. régime, quide passer des heures délicieuses au 
indignait Mme.la baillive, contact de ces artistes qui savent si 
— Vous auriez juré sa perte, vous délicatement Ia manife sier, celle 


‘ culture francaise, ‘dans tout ce 
n’agiriez pas autremont. [qu'elle a de plus exquisement spiri- 


— Je veux que sa-vie soit la re-[tuel et de plus admirablement hu- 
[vanche de la mienne. .fmain, Canadiens, saluons avec res- 
Il pouvait arriver s'ipect, salons avec émotion, ces fils 

Li < 


à tout dan privilégiés de la vieille France, no- 


mé- tre mère patrie, amis de l'art, apô- 
des proportions phénoménales; nul |me l'armée! Pour quoi le icter à laltres de l'idéal gnulois. Is. sont n06 
i frères, puisque, dans leurs romanes 


bretonnes pu canadiennes, c'est tou- 
jours le vieux “chez-nous” qu'ils 
- chantent, le ehez-nous des anciens 
et le chez-nous de, leurs descen- 
"danis,” 


— Dans ja marine, s’il vous plait 


- (à suivre) ous 


rm: Pin du Bois de Construction Aujourd'hui 
“EST DE.20 à 30 PC. 


Plus bas qu il n'était il y a un an 


_'QU'EST.CE QUE CETTÉ DIFFERENCE SIGNIF IE 
- POUR ‘VOUS? 


Aujourd’ hui vous pouvez ‘acheter le bois à plancher pour 
$35: 00. le mille. pieds tandis que, l'an dernier, Vous deviez 
c.| payer $50.00. .." oo 

F3 Rappelez-vous que notre garantie 
x entre remis,” ! vaut t pour 6 tout. cé, .que vous s achetez “ 


€ U 


ACk SIBBALD, Gérant. . ii 


| raéhone 2270," ” Lesoir — 2032. 
«Cours à Prince: Albert, Shellbroük, Macdowall et ‘Red Deer Ai. 


De en ns eut mn caen 


rendre dans. tn plus grand nombre |, 


faisant une disér dte'el saine propa- {| 


* Satisfaction ou ar-| 


7 


7 mai !922 


a 


ee ne ana ee à A ne ot men 4 Cnmessenes ee EEE 


RE 


Automobile Chevrolet 


à En 
DRE np st pente rmntqu Ru EE NV nr] 


COMPLETEMENT NEUF 


A VENDRE 


_ memes 


Les anciens 5 officiers à à la 
Chambre française 


PARIS — Les débats qui ont en 
| ion devnidrement à la Cluunbre dés 


députés sur le projet dé loi relatif 
service militaire ont fait eus 
ñ| 


ail 
Later que 450 des 603 députés de 1 
Chambre ont servi comme officier 
duns l'armée françnisa, Ce sont des | 
hommes qui ont à peine alteint ln: 
quarantaine, Que lques-tins seule | 
aient ont fait de la politique active: 
avant 1914, ! 
Les observateurs prédisent que! 
la politique [ranenise sert qi) 
} 


pendant les prochaines JU années 
par des hommes qui se soat distin- 
gués s comme soldats pendant la der. 
uiére guerre, tout éomme le von 
grès amévieain fut orienté par des. 
Vétérans après la guerre civile, 
Le général viconie de Gastelneau | 
est Le soldat de plus remar quabie 
qui soil cu parlement, mais Pinllu- 
vnee qéexcree Le colonel Jet d'a 
bev, hot is fa kite de Joffre per. 
dan! vbs de ce dernier à Wush- 


S'adresscr au Gérant du “Patriote,” Prince- Albert. 
| 


EXCELLENTE OCCASION FOUR ARGENT 
COMPTANT 


A MAUEMEERNEMNN SERRE EN © > pal EE A MArs cena, = = 
CEE rer or manne 


- pres. 


‘ington eu avi PT, est presque 
Aussi forte, ul 
a 0, de Castelnenn, | u E 
1 nuire qe ae RUE ae ce ce ce de a PP dede Ke je ue ol oje je che a 


Chambre républicaine qui portent 

des titres de noblesse, Ainsi on res 

marque parmi les députés Le mars 

quis de Bion, qui est fahriennt d'au | \ 
Loiobiles: Le baron Maurice de 
Rothsehitd, propriétaire de ehovaux 
de courses le due d° Auditfrex- Pas- | 
quier dont.le titre remonte à 1790: 
le due de Palimatie, descendant par 
la Hignéc féinine du maréchal 
SouHi Je prince Joachim de Murat: 
le haron Albert d'Aubions, expert 
en aéronautique, 


ENCOURAGEZ LES ANNONCEURS 
DU “PATRIOTE.” 


sr ef $e an ra ea re a ef af fa nf fa ef cf af ea aa af is of nf cfa ef af fa ef a 


A V EE dre 


Prois quarts de scction de terre, endroit idéal pour 
culture mixte. Bien clôturé, 175 acres en culture, bon 
puits avec sources, maison bien finie, graincrie, garas 
ve, étable et écurie, situés à 8 milles de la station de 
Marcelin. Pour plus amples informations s'adresser à 


: MmeE, PAQUETTE, Marcelin, Sask. 


+ 


Carmen anni ientoinmenseneint) em 
- en spy us nes ni 


Tee SELTS 
RÉS 


il 


R merveille roi wrviee Mont. 
vénkLiverpoul,-doux jours nur los 
euux couimes du St, Laurent 
quatre jours de mer. Ve imnxte 
mum de canfort et de luxe danig 
toutes lea celui, : ‘ 
Réservez, votre pnsenfe, de, Nro- 


PETER 


mière ou toute uulro clause, sur lo 


ir eue en pie ne polis nan 


MEGANTIG 20 M1, 17 Juin, 45 Juillet 


: Monntie, Ja Terrine, Je Canndn 
et ja Uanonic font résulièremont 
le service de Montréal à Liver. 
pool tous les aumedis. 

Les White Elar, fra Slar el Ame 
erienan Linvn font le service répte 
lier, auquel POIymnic, lu Anjone 
tie et l'Hemerie sont uffestés ons 
tre How York, Southamplon et Icg 
ports du continent, 
Détails el prix de nastayes à la 
An. JM, Meteo, 
286 Main SL 


RSR ET 
EMPFORTEZ VOS PIÈCES DE RECHANGE DE. 
FECTUEUSES POUR VOS MACHINES 
CHEZ 


I. EF Dorais 


: Sask. 


Las Rae ee nus exc at DCE NS EI 


CEE 


HIUN 


RÉ R ETES FE 


LE 


cs. 


Marcellin, : 


Lorsque vous en désirez des nouvelles, pour évi- 
ler tout retard et des malentendus, adressez-vous chez 
nous, ‘ 


Ve nez 


janadiens l'rançeais, avant 
de vous établir, choisissez un 
endroit pour Ja cullure mixte, 


LEVASSEUR & CIE, 
A . à 
Lac la Biche - - - Alta. 
Terres & vendre à bon 
marché 


Jecasion, 3-4 de seclion pour 
83,500,00, moitié comptant, 


z voir mon vouvel assortiment de charrucs 


polysoc et d'é écrémeuses, 


LATE SAEt AE 2 


Seat na sapaine Met 2 


Nous prenons soin du pied de votre cheval 


sinnenanenmnmnénnsnnennemieneshudliel 
2272 


DRE 7 
ï 


Nou seulement hous fe protégeons 


contre des chemins glissants, Itais 
’ . ep de foerrant hier el en prenant 
St-Vincent, Alberta. soin de son sabot, nous en prève. 


nons Les pudadies, Nos prix ne sol 
pas plus élevés qu'ailleurs, minis 
pensez à largont que votis pouvez 
économiser en venant chez nous, 


TERRES er | 


CANADIENS FRANCAIS 
« Déslrez-vous acheter de bon- ne 
nes terres pour enlture nuxte ct 
à bou marché? Venez visiter 51e 
Vincent où Ccrivez à 


LEONCE LANGEVIN, 
 St-Vincent, Alta. 


Éssayez-nous pour vous: convaine 
ere, 


megane ra D NAS uns: 


Erdman à Sons 


11ème Rue Est 


Hhoix de routes lon- 

géant les Grands Lacs, 
Visites Toronto, 10 beaux 
vicux Québec, Descen. 
des le St, Laurent, visi- 
tez les Milles Tes et leg 
Chutes Niagara, 


A travers les Montagnes 
Hochouses, Choix de, 
routes sur {orre ef sur 
mer, pour Paller et le 
retoine Un  magoifi- 
que voyage de 750 mit. 

les sur mér entre Prine 

ec Rupert, Vancouver, 
Victoria et Seattle, 


Côte du 
Pacitique 


nadien National pas- 
gent à toutes les al- 


Daus votre voyage 
.. “ 
à Pést passez quel 
ques jours À SMINA- 


En voyage à la Côte, nee quelques jours à 


“JASPER PARK LODGE” 


TAG BEAUVERT, JASPIR, ATLA, 


ttudes :-duns  Jes OUVERT DU 15 JUIN. AU 15 SEPTEMBRE KITNNP 115 mit 
Montagnes Iocheu- |; out IG confort moderne, ete. On y jouit du panorama les à l’est de Winnl- 
#CS, co des plus hautes montagnes. ,. | Dre u 


Ne tardez pas. Des vacances vous feront du bien ainsi 
qu'à vdtre famille. . Obtenez tous renseignements. et in- 
formations de n' ‘importe: lequel de nos agents. Réservez 
votre billet maintenant. . ‘Démandéz notre livret d' infor- 
-mations pour touristes, il est gratis, . 


ace Canadien National _ GONFONT 


WM. “STAPLETON, 


Agent local 
Service des Passagers 


: Saskatoon, Sask, 


Î 


% 


8 


RER 


cm me mené nement 


Prince Albert | 


— Nos lecteurs apprendront avec 
plaisir que les dernières nouvelles 
recues du BR, P, Auclair sont beau 
coup plus rassurantes, Notre direc- 
leur peut maintenant dire sa messe 
et tout fait espérer qu'il est en bon- 
ne Voie de promple guérison, 

— Dimanche, à Flissue de la 
-grandniesse, on à fait la procession 
dans.la cathédrale en chantant les 
lilanies des Saints, afin d’oblenir 
üune température plus favorable 
pour les récoltes. Une messe à été 
dite lundi aux mêmes intentions, 

… C'est ee soir, À 8 h, 30, dans 
Péglise presbytérienne “Saint-Paul, 
qu'a dieu le concert donné par la 
Ghorale, Le produit de la soirée. 
est destiné à défrayer les dépenses 
ocensionnées par-le voyage à Régina 
pour le festival du 24 Tous se fe- 
ront un plaisir d'encourager nos 
artistes el de venir les entendre exé- 
cuter les morceaux du concours, 
Nous comptons bien qwil nous re- 
viendront de la capitale couverts de 
lauriers, 

… M Wilfrid-David Ouimet, de 
Saint-Boniface, est entré Ja semaine 
dernière au “Patriote? comme chef 
datclier. Les circonstances nous, 
avaient obligés, ces derniers temps, 
à admettre dans notre imprimeric 
des ‘ouvriers de langue anglaise, ce 
gui; on le devine, n'élait pas sans 
inconvénients pour nous. Notre 
personnel est redeveuu aujourd'hui 
exclusivement français et plus com- 
pétent qu'il n'a jamais été, 

— La communion solennelle des 
enfants. aura lieu à la cathédrale 1e 
dimanche 28 mai, 

— M et Mme J, P. Johnson font 
part à leurs amis eanadicns-fran- 
enis de La naissance d'une fille bap- 
lisée sous/les nonis de Blanche-Ma- 
rit, 


10! 


L'affaire de l’école Ethier 


Cest le 23 courant que doit venir 
devant le juge Doak, à Wakaw, Faf- 
faire de l'école Ethier, Nos lecteurs 
savent quil s'agit d'un appel fait 
par deux commissaires d'école, MM. 
Léger Boutin et Kémi Bthier, con- 
damués par un juge de paix pour 
avoir Jaisé enseigner Lrop de fran- 
cais et trop de catéchisme À Pécole, 

L'Association Catholique Franco- 
Canadienne et PAssaciation des 
Commissaires d'écoles ont retenu 
les services de M Adrien Poiron, 
avocat de Vondu, pour défendre les 
deux connnissuires Notre jeune 
compatriote, qui s'est spécialisé 
dans l'étude de la loi scolaire, cst 
parliculièrement qualifié pour me- 
ner à bien celle cause, & laquelle il 
prend un vif intérêt personnel, 


ne LU 3 
Le gouverneur du Rhode- 
island défend la liberté 
scolaire. 


PROVIDENCE, R.4, -- Le souver- 
ueur Sansouci, du Rhode-fsland, 4 
apposé son velo au fameux projet 
de loi PFeck dit “Peck Edueationul 
Bill,” qui constituait un abominable 
atéental à la Hberté scolaire, 

La léoistature du Rhode-lsland, à 
sa dernière Sénuce avant l'ajourne- 
anent, séance qui fut une véritable 
orgie, avait adopté la loi Peck pour 
bäionner les écoles pareissiales, 
Le but de celle loi Gait simplement 
d'enlever aux villes et aux villages 
la haute main sur Péducalion des 
enfants, 

L'auteur de cette loi est un nom- 
mé Peck, Elleavait été escamotéc 
à la dernière séance avant:Fajour- 
nomment, Les députés origine fran 
caise, comme coux d'origine ialien- 
ne, se levérent pour prolester con- 
tre, la loi; malheureusement if était 
trop tard, 

. La loi en ouestion élail uue maine 
fhise de LEtal sur les institutions 
privées, à la création et l'entretien 
desquelles il n'a jainais contribué, 
men 0 nes 

REGINA —- Le gouvernement pre- 
vinciud, agissant de concert avee le 
département fédéral de linmigrae 
ton, va faire venir de Ja main 
oeuvre agricole de Hollande Ces 
cultivateurs ne viendront an Canne 
du qui si on leur garantit un an de 
iravail d'avance, If con viendin 
pense-t-on, quelques centaines d'ici 
au mois de juillet. 


ORONTO -- Mrs George HE 
Smith, de SE Catharines, Ont. par- 
iant devant uue nssembléc de Ia 
“Protestant Federation of Patrioti 
Women of Canada,” organisation 
nouvellement fondée, déchure que ba 
section protestante de l’Empire 


britannique el du monde en général 
est séricusement menacée par le zè- 
le et la détermination des Mahomé- 
ans, des Mormons, des Russellites 
6 des Catholiques à augmenter leur 
nombre et leur influence, 


WHITE STAR. 
DOMINION Way 


The new Reégina-—the largest steamer 
6ailing from Montreal, carrying cabin 
and third-clasa passengers only, via 
Quebec to Liverpool-—the Canopia 
Canada, Vedic, Poland and Megantio 
offer an unrivaled service to Europe, 
Make your reservations now for sume 
mer sailings. Return passage guaran- 
teed. - Sailings every Saturday. 


White Star, Red Star and American Line 
Service to France, Belgium, ,Baîtic ports 
andthe Mediterranean ls also justly famous 
for its high etandard in all classes. Sail. 
inés Evory Saturday. 


‘ LPS ‘6 . ) e # 
- White Star-Dominion Line », 
211 McGill Street, Montreal, or Local Agents 


_ WOM, MTOD, 
- 286 Main St, Winoipeg, Man. : 


lars, en cus de jumeaux ou de ju- 


ER RE 


Chronique Collégiale 


. Ordinalions —— Durant Ja Semaine 
Sainte, guatre de nos professeurs 5 
vaient finsigne bonheur d'ètre pro- 
musau Saints Ordres, Liu cérémo- 
niv-eul Hieu à Régina, el c’est Sa 
Grandeur Mgr Mathieu qui fut lPévé- 
que ordinant, Le Rév. Frère A, 
Schinnowski, OL, reeut les qua- 
re ordres mineurs ct le sous-diaco- 
nat, ainsi que MM, les séminaristes 
Leclaire et Lussier, M, Crépeau fut 
minoré., Félicitations à nos dignes 
et chers professeurs, Puisse l’aube 
du sacerdocc bientôt briller sur 
cux!... = 

Séance — Une pelite séance en 
famille est venue rompre fa mono- 
lonie des jotrs pluvieux et de Ja 
tempéralure imaussade du  prin 
lemps. En effet, joignant l'utile à 
l'agréable, FAssociation Athiétique 
du collège nous organisait une peti- 
{e fête intime, rehaussée par la sym- 
pathique présence de nos dévonés 
professeurs. | 

Le programme assez rempli 
très bien exécuté, 


fut 
Parmi les décla- 
maleurs, il convient de féliciter par- 
ticulièrement MM, Paul Piché, Ro- 
méo Loiselle et Gaston Robinson 
pour leur diction, leur aplomb et 
pour le naturel dans leurs déclana- 
lions, À coup sûr, les aptitudes d’o- 
raleurs ne leur font pas défaut. 

La chorale nous «à fait entendre, 
uu canon, un pot-pourri, et surtout 
un magnifique chant patriotique, 
“Le Doux Parler Aucestral” Cest 
une ocuvre maëistrale tant au point 
de lt composition littéraire que mu- 
sicale, L'assistance fut enthousias- 
imée par ces accents patrioliques cf 
mélodieux, La fanfare, par des 
morceaux bien choisis, 4 contribué 
grandement à jeter de Péclat sur 
ceile petite fêle coHégiale. M, l’ab- 
bé Louis Lussier, notre dévoué di- 


vocale, a droit à de vives félicila- 
tions et à de sincères remercic- 
ments, 
Le ‘“elou” de celte séance fut une 
partie de “Euchre,” Les concur- 
rents se firent remarquer par leur 
ardour et leur croissante émulation 
au jeu; la palme échut à MM. Arthur 
Moquin, Albert Delorme, EGo-Paul 
Sabourin el André NaHou. Le “prix 
de consolation” ful très contesté, 
mais le sort en étail fixé, M, Paul 
Piché eut “Pocuf de Pâques." 
Voici le programme de celle séun- 
ce: ‘ 
Programme 

Î——Fanfare, Marche mirobolante, 

2—Déclamulion, Le coche et lt mou- 
che, Henri Braconnier. 

3 Canon, Sur le quai. de la ferraille, 
Chorale, 

4—Déclamation, La Lailière 
Pot au ait, Paul Piché. 

5-—Partie de “Euchre” (5 parties). 

6—-Déclumalion, L/Ours et les Deux 
Vovageurs, André Nallou. 

7—Vol-Pourris “Je vais vous dire 
une romance, Chorale, 

8. Déclamation, Gombät des Rats 
‘et dès Beleltes, Roméo Loisclle, 
9_-Partie de “Æuchre” (5 parties). 
10-—Déchunalion, Le Loup et lPA- 
gncau, Théodore FH, Lambert, 

11-—Chant harmonisé, “Le Doux 
Parler Ancestral, Chorale. Pa- 
roles du R. P, G. Boileau, OM; 
musique du KR. P, IE Gervais, 
O.MT, : 

12—Déclamation, “Le Renard et le 
Corbeau,” Gaston Robinson, 

13—-Fanfare, marche “Fleurs Colé- 
giales,"? 


et Je 


_… Jlendi, le 4 mai dernier, est dé- 
cédée à Plessisville, Qué,, Mme Geor- 
ues Vallée, La défunte était la bel- 
le-soeur de M. el Mine Joseph Pro: 
vencher, la tante de Mme d, B, Cré- 
peau, de cette ville, et du docteur 
Gustave Proveucher, de Coderre, 
Sask. Nos svimpalhies 

— Le Docteur et Mine Aimé Beau- 
champ, vue Saint-Llubert, Montréal, 
annoncent les fiançailles de leur 
fille, Aimée, avee Je docteur Gusta- 
ve Provencher, de foderre, Sask, 
fils de M, el Mme Joseph Proven- 
cher, de Grâvelboury, et autrefois 
de Plessisvile, Qué. 

Le mariage aura lieu Le 13 .juil- 
let prochain, el sera bénit par Su 
Grandéu Mar O-E, Mathieu dans la 
chapelle privée de PArchevèché de 
Régina, 


D 


Un architecte qui aime les 
enfants 


est de Chicago el il est possible 
qu'il n'en soit pas ailleurs du mène 
senre, Voici ce qu'en disait Paulre 
jour le Courrier. des Elats-Unis. 

“M Havey L. Dalsey est un des 
principaux arehilectes de Lai ville 
de Chicago —- cn méme CPS Qu'un 
propriétaire aisé. H vient d'ache- 
ver fa construction dune maison 
moderne à 33 Gugcs, spécialement 
destinée aux nombreuses familles, 
EL il a décidé: h 

“1, De wadmettre comme loca- 
laires que des jeunes mariés ou des 
mariés avant déjà des enfants; 

“2, Do fairé un cadeau de 25 dol- 
urs à chaque. dune locataire qui 
mettrait au monde un-enfant, ‘Le 
cadet sera même perté à 50 dol- 
molles, 

S__Paime les enfants: ils portent 
bonheur aux maisons, a-déclaré M 
Delsey aux reporters, qui venaient 
l'interviewer? . s 

Pas banal, notre homme, “lélas! 
kjoute le Courrier, tous {es proprié- 
aires men disent pas toujours au- 
tant,” ; , 

* L 


10 c—— 


LONDRES — D'après le corres- 
sondant de Pagence Reuter à Rome, 
‘assemblée de Pinstitut Inlernatio- 
nal d'Agriculture a décidé d'adopter 


l'anglais comme seconde langue of- [4 


ficiclle, après le français, pour le 
bulletin de l'institut, Les rapports 
sur les récoltes scrônt distribués par 
Jélégraphe aux différetits pays qui 


sont metnbres de l'Institut, 


ATHENES.— Demetrisi Gounaïis 


a démissionné comme premier mi-.… 


nistre, 


recleur de usique instrumentale pour ceux qui se cher- 


ten songeait à assumer le contrôle 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi: 17 mai 1922 | . 


_ he. L cs 


GRAVELBOURG, Sask. | Nouvelle carte des paurentides | 


A Son édition du “Québec Pitto- 
resque” pour l’année 1922, le dé: 
partement de la Publicité du Pacifi- 
que Canadien a joint ‘une nouvelle 
carte de Ia région des Laurentides, 
qui ne manquera pus de jouir d'une 
grande popularité auprès des spôrts- 
men nombreux qui se rendent cha- 
que année dans ec pittoresque dis- 
trict montggneu#, soit pour Ja pè- 
che, la chasse, où simplement pour 
y faire des excursions eñ canot dans 
les rivières et les lacs dont il est 
tout parsemé, ‘ 

Depuis déjà plusieurs années qué 
celte partie des montagnes Lauren- 
tides desservie par Ja voie du Paci- 
fique Canadien allant de Montréal à 
Mont-Lauprier cest ouverte aux tou- 
ristes, le besoin d’une bonne carte, 
au point et compièle, se faisait sen- 
tir. Car celles qui ont été publiées 
jusqu'à présent, soit qu'elles man- 
quaienL d’exactitude, soit qu’elles 
n'étaient pas faites pour Pusage du 
sportsman, ne$donnaicnt pas entiè- 
re satisfaction, C’est pourquoi la 
Compagnie du Pacifique Canadien, 
devant l'affluence sans césse crois- 
sante des visiteurs de toutes caté- 
gories dans les Laurentides, a pris 
sur elle d’en‘faire faire une, aussi 
parfailé que possible, qu'elle tient 
maintenant à In disposition de tous. 
ceux qui le demanderont, soit à son’ 
département de la Publicité à: la 
gare Windsor, ou à ses divers bu- 
reaux de billets. 

Cette carte sera d'un secours pré- 
cieux pour le chasseurs où les ‘pê- 
cheurs qui veulent organiser les ex- 
cursions dans Pintérieur, loin des 
abords trop connus des points sis 
sur le parcours mème du chemin de 
cr, 

De Ja plaquette “Le Québec Pit- 
toresque” elle-même, dont nous ac- 
cusons réception d’un exemplaire, 
disons que c’est une intéressante pu- 
blication, bourrée d'utiles rensci- 


éhent un endroit où aller passer 
leurs vacances, Elle décrit longue- 
tuent la région des Laurentides, cel- 
les de Ha Gatineau, de Kipawa ct de 
Pontiac -au nord d'Ottawa; les Can- 
tous de l'Est, la vallée du St-Maurice 
ut les environs du Inc St-Jean, Les 
illustrations sont nombreuses ct 
bien choisies, él la couverture cest 
des plus artistiques, comme le sont 
celles de toutes les publications du 
Pacifique Canadien d'ailleurs, ° 
La brochuretlle contient encore 
une longue liste de tous les hôtels et 
maisons de pension silués dans les 
régions plus haut mentionnées, avec 
leur capacité de logement, la dis- 
tance de la gare ct les prix de la 
pension, par jour et par semaine, 
Cest un index de Ia plus grande u- 
tilité et qui complète: bien la série 
de renseignements variés que ren- 
ferme “Le Québec Pittoresque.” 
D ——— 
VARSOVIE — Le gouvernement 
polonais vient de faire un nouveau 


pas dans la voie de la liberté reli- |! 


gieuse par Pabolition des lois prohi- 
bitives de l'ancien régime russe con- 
tre l'Eglise catholique. T1 + a quel- 
ques scmaines, le gouvernenient a- 
bolissait les lois anti-juives ‘fu mé- 
me ancien réghne: il enlève ainsi 


toutes les prescriptions religieuses, | 


TORONTO — Le premier minis- 
tre de l'Ontario, M. Drurv, donne Île 
démenti à une rumeur qui avait pris 
cours à la suite d'une dépêche pu- 
bliée pat le “Soleil” de Québec, af. 
firmant que le gouvernement onta“ 


du eommcrec de Palcool, à Pinstar 
de celui de la provinèce de Québec. 


SAIN'F-PASCAL, Kamouraska, — 
M. Gcorges Bouchard, professeur à 
l'école d'agriculture de Sainte-Anne 
«de la Pocatière, a té élu par accla- 
mation député fédéral de Kamou- 
raska, en remplacement de Adolphe 
Stein, nommé juge de la Cour supé- 
vieure de Québec, ° 


ÉNCOURAGEZ LES 
! ANNONCEURS 


DU “PATRIOTE.” 


LT 


A! ' . nou 


es " meer nteR nn emma 


Par coupures de 500 francs 
f Avec tirages variant de 1,000,000 à 1,000 Francs. k 


Nous avons actuellement'en mains pour livraison 

. immédiate un montant dé 375,000 francs de ces obli- 

‘gations, et nous vous conseillons de faire votre place- 
ment le plüs tôt possible au cours actuelde l'échange. 


.'... Limitée 7. 
265 AVENUE DU FORTAGE, WINNIPEG, 


Les Marchés 
Marché aux grains d'Ed- 
' monton 


s 


Blé —— Nord No. 1, 1.12; Nord No. 
2, 1.09; Nord No. 3, 1.04; Nord No, 
4, 88; Nord No. 5, 77; Nord No. 6, 
67; fourrage, 57. . ‘ 

‘Avoine-— No, 2 C.W., 36; No. 3 C. 
W., 33; fourrage extra No. 1, 33; 
jour rage No. 1, 30; fourrage No, 2, 
2 . ‘ 

Orge — No.’3 C.W., 45; No. 4 C., 
W., 40, fourrage, 33. 

Scigle — No. 2 C.W., 80; No, 3 
C.W., 67; rejeté, 57. 

. Lin — No. 
W. 2.11; No, 3 C.W. 81. 


0: 


Marché aux animaux d'Ed- 
.monton 


pommes 


Bouvillons de boucherie de choix, 

6.00, 7.00, .7,50, 

6 gaouvillons ordinaires, 4.00, 5.00; 
Génisses de choix, 6,25, 5.00. 
Veaux de choix, 8.00 à 9,00, 

Porcs de chôix, 12.75. 
Brebis de choix, 11.00 et 12.00. 
Moutons, 8,00 à 9.00. 


°0: 


Marché aux grains de Winni- 
pes , 


+ 


Blé —. Dur No. 1, 1.47 1-4; Nord 
No. 1,.1.47; Nord No. 2, 1,42; Nord 
No. 3, 1.35; No. 4, 1.22; No. 5,,1.08; 
No. 6, 96; fourrage, 84; voie, 1.46, 

Avoine — No. 2 C.W. 56 1-2; No. 
8 C.W., 53 3-4; fourrage extra No. 1, 
53 3-4; fourrage No. 1, 51 1-2; four- 
rage No, 2, 49 1-2; "rejeté, 47 1-4; 
voie, 56 1-2, . 

Orge — No. 3 C.W., 691-2; No. 4 

CW. 66° 3-4; rejeté, 63; fourrage, 
61 1-2; voie, 69 1-2. 
- Lin — No. 1 N.W.C. 2.47 3-4; No. 
2 CW., 2.4 88-45-No, 3 C.W. ct rejeté 
2.97 3-4; voic; 2.47 3-4, 

Séigle — No. 2 C.W., 1.09 1-4, 


s 


10: 
L 4 


Marché au grain de Prince- 


1.06; No. 4, 88; No. 5, 76. 
y ——— "0: 


Marché aux animaux: de 
Winnipeg 


Pores de choix, 12.00, 
Brebis ordinaires, 13.00. 


BARILS : 
DE CHENE 
OFFERTS 

EN VENTE 


.. Aïpert . 
e Du : 
No. 1, 1.18; No. 2, 1.14; No 3, 
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RUE DE LA RIVIERE | 


HE 


“ Ve” 


0" 


L'URL 


1 CW, 2.15; No. 2 C. | 


nn 


mt" — 28 


ans mm 
DEMI SECTION de 
À rain cassé, 9 ON dé ter. 


Sans le devoir, la vie est molle 


, ° pa 
+ , .. HN 

ms. le È Etre égoiste, c'est renoncer aux | UNE 

et désossée; elle ne peut plus se te- ‘ 


bénéfices de l'association, 


nir. — Joubert. . : - ' au nord: 
_ TT 4 ouest de Lébret, $30 de pa 

La tristesse abat le del, femme qui aime son niari êtl. cr, à te Et. 590 de l'a 
“La iristesse abat le coeur del Lérit ses enfants, fait l’ornement Ê viries. S’adressser 


Phone mais une parole douce le | sa maison, si laide qu'elle soit . : ë S. L. Bolocan, livraison 
réjouit. ! hr - | générale, Régina, Sask. 
On ne.dit la vérité qu’à ceux que| C’est en quelque sorte participer |! 9.12 
l'on aime. » {à une bonne action que de la louer |,  " 
u / ., | . | de bon coeur. : * . UNE DEMI SECTION de ter. 
nat 5| rain cassé, 12'mill \ 
omMent.VeUS DO jbret, 25,00 de Pal 
ù de Lebret, $25.00 de Pacre 
à termes. S'adresser à J 


naitre la vérila 
L. Bolocan, livraison géné. 


, rale, Régine, Sask, 


: 


e 


A VENDRE — Maison et prophieté 
à Saint-Paul, à 2 minutés de Pé-, 
glise, à cinq minutes de lécole 


et à 10 ‘minutes de'la gare, Les _ ——— 
prix sont modérés. S'adresser. à [UN FERBLANTIER . de première 
{, Cyprien Deslauriers. p-12| compétence cherche un centre 


canadien-français pour sy &tn 


Licence payée pour Pannée 1922. blir. On prendrait emploi chez 


‘Boutique bien outillée. ‘ S'adres- un marchand. de fer, à titre de 
LTÉE ser à l'Hôtel des Marchands, ferblantier, si le salaire est sais. 
Prince-Albert. Loyer demandé;} faisant, Tous les outils ct Mach 


Seules les tablettes avec la 
“Croix Bayer” sont de 
T'Aspirine—Pas les 
autresl 


I1 n’y a qu’une scule Aspirine, celle : 
marquée de la “Croix Bayer” — tou- || 


$15.00 par mois. 


nes fournis pari. : Pour infor. 
mations, écrire à B, P, 45, Salt. 
coats, Sask,, où téléphoner — 90 
J, B. Tisseur. 103 


À 88x15 
tes les autres tablettes ne sont que 2 étages, tout boutique de forge 
es imitations. : es, toute outillée, bonne 
Les vraies “Tablettes Bayer d'Aspi- clientèle, à proximité de l'ég 


Téléphone 2547 


ÉlA VENDRE — Emplacement 
Il pieds, maison, 


* AVENUE CENTRALE 


se; de l'école et du bureau de pos- 


rine” sont prescrites par les méde- vi 
te, dans le village d’Alberlville, 


cins depuis plus de dix-neuf ans et 


Sons pou de ma ere ae] QUALITE et SERVICE || Sägoÿ "Conditions ss 

e né- ‘ a her à Se MOUV, 
vralgie, le rhume, le rhumatisme, le RE = \ comptant, balance 8200.00 par 
lumbago et toutes les douleurs en année, 8 p.c. intérêt, Proprie. 


général. . * Fruits frais -do toutes sortes. taire désire vendre pour cause 


Des boîtes en fer blane commodes fraiches . de santé, S'adresser à J, À 
de 12 tablettes et des paquets “Bayer” Fieurs friches coupées et plan- Francoeur, Albertville, Sask, 
plus gros sont dans toutes les phar. tes en pots. j S-13 


macles. - 

Aspirine est la mérque de fabrique 
(enregistrée au Canada) de la manu- 
facture Bayer de monoaceticacide de 
salicycacide, oo 


À —— —_]_—_ 
JON DEMANDE à louer ou acheter, 
dans un centre canadien-fran. 
çais, une section ou plus; devra 


J'aurai un bon étalage de tou- 


tes les plantes de jardin, telles 


aue choux, choux-fleurs, céleri, 


LR: ce qe. ! être outillée : et bic älies 
- Bien qu'il soit bien ‘connu qu’Aspi- tomates et fleurs. louerai où achèter bâtie; je 
rine est synonyme de manufacture \ ° ‘ era payable 


avec Ja moitié de la récolte; jai 
l'expérience ct toute Ja main. 
d'ocüuvre nécessaire; je fournirai 
toutes référentes vVoulues, Sa 


Bayer, afin de prévenir Je public con- Lés conimandes de la campa- 
tre les imitations, les tablettes de la 
Compagnie Bayer, Limitée. porteront 
le cachet da leur marque de commier. 
ce, la “Croix Bayer”. 4 


ge resonpnt une prompte at- 


tontion.. 


dresser à H; L. Lévêque, Le Pa. 
triote, Prince Albert, .Sask, 


BOUTIQUE DE BARBIER à louer. 


12p, 


ste 


EURE 


porte des habits qui lui vont bien et d’un style approprié à sa 
position. ‘ / | É 
- Nous avons les plus récents modèles ‘pour ‘jeunes gens 
aussi bien que les modèles classiques pour les hômmes d’âge 
mûr. 7 VS 
û ‘ 2 | . ' 
Venez nous voir: nous avons certainement l'habit qui 


se ‘ 


vous conviendra le mieux. : to, 


. NOS PRX SONT: : c 
$16.50, | $22.50, 825.00. 
| 2 $35.00 “et. 540.00 | L 


D La Maison de la Qualité 


L'homme bien vêtu est un homme de distinction. Il 


et 
‘ 


Jualité 
915 Avenue Centrale 


. Un récent achat au comptant de ces jupes nous permet de vous les offrir 
à des conditions exceptionnelles. on | 
Cès modèles vous iront à mer veille. Ils sont d’une ‘coupe splendide, 
Ces jupes sont faites de coton blanc elles se lavent très bien,- 
Notre assortiment est considéra ble: nous en avons pour tous-les goûts. 


! N nu { . sue ts Ta , 
| Ne manquez pas de venir les ëxaminer. Nous avons aussi d'autres arti- 
cles qui vous tenteront certainement. 7, nr te 
: . F d . 


| : : . 7, se , . 9 
: . : ‘ cs ' ‘ 
_ " ’ a ro TS 
ruse * . 5 . 


achetons vos produits 


et nous donnons . 


es, prix 
_ avantageux. . LR 


ns 


F | . | : h _ nn ; à vit FRE 


, 


: ‘ | ' Q ! re ", | . Ps OU, Mo ° . 
Pour vos articles d’épicerie, venez nous voir, si vous tenez à l’économie. 
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